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Beau et très froid
Tcmpérotura à Montréal h>«r :

é.30 o.m. 15 12.30 p.m. 7 6 30 p.m. 8
7.30 o.m. 14 1.30 p.m. 6 7.30 p.m. 10
8.30 o.m. 14 2.30 p.m. 4 8.30 p.m. I 1
9.30 o.m. 12 3.30 p.m. 3 9.30 p.m. 12

10.30 o.m. 10 4.30 p.m. 5 10.30 p.m. 14
11.30 o.m. 8 5.30 p.m. 6 1 1.30 p.m. 15
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724 MOITIE VIOLENTES AUX
ENFIN MAINE; 64 AU CANAUA
Les accidents 
de la route 
sont en tête

CHICAGO, 26. (A.P.) — 
Las célébrations de la fête 
da Noël ont coûté, cette an­
née, aux Etats-Unis au moins 
724 pertes de vie au cours de 
ce congé de trois jours.

Dans les rues et le long des 
routes, les accidents de la cir­
culation ont pris le plus grand 
nombre de vies, soit 545. Ce­
ci représente une augmenta­
tion de 100 sur le nombre des 
morts semblables enregistrées 
au cours de la même période, 
Tonnée dernière.

Cent soivante • dix - neuf 
autres personnes ont perdu la 
vie dans des accidents divers, 
y compris les incendies, noya­
des et chutes. Le nombre des 
morts donné plus haut compte 
à partir de 6 heures, vendredi 
après-midi, à minuit, lundi. 
Le total des pertes de vie pour 
1949 était de 580.

Ned H. Dearborn, prési­
dent du Conseil de la sécurité 
nationale, qui avait prédit 
440 pertes de vie dans des 
accidents de la circulation à 
l'occasion de la Noël, voit 
dans le taux élevé de morta­
lité "un Noël sombre pour 
l'Amérique".

Le Texas, avec 47 morts enre- 
listrces dans les accidents de la 
circulation, mène de l’avant dans 
le domaine des morts violentes. On 
a enregistré 83 morts dans cet état. 
Viennent ensuite la Californie, 
avec 41 pertes de vie, l’Illinois, 
avec 36, et New-York, avec 27.

A Los Angeles, les autorités at­
tribuent aux “parties” commencés 
vendredi après-midi dans les bu­
reaux pour se poursuivre tard dans 
la nuit 11 pertes de vie, 900 blessés 
et 1.084 accidents de la route.

Les vétérans de police sont 
d’avis que les célébrations dans la 
région métropolitaine de Los An­
geles ont pris des proportions sans 
précédent. Le tout s’est terminé 
avec l’arrestation de 362 personnes 
conduisant en état d’ébriété pen­
dant que 1,222 autres doivent ré­
pondre à une accusation d’ivresse.

“Au nombre tragique des victi­
mes de la guerre, nous avons ajouté 
une longue liste de morts et blessés 
sur le front domestique qui revêt 
un caractère aussi honteux que tra­
gique en raison de son inutilité”, 
dit-il.

“Notre seul espoir,’’ ajouta-t-il, 
“est que la leçon apprise si chère-

(Suite 2e page, 3e col.J

La température 
n'a pas causé 
cet écrasement

VANCOUVER. 26. (C.P.) — Des 
autorités des Canadian Pacific Air­
lines ont déclare aujourd'hui que 
la température n’a pas été un fac­
teur dans la chute de leur appa­
reil DC-3 sur le mont Okanagan.

L'avion est tombé vendredi; le 
pilote et le co-pilote ont perdu la 
vie dans cet accident. Quinze pas­
sagers et l’hôtesse s’en sont tirés 
indemnes.

On n'a pas encore trouvé la 
cause de la tragédie de l’air; il se 
peut qu'on ne la trouve jamais. 
Une déclaration des C.P.A. a spé­
cifié que selon des rapports d'au­
tres pilotes, le temps n’était pas 
défavorable.

Quelques minutes après la chute 
de l'appareil DC-3 sur l’Okanagan, 
200 milles à l’est de Vancouver, un 
autre appareil parti de Vancouver 
a atterri à Penticton, rapportant du 
temps favorable.

C’est là que devait être la pre­
mière escale de l'avion tombé, se 
rendant a Calgary avec des passa­
gers en congé de Noël.

Deux “faux départs” ont aussi 
été expliqués par les C.P.A.

L'avion, piloté par le capitaine 
Quinton Moore et comptant M. Léo 
Doucette comme co-pilote, est re­
venu deux fols a l'aéroport avant 
de traverser les montagnes.

La première fois, ont dit les 
autorités, il s'agisait d'un léger 
défaut mécanique au train d’atter­
rissage. Le pilote a changé d'appa­
reil. La seconde fois, il y avait du 
givrage; il revint et attendit que le 
temps soit plus favorable.

Au troisième départ, le capitaine 
Moore a rapporté par radio a un 
autre appareil des C.P.A. se diri­
geant vers l’ouest, qu'il n’y avait 
plus de givrage.

Le DC-3 volant vers l'est se trou­
vait alors à 15.000 pieds d'altitude 
et le temps était clair

La compagnie poursuit une en­
quête officielle. Une autre enquête 
sera tenue par le ministère du 
Transport.

Attaque de poissons volants contre des soldafs de notre Brigade

En roule pour la Corée, les mililaires du 2ième bataillon du régiment "Princess Patricia" ont subi, 
quelques jours avant leur arrivée en Extrême-Orient, une attaque inattendue. Il s'agit de poissons volants, 
qui, effrayés par le navire, sont venus se jeter, un soir, entre les bras des militaires. Parmi ceux-ci, se 
trouvaient les Montréalais qui apparaissent ci-dessus. De gauche à droite (première rangée): les sol­
dats Jerrold Maxwell, Claude Royer et Rosaire Marcotte. A l'arrière: les soldats Bill Morgan, Don Walker 
et le corporal Stan Mugford. (Photo: Défense nationale)

Diligence du fédéral pour préparer 
deux amendements à la constitution

La guerre coréenne fait 
rage tout près de Séoul

TOKYO, mercredi, 27. (A.P.) — Un furieux 
combat a éclate, mardi matin, à 28 milles de Séoul, 
entre les communistes chinois et les Sud-coréens 
qui défendent leur capitale et leur territoire.

Le quartier général militaire de la république 
coréenne a annoncé que les hostilités se déroulent 
dans le secteur de Korangpo, à quelque 2 milles au 
sud du 38ième parallèle. On ignore encore l'enver­
gure des rencontres.

Cette bataille pourrait bien être le prodrome 
d'une gigantesque offensive, promise par les com­
munistes pour Noël, et qu’attendent anxieusement 
les forces des Nations Unies.

Le quartier général coréen a également fait 
savoir que des patrouilles ennemies circulent dans 
le voisinage de leur ligne de défense.

OTTAWA. 26 (Du correspondant 
du “Canada”» — On s’occupe acti­
vement a préparer de ce temps-ci à 
Ottawa deux importants projets 
d'amendements à la constitytion.

Le premier autoriserait, s'il est 
approuvé par le Parlement et les 
Assemblées législatives des dix 
provinces, le gouvernement fédéral 
à établir au Canada le système con- 
tributoire de pensions de vieillesse 
dont on parle depuis si longtemps 
et qui semble à la veille de devenir 
une réalité.

Le second permettrait aux pro 
vinces désireuses de le fairev d’en­
vahir, pour la première fois dans 
l’histoire, le domaine fédéral de la 
taxation indirecte en frappant 
d'une taxe indirecte la vente au dé­
tail. Les provinces obtiendraient là 
une source additionnelle de reve­
nu. grâce à laquelle il leur devien­
drait plus facile de consentir à ce 
que leurs citoyens âgés de 65 à 70 
ans obtiennent aussi une pension, 
s’ils démontrent quils en ont un be­
soin pressant.

On sait que la dernière confé­
rence fédérale-provinciale avait

Une vogue de 
froid couvre 
le 'mid-west'

CHICAGO, 26. (A.P.» — Une va­
gue de froid mordant a pris place 
aujourd'hui après des tempêtes de 
neige qui ont formé une bande 
blanche dans la partie septentrio­
nale des Etats-Unis.

Au Minnesota, la température a 
baissé jusqu’à 29* sous zéro. Même 
dans l'Oklahoma et en Virginie, le 
gel s’est installé.

Le bureau météorologique a rap­
porté que la neige forme une ban­
de d’environ 200 milles de largeur 
du sud-est du Minnesota a l’ouest 
des Etats de Pennsylvanie et de 
New-York. A New-York, la neige 
est tombée au troisième anniver­
saire du record établi de 25.8 pou- 
res.

De cinq à sept pouces de neige 
sont tombés dans toutes ces ré­
gions. A Chicago, il en est tombé 
I'-j pouces.

Une masse d’air froid suivait la 
neige, partant de la vallée de la 
Rivière Rouge et laissant présager 
des journées glaciales au centre 
même des Etats-Unis, pour aujour­
d’hui et demain.

On a prévu 10 degrés sour zéro 
dans rillinois; zéro dans l’Indiana; 
de 10 à 20 degrés sous zéro dans 
le Wisconsin, l’iowa et le nord 
du Michigan; entre 15 et 25 degrés 
sous zéro dans le Minnesota.

A Bemidji, Minn., il a fait 20 de­
grés sous zéro de minuit lundi a 
6 heures du matin aujourd'hui. A 
Caribou. Maine, il a fait 11 degrés 
sous zéro tandis qu’à Newton Falls, 
au nord de l’Etat de New-York, Il 
a fait 22 degrés sous zéro.

décidé d'abandonner aux juristes 
d’Ottawa le soin de préparer ces 
deux projets d’amendements. Sitôt 
qu’on aura ici tout couché sur 
le papier, les textes seront adres­
sés aux gouvernements des pro­
vinces qui les accepteront s’ils leur 
plaisent ou qui proposeront qu'on 
les modifie, s’ils y trouvent a 
redire.

Ce n’est que lorsque l'on se sera 
entendu partout sur ces textes 
qu’on en disposera au Parlement 
même et dans les diverses Assem­
blées législatives avant d’aller 
prier le Parlement de Londres, 
encore une fois, de ratifier tout 
cela.
Pèlerinage à Londres

Car il faudra une fois de plus 
faire le pèlerinage a Londres, les 
discussions fédérales - provinciales 
sur le problème d'amender toute 
la constitution au pays même, 
sans aller, pour cela à l’étranger, 
n’ayant pas encore donné tous les 
bons résultats qu'on est en droit 
d’en espérer.

Mais c’est la anticiper sur les 
événements. Pour le moment de 
hauts fonctionnaires des ministères 
de la Justice, des Finances et de 
la Santé et du Bien-Etre social, 
intéressés de près tous les trois 
aux questions en jeu. tentent ici 
de rédiger des projets d’amende­
ments qui feront l’affaire de tout 
le monde.
Une tâche difficile

Il s'agit là d'une tâche assez | 
difficile, mais que l’on devrait1 
achever assez tôt. On dit en effet 
que, si rien ne cloche nulle part, 
le gouvermnent Saint-Laurent en­
tend que dès la prochaine session 
le parlement soit saisi de tout cela 
et l'approuve.

Il ne resterait plu" ensuite aux 
Asssemblées législat es des dix 
provinces que de faire de même 
pour que la voie soit enfin libre 
à l’établissement de la pension de 
vieillesse contributoire pour tous 
les Canadiens âgés de 70 ans et 
plus, et à l’élahlisHcmerit d’un sys­
tème de pensions analogue à celui 
dont nous bénéficions déjà mais 
qui répondrait aux besoins des 
Canadiens nécessiteux âgés de 65 à 
70 ans.

La cause Ruest 
portée en appel 
cet après-midi

QUEBEC, 26. (Du correspondant 
du “Canada”) — Me Irénéc Si­
mard. avocat de Généreux Ruest, 
a conlinné aujourd'hui au “Cana­
da” qu'il portera demain devant la 
Cour d’Appel la caur.e de l’horlo­
ger trouvé coupable du meurtre de 
Mme Rita Morel, épouse du bi­
joutier J.-Albert Guay, à la suite 
de la tragédie aérienne du 0 sep­
tembre 1949 dans laquelle 23 per­
sonnes ont péri.

Le bijoutier Guay a été condam­
né a monter sur l’échafaud le 12 
janvier 1951 et l’horloger Ruest a 
été condamné à subir la peine ca­
pitale le 16 mars.

Me Simard a déclaré que sa re­
quête à la Cour d’Appel serait si­
gnifiée demain après midi à Thon, 
procureur général, a ses substituts 
et au greffier de la Couronne.

La requête renferme une dizaine 
de motifs basés sur des questions 
de droit et des questions mixtes de 
droit et de faits.

Le 26 décembre le plus froid 
depuis 1914 - Encore sous zéro

Le froid a pris Montréal par surprise. Après un vendredi 
fondant, le froid de 10 sous zéro a semé le desordre chez la 
gent automobiliste, la fortune aux taxis et le goût de l’interieur 
aux noctambules des Fêtes.

Ce fut le 26 décembre le plus froid des dernieres 36 années. 
Et le froid va probablement durer encore quelques Jours.

“Ces temps froids prennent du temps a nous quitter", com­
mentait Dorval qui a refusé d'être optimiste a ce aujet. “La zone 
glacée s'étend de l'Est à l'Ouest Jusqu'à Winnipeg et va nous 
envelopper peut-être Jusqu'à Jeudi”.

Les trottoirs sont rendus extrêmement glissants et l’on craint 
que plusieurs chutes soient a déplorer dans la region métropo­
litaine. Les autos se font plus rares. Soit que le véhicule familial 
soit gelé en une masse compacte en face de la maison on qu’il 
soit remisé bien au chaud dans le garage. Mais on ne sort pas, 
à moins d’absolue nécessité.

Les services de louage sont débordés. Plus de 800 appels 
ont été enregistrés dans la Journée d’hier seulement a l'un de 
ces services qui compte 12,000 membres dans la région métro­
politaine. “Ce qui constitue presque un record” commente celui 
qui répond aux appels. “Les autos sont gelées, l'huile est figée, 
l'accumulateur est incapable de faire tourner le moteur et, parfois, 
l’essence est complètement gelée. Le remède généralemnt em­
ployé est une bonne poussée, mais il arrive que l’on soit obligé 
de remiser l’auto dans un garage chauffe Jusqu'à ce qu’elle soit 
réchauffée.

Les heures les plus achalandées sont de 6 heures a 9 heures 
du matin et de 4 à 7 heures du soir. “Avec les garages aussi rares 
que les logements, on nous promet une saison assez achalandée".

On estime l’effectif des forces 
coréennes et chinoises à quelque 
30 divisions, «oient 300,000 hom­
mes (et peut-être plus), le long, 
ou directement derrière, un front 
de 120 milles qui va de l’est à 
l'ouest du parallèle.

L’exode des civils de Séoul a 
commencé ce matin suivant les 
prescriptions mêmes du président 
Syngman Rhee. Les rumeurs d’of­
fensive chinoises ont constitué un 
facteur qui. sans déclencher de pa­
nique, a précipité le départ de plu­
sieurs familles de résidants.

VoiRl 6 mois aujourd'hui Séoul 
tombait pour la première fois aux 
mains des envahisseurs commu­
nistes. Le 27 septembre dernier — 
on s'en souvient — cette ville était 
libérée par les forces des Nations 
Unies.

Toujours selon le quartier géné­
ral des forces sud-coréennes, un 
assaut nord-coréen, dirigé contre 
Chunchon, à 45 milles au nord- 
ouest de Séoul, a été repoussé, 
mardi matin. La situation reste 
bonne dans ce secteur.

S'il faut en croire certains rap­
ports non confirmés, des forces 
communistes seraient à seulement

21 milles de Séoul, du côté nord- 
ouest de la ligne de défense des 
Nations Unies. L’ennemi utilise­
rait des mortiers et aurait recours 
à ces traditionnelles manoeuvres 
de pénétration. On Ignore cepen­
dant s'il s'agit vraiment d’une 
force ennemie ou d’un contingent 
quelconque de guérilleros.

Tandis que la majeure partie du 
front de guerre bénéficiait d’une 
relative accalmie, la radio commu­
niste n lancé un avertissement ré­
clamant l'évacuation de toutes les 
forces étrangères en Corée et à 
Formose.

Le commandant en chef des for­
ces communistes, le général Chu 
Teh, parlant de Peiping, a réitéré 
la suprême condition de son gou­
vernement: retrait des troupes des 
Nations Unies en Corée et à For- 
mose; et l'admission de la Chine 
communiste à l'O.N.U. On sait que 
C’est là l’attitude offlciellê du gou­
vernement chinois depuis son inter­
vention en Corée, voilà un peu plus 
d'un mois.

Cet appel est considéré comme 
étant “final" à la veille d'une of­
fensive de la part des Chinois.
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L'évacuation de Séoul débute
SEOUL, Corée, 26. (A.P.» — En­

core une fols aujourd’hui, leij rési­
dants de l’ancienne capitale de la 
république sud-coréenne, Séoul, ont 
commencé à évacuer leur ville.

On n’a pas signalé de panique. 
Pourtant, les regards traduisent la 
peur des gens qui se dirigent péni­
blement vers le sud, emportant 
leurs colis d’objets personnels et de 
linge.

Le président Syngman Rhee a 
déclaré, lundi, qu’il vaudrait mieux 
quitter la ville, de manière à ne 
pas nuire à la circulation militaire, 
si toutefois la situation venait à 
s’aggraver.

Quelques heures plus tard, les 
autorités de l’armée sud-coréenne 
ont émis un communiqué officiel 
dans lequel elles affirment que des 
communistes chinois ont fait leur 
apparition le long de la nouvelle 
ligne de défense des Nations Unies.

Les journaux de Séoul ont rap­
porté cetet nouvelle, mais des ru­
meurs se sont répandues, le jour 
de Noël, voulant que les Chinois 
se soient déjà portés à l’attaque. 
Mardi matin commençait la pénible 
exode des civils vers le sud.

Plusieurs montres de magasins 
sont barricadées. L’une des lignes 
de réfugiés tente de gagner la ville 
de Yongdongpo, à quelque 5 milles 
de distance.

Les tramways ne circulent plus. 
Un porte-parole officiel a fait sa­
voir que les garde-moteur et les 
contrôleurs sont occupés à faire 
sortir leurs familles de la ville.

Le correspondant de la Presse 
Associée. Bill Shinn, un Coréen, 
s’rM ,-re.nriu rlans le quartier rési­
dentiel pour bavarder avec les 
gens.

“Un vieillard m'a dit que les jeu­
nes quittaient la ville, mais que 
dans chaque maison reste une per­
sonne pour assurer une certaine 
surveillance".

M. Rhee et les principaux minis­
tres du Conseil demeurent a Séoul 
tandis que leurs familles ont déjà 
quitté la capitale. Certains em­
ployés civils ont également évacué.

L'Assemblée nationale, dont l’a­
journement tombait lundi, a fait 
savoir qu'elle doit se réunir a nou­
veau le 15 Janvier ... probablement 
a pou'an si la situation militaire 
continue de s'aggraver.

Seoul inspire beaucoup de pitié, 
la nuit comme le jour. Les gertî 
doivent rentrer chez eux a 7 heures 
du soir. La ville est noire et froide.

Depuis deux semaine**, il n'est 
pas une nuit qui ait passé sans 
qu'on entende des coups de feu 
dans le profond silence de la ville.

La police coréenne a déclaré que 
des francs-tireurs ont tué une 
moyenne de 6 personnes par nuit.

Les communistes et leurs sympa­
thisants se multiplient. Des feuil­
lets rouges sont distribués. Une 
jolie actrice de 25 ans a été appré­
hendée après qu’elle en eut dis­
tribuées. On y lisait ;

“Souhaitons la bienvenue à l'ar­
mée populaire de la Corée du 
Nord, aux croisés «le la Liberté”,

Des résidants de Séoul évoquent 
avec épouvante, cependant, le ré­
gime communiste alors que des 
massacres ont eu Heu systémati­
quement avant que les armées des 
Nations Unies ne libèrent la ville, 
en septembre dernier.

Des civils racontent la désolante 
histoire de leur famille dont tous 
le*: membres ont été assassinés 
parce qu’ils avaient refusé d’accro­
cher au mur des cadres commu­
nistes.

"Même au risque d'une guerre, 
il faut rester en Corée" (Lie)

OSLO, Norvège, 26. (A.P.) -- M. 
Trygve Lie a déclaré, ce soir, que 
les Nations Unies ne doivent pas 
céder en Corée même si cette ré­
solution risque d’aboutir à une 
guerre avec la Russie communiste.

SI les Nations Unies doivent en­
trer en guerre contre la Chine, a-t- 
il dit, le blâme sera imputé à ceux 
qui ont déclenché l’agression, dé­
sireux peut-être d’en profiter.

M. Lie, qui passe ses vacances 
en Norvège, portait la parole à la 
radio nationale. Il a dit qu’il ne dé­
sespérait pas de la situation en Co­
rée, ni d’une solution pacifique, 
majs II a ajouté qu’un échec des 
Nations Unies dans leur tentative 
d’arrêter l’attaque contre la Corée 
du sud mettrait fin aux espoirs de 
l’ONU qui désire restaurer la paix 
dans ce pays.

Le secrétaire général des Nations 
Unies a déclaré que l’ultime but 
des Nations Unies en Corée est de 
promouvoir rétablissement d’une 
communauté libre, gouvernée par 
le peuple et de faire en sorte que 
ce peuple puisse vivre en paix avec 
ses voisins. 11 a ajouté:

“Lea Nations Unies ne peuvent 
déroger à leur idéal et à ce but. 
Noua ne pouvons pas permettre 
qu’un certain système de gouverne­
ment, fût-il fasciste, communiste, 
socialiste, ou capitaliste, soit victi­
me de la violence armée. Ce prin­
cipe simpliste est le noeud de la 
question coréenne.

“SI l’attaque contre la républi­
que coréenne n’est pas repoussée 
nu arrêtée, il n’y aura plus de base 
de travail pour les tâches futures 
des Nations Unies, en Corée ou 
ailleurs. SI noua perdons en Corée, 
Il faudra noua demander: "Quelle 
nation sera la prochaine victime?"

M. Lie a ajouté que la victoire 
militaire était accessible aux ar­
mées des Nations Unies voilà 4 ou 
5 semaines, avant que 500,000 solt- 
dlxanl volnnotalres chinois ne se 
portent à l’attaque.

Il a ajouté que si les Nations 
Unies s’engagent dans un état de 
guerre avec les 457,000,000 d’habi­
tants de la Chine, la menace d’une

autre guerre pèsera sur nous. Les 
Nations Unies ne seront pas respon­
sables d’une telle situation. La res­
ponsabilité d’une telle chose in­
combera uniquement à ceux qui ont 
déclenché l’agression dans le but 
d’en profiter.

Le secrétaire général a précisé 
que les Nations Unies ne veulent

Paternelle bénédiction

te grand vieillard blanc de Ro­
me occueuillail récemment en 
audience jne vaste assemblée de 
bergers hohens qui, comme les 
autres, avaient déridé de venir 
dans la ville éternelle y accom­
plir leur pèlerinage du jubilée. 
Ils en profitèrent pour faire pré­
sent à Sa Sainteté d'un certain 
nombre d'agnelets. On reconnaît 
ic» le Pape, debout sur la sédia 
gestatona, en train de bénir l'as­
sistance. (5.N.S.)

Les E.-U. consentent un 
nouve au prêt à Israël

M. Trygve Lie
pas de guerre avec la Chine com­
muniste et II a exprimé i’eapoir 
d’une solution pacifique en Corée 
grâce à laquelle le peuple coréen 
et les Nations Unies pourront s’en­
tendre. Il a conclu que ce but peut 
n’être atteint qu’après une longue 
lutte, mais qu’il n’est pas question 
d’abandonner la partie.

P"”, de 
l'Inde jugée 
dangereuse

WASHINGTON, 26. (A.P.) -- Les
Etats-Unis ont consenti un non- _ _________ ___________ ___
veau prêt de $33,000,000 n I ' ’ Nehru de mettre en péril la sécu 
pour acheter de l'équipement et rlté indienne et semant le danger

PONA, Indes. 26. «Reuter) — Le 
Hindu Mahnsnbha, le troisième 
plus considérahle parti politique 
des Indes, a accusé aujourd'hui le 
gouvernement du premier ministre

des matériaux américains pour le 
développement de l’agriculture 
dans cet état juif.

Ce nouveau crédit, qui vient s'a­
jouter aux prêts d’une somme de 
$100,000,000 consentis au cours des 
deux dernieres années, a été an­
noncé par la banque gouvernemen­
tale d’importations et d'exporta­
tions.

Fermetur« des banques
DUBLIN, 26. (A.P.) — Le gou- 

vemement de la république d’Irlan­
de a ordonné la fermeture de tou­
tes les banques pour le reste de la 
semaine en raison de la grève de 
5,000 employés de banque qui doit 
débuter demain.

de guerre dans le secteur monta­
gneux de ses frontières, au nord 
du pays.

La résolution, adoptée au 29e 
congrès annuel de ce parti: "L’ap­
pui accordé par l'Inde, en diverses 
occasion, au gouvernement commu­
niste chinois constituait un facteur 
matériel qui pût encourager ce 
pays à l'agression.

“Une vigoureuse politique d'op 
position a l’agression communiste, 
ou quelle survienne, peut seule 
sauver les intérêts de l’Inde et 
dresser une barrière efficace con­
tre les forces d’asservissement 
mondial qu'enviuage clairement 
l’Impérialisme communiste de Rus­
sie.

Le congrès a également deman 
dé qu’on empêche l’entrée des pro­
duits étrangers.

Déroutée, Scotland Yard lance 
au public un appel à l'aide

LONDRES, 26. (C.P.) Scotland 
Yard a demandé au public britan­
nique de l’aider a retracer les rô­
deurs qui ont volé la pierre de Sco­
ne, une relique d’une valeur Inesti­
mable. a l’abbaye de Westminster, 
le Jour do Noël.

Complètement déroutées, les au­
torités de Scotland Yard deman­
dent au public d’être *ur le qui- 
vive et ont fait paraître dans les 
journaux des photographies de la 
pierre d’un poids de 336 livres— 
sur laquelle 27 monarques ont été 
couronnés. Généralement, ce corps 
policier garde silence jusqu’à ce 
qu’il ait éclalircl un cas.

La pierre est considérée comme 
un symbole de l’union des Cou­
ronnes de l’Angleterre et d’Ecosse. 
Son origine s’est perdue dans les 
temps, mais on sait que plusieurs 
siècles avant qu’elle soit transpor­
tée en Angleterre en 1296, elle fut 
employée pour le couronnement 
des rois écossais. Les Ecossais la 
considèrent comme leur “pierre de 
destinée".

Etant d’avis que ce vol est l'oeq-

vrme d'extrémistes écossais, la po­
lice arrête toutes les voitures voya­
geant dans le nord de l’Angleterre 
et en Elcossc.

Il a été Impossible de retracer 
une petite voiture Ford de fabrica­
tion britannique qui, au dire de la 
police, était stationnée près de 
l’abbaye au moment du vol.

Avec les dommages causés au 
trône quand on arracha la pierre 
pour la traîner a travers l’abbaye, 
tels sont les seuls indices que pos­
sèdent la police dam cette affaire.

Cependant, on croit que l’ins­
cription des initiles dans la dorure 
ornant le devant du trône serait 
l'oeuvre des voleurs.

Le doyen de Westminster, le ré­
vérend Alan C. Don, a déclaré:

"La disparition de la pierre est 
la pire chose qui pouvait arriver, 
Il est impossible d'en fixer la va­
leur car c’est la relique la plus 
précieuse que nouj possédions et 
nous ne devrons cesser nos efforts 
que lorsque nous l’aurons retrou­
vée .
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# # # Politique de 
rénovation dans tous . .

f-Suife de la dernière paye 
h la réputation d'avoir loger les
princes et les ducs, veut dépenser 
une somme inconnue pour effec­
tuer des rénovations.
Mont-Koyal et Windsor

La gérance de l'hotcl Mont-Royal 
—on s'en souvient—a annoncé, voi­
là quelques semaines, qu’elle dé­
penserait près de $100,000 pour 
meubler les chambres en neuf et 
mettre a point certaines innova­
tions, comme celle de son club de 
nuit à l’étage du lobby. Depuis 
deux ans, d'ailleurs, le Mont-Royal 
n’a rien épargné pour ‘‘se moder­
niser".

La semaine dernière, M. Harold 
W. Sweeney a été nommé gérant 
d*; l’hôtel Windsor; et l’on s’ac­
corde à croire que cette nomina­
tion peut signifier une politique de 
rénovation pour 1051 dans ce châ­
teau désormais royal.

La direction de l'hôtel Laurcn- 
tlen, et celle de l'hôtel Queen’s 
vont dépenser également pour as­
surer le maximum de confort.

Inutile d'ajouter que ces gran­
des maisons font d’excellentes af­
faires puisqu’il n’est pas toujours 
facile de trouver une chambre sans 
réserver une semaine à l’avance.

défini comme dogme de la foi 
catholique l'Assomption au ciel de 
Marie, mère de Jésus, en corps et 
en âme.
5,000.000 de touristes

L'Année sainte n’a pas été con­
sidérée comme une attraction tou­
ristique quoique le nombre des 
touristes qui ont envahi Rome ait 
été près du nombre record de 1937, 
soit 5.018,700’.

Plusieurs des pèlerins sont venus 
à Home par la voie des airs, et 
la grande tragédie de ce jubilé a 
été l'écrasement d’un appareil.

Le 13 novembre, quelques heures 
après avoir été reçus en audience 
par le pape, 49 pèlerins canadiens 
ont péri lorsque leur avion, nommé 
le "Pèlerin canadien" qui les ra­
menait « liez eux s est écrasé dans 
les Alpes françaises.

# # # Nombreux records 
de l'Année sainte . . .

f Suite de la dernière paye J 
l’Année sainte et celle qui donnera 
son nom au Jubilé, est celle du 
1er novembre lorsque le pape a

• # • "C’est notre 
premier Noël sans . . .

fSuite de la troisième paya
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la porte, je me leve tant bien que 
mal et j’ouvre la porte. Le garçon 
livreur me remet le paquet de 
jouets et comme j'étais trop faible 
pour le porter a l'arrière, j’ai de 
mandé à mon Jeune garçon d'y 
aller.

"Je l’ai éveillé pour qu’il aille 
porter ces Jouets dans la cave 
Quand il e.st revenu, il a oublié de 
me pousser pour m’éveiller, car Je 
dormais encore dans le gros fau 
teuil. Il m’a dit qu'en ouvrant la 
porte de la cave, il avait senti du 
gaz. J’ai vu immédiatement ce qu’11 
y avait et je me suis rappelé les 
accidents précédents. J'ai fait ce 
que J'ai pu pour ouvrir toutes les 
fenêtres, voir a ma femme qui 
dormait encore, puis J'ai songé 

(mes voisins, M. et Mme Larthier 
me souvenant qu'ils n'avaient pas 
répondu au téléphone de la jour­
née. Je les croyat morts parce 
qu'ils ne quittent ïamais leur domi­
cile sans nous avertir. C'est alors 
que j'ai appelé l’Hydro-Québec et 
la police. C’est a ce moment-là que 
la police est venue avec mol pour 
découvrir Mme Lanthier sur le 
plancher.”
"Là ils savent!’’

"Le soir même, l’Hydro-Québec 
est venue travailler dans la rue, de 
continuer M. Hourdon. Ce n’était 
pas la première fols que J'appelais 
l’Hydro-Québec dont les employés 
me transféraient d’un département 
a un autre. Maintenant, ils savent 
qu'il y a du danger, aussi on chan 
ge les tuyaux, mais n’empêche que 
depuis assez longtemps, on doit 
payer des comptes de médecin et 
de pharmacien à cause du gaz qui 
s’échappait des tuyaux dans la rue 
et nous ne sommes pas la seule 
famille à avoir souffert de cela,” 
de conclure M. Hourdon.

Tout semble être entré dans l’or­
dre aujourd'hui, maintenant que 
l'on répare les tuyaux. "Je ne sais 
si les voisins en sont revenus de 
leurs maux mystérieux de ces der­
nières semaines, de dire M. Bour­
don, mais rien n'empêche que ces 
trois dernières années, on a été 
dans ia hantise.”

Au cours de la conversation que 
nous avons eue avec M. Hourdon, 
il a signalé que "le bloc (dans le 
quel il habite) est une mine d’or 
pour les médecins, que quelques 
personnes ont même fait un séjour 
à l’hôpital, que la dame du deuxiè­
me a certainement dépensé $1,000 
pour chercher la cause de son mal 
de tête, que l’on reçoit son compte 
de médecin, régulièrement comme 
le co/nptc du boucher et de l'épi­
cier. que l’Hydro-Québec est bien
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venue changer le compteur, mais 
que la senteur se propageait tou­
jours, probablement d'une fuite de 
la rue où les tuyaux étaient en mau­
vais état et, finalement, qu’après 
trois ans on a bien droit à un peu 
de paix et a moins d'inquiétude."

—C’est le premier Noël qu’on & 
passé comme du monde depuis 
trois ans, nous a dit Mme Laurent 
Bourdon.---------- +-----------
• • O La guerre coréenne 
fati rage tout près de . . .

(Suite de la première paye)
Plus tôt, le général MacArthur 

avait donné l'assurance qu’il ne 
songe pas un seul instant à évacuer 
la Corée Cette décision ne com­
porte aucune équivoque, surtout 
que l'on a rendu publique l’arrivée 
à Pouaan des 105,000 soldats améri­
cains qui ont été préalablement 
évacués de Hungnam.

Le lOième corps américain va 
de nouveau se fondre a la huitiè­
me armée après en avoir été sé­
paré depuis son débarquement a 
Inchon, le 15 septembre dernier. 
La huitième armée, réorganisée, est 
tlésormais sous le commandement 
du lieutenant-général Matthew H. 
Ridgway, ancien chef conjoint de 
l’Etat major militaire de l’Armée 
américaine.

Ce dernier occupe le poste de 
son prédécesseur, le lieutenant-gé­
néral Walton II. Walker, décédé sa­
medi dans un accident d’automo- 
biles. Le nouveau venu a déclaré 
à ses hommes.

"Vous aurez ce que Je peux vous 
offrir de mieux; mais, en retour, 
J’attends de vous le meilleur”.

• • •724 morts 
violentes aux E.-U. . . .

(Suite de la premiere paye J
ment nous serve a réduire le taux 
des morts au minimum. Il faut met­
tre fin a ce massacre par tous les 
moyens a notre disposition.”

Ce nombre fait plus que doubler 
le total des morts enregistrées dans 
des accidents de la circulation au 
cours d’une période semblable en­
tre les 8 et 11 décembre. Une en­
quête de l'Associated Press avait 
alors révélé 245 pertes de vie soit 
une moyenne de 75 par jour. La 
moyenne enregistrée au cours de la 
fin de semaine est d’environ 15G 
par jour.

Un seul état — Dakota-Sud — 
s'en est tiré sans perte de vie attri­
buable aux célébrations de in 
Noël.
Au Canada

(C.P.i — Soixante-quatre Cana­
diens ont été victimes de mort 
violente au cours de la longue 
fin de semaine de Noél alors que 
la fin du "boxing day" marque 
le retour vers le foyer des nom­
breuses personnes qui s'étalent 
rendues chez des parents où amis 
a cette occasion.

Une compilation de la Canadian 
Press révèle 41 morts attribuables 
à des accidents de la route, dont 
22 en Ontario.

L’année dernière, le total des 
morts a l'occasion de la Noël avait 
été de 45, dont 18 attribuables à 
des accidents de la route.

Les tempêtes de neige seraient 
la cause principale du lourd taux 
de mortalité en Ontario. Mais il 
semble que plusieurs vies (tnt été 
épargnées grâce a la campagne en­
treprise par la police contre l'i­
vresse nu volant. A Toronto, les 
officiers de loi ont arrêté 123 au­
tomobilistes qui semblaient en état 
d'ébriété et cette ville n’a connu 
qu'une perte de vie — enregistrée 
dans un accident où il n’est fait 
aucune mention de liqueur alcoo­
lique.

Quarante et une pertes de vie 
ont été enregistrées en Ontario, six 
en Colombie britannique, cinq en 
Alberta, six au Québec, deux au 
Manitoba et une en Nouvelle-Ecos­
se et 3 au Nouveau-Brunswick.

Les autorités du transport rap 
portent que le flot des voyageurs 
fut un des plus vastes jamais cure 
gistré. On estime que plus de 800, 
000 Canadiens ont quitté leurs 
foyers pour une partie de ce long 
congé, pendant que plusieurs Arné 
ricain.s sont venus célébrer au Ca­
nada

Alors que la fête touche à sa fin 
le centre du Canada est en proie à 
un froid violent. La température a 
subi une forte baisse dans les Ma­
ritimes. après avoir été relative­
ment douce le Jour de Noël, pen­
dant qu’elle s'est maintenue au-des 
sus du point de congélation dans 
le sud de la Colombie britannique 
Dans les provinces des Prairies, la 
température s’est maintenue nu 
beau et froid. On prévoit générale­
ment que la vague de froid se 
poursuivra.

Les derniers évacués de Hungnam Injonction. . . . . . . . . . . . .
‘. . . . . ’ “.A. Fillon
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Course de 9,000 milles 
en automobile à Tunis

TUNIS, Tunisie, 26. (A.IM — Un 
concours d'endurance en automo 
bile sur une distance de 9.000 mil­
les de l'Afrique au Cap a commencé 
aujourd’hui. Quatre automobiles et 
un Jeep sont partis d’ici, aujour­
d’hui, et au cours des Jours à venir, 
45 autres voitures partiront de dif­
férentes villes nord-africaines.

Une somme de $10,000 sera par­
tagée entre les vainqueurs.
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Attendant avec une vraje patience d'Asiatiques l'autorisation de 
s'embarquer à bord des barges d'évacuation américaines, ces Coréens 
font la queue sur la grève de Hungnam. A l'arrière, les Chinois 
communistes harcèlent sans répit le périmètre de la défense améri­
caine qui va toujours se rétrécissant. Peut-être ces fugitifs réussiront- 
ils à déserter la panique qui les hante; tout dépendra de l'affluence 
relative des militaires qui seront sûrement les premiers servis. Bien 
chanceux seront les civils qui pourront s'enfuir à bord de la vieille 
jonque chinoise qui jure de pitié à côté de l'apparente puissance des 
barges blindées qui, ne pouvant plus servir à l'invasion, peuvent au 
moins faciliter l'évacuation. (S.N.S.)

Les aspirants commissaires se 
font légion à l'hôtel de ville

si certaine. Le conseiller W. E. 
Lauriault serait sur les rangs, et 
M. Lauriault n’aurait pas l’inten­
tion de se retirer de la lutte à la 
dernière minute.

Cependant les conseillers de la 
catégorie C (corps publics) doivent 
prendre le vote, re soir. Us étaient 
représentés dans l’ancien exécutif 
par le conseiller Paul Dozois, de la 
Chambre de commerce de Mont­
réal. et le conseiller G. MacL. Pitts, 
de l'Université McGill. Outre ces 
deux commissaires, on rapporte 
que M. P.-P. Brisebois, de la Ligue 
des propriétaires, serait sur les 
rangs.

I.a succession de M. DesMarais 
est aussi chaudement disputée. On 
mentionne comme "candidats sé­
rieux” MM. Victor Lévesque, doyen 
du conseil, Marcel Lofaille, Hervé 
Brien et Claude Jodoin.------------ 4-------------

Nos officiers 
peu nombreux 
pour l'Europe

OTTAWA, 26. (C.P.i — On ne 
s’attend pas a ce que des Canadiens 
occupent des postes importants 
dans l'état-major international du 
général Dwight Eisenhower. C'est 
ce qu'on déclarait aujourd’hui dans 
des milieux informés.

On commentait une nouvelle en 
provenance de Paris voulant que le 
recrutement du personnel du nou­
veau quartier général soit déjà 
commencé; on cherche des secrétai­
res.

On croit à Ottawa que des mili­
taires canadiens, officiers et autres 
serviront en Europe dans l’état- 
major de Elsenhower, mais il ne 
seront choisis que plus tard.

On s'attend à ce que le général 
Eisenhower soit renseigné par le 
groupe des trois pays sur son état- 
major. Ces pays forment le corps 
central de préparation du Pacte de 
l’Atlantique, actuellement.

On s’attend que les discussions 
donneront lieu à une demande pour 
quelques officiers et sous-officiers 
canadiens.

On croit à Ottawa qu’étant donné 
que le Canada aura peu d'hommes 
en Europe, moins d’une division sur 
60, notre pays n’aura droit qu'à fort 
peu de postes importants. Il est 
donc peu certain que des généraux 
canadiens .soient de l'état-major 
d’Eisenhower.

Mme Remington 
témoin contre

Les candidatures se sont faites 
nombreuses à l’hôtel de ville pour 
les diverses nominations dont le 
conseil doit décider.

Il s’agit en effet de la formation 
de l'exécutif et de l’élection du 
chef du conseil. L’exécutif se com- 
pose de deux conseillers de chacu­
ne des catégorie t. A. B et C et du 
maire. Le poste de chef du conseil 
est laissé libre du fait que le con­
seiller Pierre UosMnrals ne s’est 
pas présenté devant l’électorat le 
11 décembre dernier.

C’est la représentation de la ca­
tégorie B, — "ensemble des contri­
buables, — qui parait être l’objet 
des plus chaudes disputes. On note 
en effet une liste Impressionnante 
de candidats à l’exécutif: M. Ed­
mond Hamelin, commissaire depuis 
1944; MM. John E. Lyall; Frank 
Hanley, mpp; T. P. llealy, mp; 
Georges Gucvremont, mpp; Lucien 
Croteau; Georges Godin; Emile 
Gauthier; Dave Rochon; Frame 
Horan. D’autres noms sont chuôho- 
tés, mats ceux-ci sont considérés 
comme désignant "le.s candidats les 
plus sérieux". Mais apparemment, 
la .situation ne sera pas clarifiée 
tant qu’un vote ne sera pris au 
sein du groupe. L’élection doit 
avoir lieu demain.
Catégorie A

Les conseillers de la catégorie A 
(propriétaires) se réuniront cet 
après-midi pour choisir leurs re­
présentants. L'élection de M. J.-O. 
Asselln, président de l'exécutif, de­
puis plusieurs années, ne soulève 
aucun doute. Mais la réélection de 
M. Alfred Fillon se semble pas aus-

Dans une requête pour injonc­
tion interlocutoire adressée à la 
Cour Supérieure, Me Lucien Gen- 
dron, élu conseiller de la classe 

'"A” aux élections municipales du 
11 décembre dernier, ordonne à M. 
Alfred Fillon, également élu con­
seiller de ia classe "A”, à ses em­
ployés ou représentants et aux mls- 
en-cause. "sous les peines de droit 
de cesser et faire cesser toutes ma­
noeuvres de pression et de corrup­
tion de nature à influencer le vote

Deux morts et 
2 blessés dans 
un accident

VICTORIA VILLE, 26. <DNC> — 
Les deux ainés de la fille de trois 
enfants de M. et Mme Raymond 
Parent, de Victoriaville, ont été 
tués ce soir lorsque l'automobile 
dans laquelle la famille revenait à 
la maison après les fêtes de !a 
Noël, fut happée par un train de 
passagers du Canadien National, à 
une traverse à niveau entre Prln- 
ceville et Plessisville.

M. Parent qui était à la conduite 
tenta de stopper mais son automo­
bile glissa sur la chaussée. Les 
cinq occupants furent projetés 
hors du véhicule et le plus jeune 
des enfants, un bébé de 14 mois 
est le seul qui s’en tira indemne.

Le père et la mère furent con­
duits à l'Hôtel-Dleu d’Arthabaska. 
Ils souffrent de contusions à la tê­
te et au corps.

Le corps des deux enfants fu­
rent transportés à la morgue Mar- 
coux, de Victoriaville. Le docteur 
J. Roger, coroner du district pro­
cédera à l'enquête en fin de semai­
ne.

L’accident se produisit vers 2 h. 
30 de l’après-midi et l’automobile 
a été traînée sur une distance 
d’environ 100 pieds. La famille Pa­
rent revenait de passer la fête de 
Noël chez des parents à St-Syl- 
vestre.

C'est un accident de traverse à 
niveau.

parmi les conseillers de la catégo­
rie "A" du Conseil de la Cité de 
Montréal à l’élection parmi eux, 
le 28 décembre, de deux membres 
devant siéger au Comité exécutif 
de la Cité de Montréal".

La requête soutient que M. Fi 
Iron s’est livré à des pressions 
indues, allant jusqu’à offrir de >.r 
gent en vue d’obtenir l’appui du 
vote favorable lors des élections 
au Comité exécutif qui seront te­
nues à 10 heures et trente, le 28.

La requête, signée par M. Marcel 
Belleville, procureur du requérant 
allègue, en outre, que les manoeu­
vres en question sont "Injustes et 
abusives" envers le requérant "en 
ce qu’elles sont grandement nuisi­
bles à son élection comme membre 
du Comité exécutif par le libre jeu 
d’un vote libre, impartial et sans 
équivoques, parmi les conseillers 
de la catégorie "A”."

Le document, qui est endossé par 
31 conseillers municipaux, ajoute 
qu’à "moins d’une injonction im­
médiate ordonnant à l’intimé de 
cesser par lui-méme, ses préposés 
et autres personnes de connivence," 
les manoeuvres alléguées, Me Ga­
gnon en subira "un préjudice grave 
et irréparable”.

Au nombre des conseillers qui 
ont signé cette manière de pétition, 
on remarque: M. J.-O. Asselln, M. 
A.-D. Quintln, M. Yvon Bock, et 
plusieurs autres.

Les conditions 
des indulgences 
ou cours de 'SI

CITE VATICANE, 26. (A.P.) — 
Les catholiques de l'univers, hors 
Rome, auront à réciter plus de 
prières, spécialement pour ia paix, 
que n’eurent à en dire les pèlerins 
qui visitèrent Rome cette année, 
s’ils veulent bénéficier des indul­
gences du Jubilé étendues au mon­
de entier pour 1951.

Les évêques de la chrétienté 
vont se faire les promoteurs de 
grandes campagnes de ferveur 
pour préparer les fidèles au Jubi­
lé de l’Année sainte mondiale.

On a publié aujourd'hui dans 
1' "Osservntorc Romano" la bulle 
pontificale étendant à la chrétienté 
entière lo,s privilèges du Jubilé qui 
vient Juste de prendre fin dans la 
vile éternelle. Les 4,000.000 de 
pèlerins qui se rendirent à Rome 
en 1950 pouvaient gagner les in­
dulgences du Jubilé en récitant 
trois "Notre Père," trois "Je vous 
salue Marie” et trois "Gloire soit 
nu Père," chacun aux intentions 
du Souverain Pontife, et en y ajou­
tant le "Credo." Les intentions du 
Souverain Pontife sont au bénéfice 
du inonde entier et, tel qu'indiqué 
cette année par le Pape, l'une 
d'elles concernait la paix.

En 1951, pour obtenir les mêmes 
indulgences, les catholiques du 
monde entier devront réciter cinq 
"Notre Père", ave et "Gloire soit 
au Père", y ajouter: "Vierge Ma­
rie. reine de la Paix, priez pour 
nous" et le "Salve Regina". Sans 
qu’ils y soient formellement tenus, 
on les invite a réciter la prière que 
le Pape a composée spécialement 
pour l’Année sainte.

Par ailleurs, les prescriptions 
pour obtenir les indulgences du ju­
bilé, c'est-à-dire, la rémission de 
la peine temporelle due au péché, 
sont sensiblement les mêmes que 
pour les pèlerins à savoir: la con­
fession et la réception de la Sainte 
Communion. Les fidèles devront en 
plus visiter certaines églises dési­
gnées par l’épiscopat; partout où 
la chose sera possible, on leur en 
indiquera quatre y compris ia ca­
thédrale diocésaine.

Demain on expédiera aux pa­
triarches. archevêques et évêquesl 
du monde entier le détail des con-I 
ditions requises pour satisfaire à 
ce rituel. A peine un bref com­
mentaire accompagnait.il la bulle ! 
pontificale dans l'Osservatore Ro- :

son ex-mari
NEW-YORK, 28. (A.P.I — l.a 

femme divorcée de M. William-W. 
Remington a déclaré sous serment 
aujourd’hui que l’ancien écono­
miste du gouvernement américain 
lui a avoué en 1938 qu’il était com­
muniste et qu'il lui a demandé d’en 
garder le secret.

Sachant cela, a-t-elle ajouté, 
elle-même est devenue commu­
niste peu avant leur mariage, cette 
année là. On n'a pas su si elle a 
renoncé au communisme depuis.

Mme Ann Remington, témoin au 
procès fédéral de son mari accusé 
de parjure, a déclaré qu elle est 
allée à la Ligue de in Jeunesse 
communiste avec son ancien ma­
ri, quand celui-ci était étudiant à 
Dartmouth.

M Remington, ancien employé 
du Secrétariat du Commerce, est 
âgé de 33 ans. H e.st accusé d’avoir 
menti a un grand jury en niant 
avoir jamais été communiste. Le 
gouvernement soutient qu’il a aidé 
a des espions soviétiques. Si on le 
trouve coupable, il peut être con­
damné à cinq ans d'emprisonne­
ment et à $2,000 d'amende.

Boycottage 
de la Chine 
communiste?

WASHINGTON. 26. (A.P.) — La 
proposition faite aux nattons libres 
do lancer un boycottage écono­
mique contre la Chine commu­
niste serait a l’étude aux Etats- 
Unis comme prochain geste dans 
le conflit coréen.

A la suite du refus par Poï-ping 
de l’appel des Nations Unies en 
faveur de la cessation du feu, les 
dirigeants de l'Administration pré­
voient que les Etats-Unis auront 
des "suggestions définies" à pro­
poser à l’Assemblée générale, pro­
bablement la semaine prochaine.

Selon certaines indications don­
nées par les autorités responsables, 
on serait à étudier les deux choses 
suivantes: (1) le renouvellement 
de la proposition, bloquée par le 
veto russe, qualifiant la Chine 
communiste d’agresseur <2) la mise 
à exécution d’une tentative en 
vue d’inciter d'autres pays à se 
joindre à l’embargo commercial 
américain contre la Chine.

On se rappelle que le régime 
de Poï-ping a rejeté, vendredi, l’ap­
pel à la cessation du feu. La Com­
mission au Comité politique vers 
la fin de semaine, peut-être après 
avoir lancé un autre appel.

------ ---------------------- ». ■ ■.

Transfert du pouvoir
NOUVELLE-DELHI. Inde, 26, 

(A.P.) — Le transfert éventuel 
dans le Nepal des pouvoirs gouver­
nementaux du premier ministre au 
peuple est prévu en vertu des pro­
positions votées par le Parlement à 
Katmandu, la veille de Noël, a dé­
claré aujourd'hui un porte-parole 
du Nepal.

$100,000 offerts 
au couple Windsor

NEW-YORK, 28. (A.P.) — Un di­
recteur de radio a révélé que sa 
firme a offert une somme de $100,- 
000 au duc et À la duchesse de 
Windsor pour participer à une 
émission radiophonique, mais 
qu’aucune réponse n’a été reçue 
jusqu’ici.

Cependant, le secrétaire du duc 
a déclaré qu'ils n’ont pris aucun 
engagement à la radio ou à la té­
lévision. L’avocat du duc, pour sa 
part, a déclaré qu'aucune négocia­
tion n’est en cours ni projetée.

Jay Herbert, vice-président des 
ventes de Charles King Radio Pro­
ductions Incorporated, a déclaré 
que sa firme leur avait tout d’abord 
offert une somme de $50,000 pour 
la porter ensuite à $100,000 parce 
qu’ils "forment le plus beau cou­
ple de Roméo et Juliette à l’heure 
aeti'elle,’’ Il s’est dit d’avis que le 
fait de n’avoir pas essuyé un refus 
laisse la voie ouverte aux négocia­
tions.

Henry Walter, procureur du duc, 
a déclaré que des offres sont re­
çues constamment mais qu’aucune 
n’a été acceptée.

■ ■ ■ ■ »-------------
Dommages de $25,000 par 
un incendie à Valcartier

QUEBEC, 26. (C.P.) — Un in­
cendie d’origine inconnue a dé­
truit, samedi, la cantine du 
camp militaire de Valcartier.

On était à procéder à des ré­
parations au moment de la tra­
gédie. On estime les dommages 
à $25,000, dont $20,000 pour la 
hutte elle-même, et $5,000 pour 
le matériel qui y était entre­
posé. Une cour militaire d'en­
quête a été établie pour déter­
miner la cause de l’incendie. 
Personne ne fut blessé.

Explosion suivie 
d'un incendie à 
Roberval, Québec

ROBERVAL. Québec. 26. (C.P.) 
—Un homme • perdu la vie et 
deux autres ont été blessés, di­
manche, dans l’incendie d’un 
camp de mineurs, à 76 milles au 
nord-est de Senneterre, dans l'A­
bitibi. Les flammes ont pris nais­
sance dans une explosion qui se 
produisit à même les caisses de 
dynamite.

M. Adrien Petit, qui était âgé 
de 55 ans, de Rouyn, a perdu la 
vie. Les noms des blessés n’ont 
pas été révélés, mais on ne croit 
pas que leurs blessures soient 
très graves.

L’explosion est survenue à 
l’emplacement d’une mine d’or 
où des travaux de prospection se 
poursuivent.

Les rapports de la scène «ont 
encore minces, mais disent que 
les flammes se sont rapidement 
répandues au camp. On précise 
que la victime a été décapitée 
par la violence du choc. On Ignore 
Je nombre d’hommes qui ae trou­
vaient dans le camp au moment 
de l’explosion.

Rdlletin météorologique
Pronottlci pou, loi dltférontot région, 

climoférlqua, d« lo provint, lulvont I, 
rapport du bu,«au fédéral d, météorologie 
émi, è l'aéroport d* Dorval, 6 11 h. p.m t

Région, de Montréal ot d’Otfowo : 
Beau et tré, froid. Vent» de l'ouetî. Un 
minimum de 3 Mu, xcro et un maximum 
de i 5 mu, zéro.

DECES
DAOrsT — A l'hépltil de l'Rtpéranrr, 

Ville Saint-Laurent, la 24 décambra 1950 
à l'àgr de 77 ani e,t décédé Léon Joarph 
Emile Daouit, époux de feue Angéllna Va- 
llquette. demeurant au 237 St-Joieph. 
Strathmore. Les funéraltle» auront lieu 
Jeudi le 2R courant. Le convoi funèbre par­
tira de, Salon, Funéraire, Magnu» Poirier 
au No 0530 rue St-Denl, k I hr, 45 pour 
,e rendre à réglls» St-Edouard ou le ser­
vice sera célébré à 9 hr, et de là au cime- 
tlèrr de la Céte-deR-Nelgen, lltu de la 
sépulture. Parents et ami» sont prié, d y 
assister ,ans autre Invitation.

Rafraîchissement
économique

Gratis ECHANTILLON pour 
TRAITEMENT da

Douleurs d'estomac
(Dut à une hyper-acidité gastrique)

Pourquoi continuer 
d'endurer de, brûle­
ment, et de, range­
ment, terrible, coûté, 
par un eitomac acide 
quand vou, pouvez 
avoir un Mulogemenf 
prompt et »ûr avec le» 

» conodienne»
VON r De ïameux traitement o accompli 
de» merveille» don» de» centaine* de se­
riaux ca» d acidité ttomacale. Le» tablette» 
canadienne» VON réogi»»ent contre l'acidi­
té excettive, vou» épargnent ce» tenta­
tion» déplaitonte» et réduisent l'irritation 
coûtée par l'acidité. Vou» n'avez pot 
beMin de vou» en tenir 6 une diète 
liquide sévère. SI vou» souffrez de gaz 
d estomac, de brûlement» ett autre, dou­
leur» après le, repa, causé» par l'acidité 
excessive de votre estomac, essayez le, 
VON grati». Demandez Immédiatement le» 
échantillon» gratis de ce traitement. On 
inclut un pamphlet grati». Chez votre 
pharmacien ou en écrivant à Canadian 
Von Co., Dept 137-H, WindMr, Ont.

EN VENTE AU CANADA DEPUIS PLUS DE 100 ANS

LA VRAIE SAVEUR DE HOLLANDE
DISTILLÉ AU CANADA

FONDÉ EN 1695

Investiture de 3 
camériers secrets

„ , . SAINT-HYACINTHE. <D.N.C.)—
nh,m°. ™mn'*nt» re | S. E. Mgr Arthur Douvllle. évêque
Plume du R. P. Giuseppe Rossi, de Saint-Hyacinthe, annonce que 
membre de la Sacrée Pëniteneerie. ia cérémonie d’investiture des trois 
chargée de 1 organisation de ces ! camériers snrrpt» rén™,,,,™. 
cérémonie*.

Message du Roi

. camériers Recrets, récemment nom­
més dans son diocèse par S.S. Pie 
XII. se déroulera à sa cathédrale 
dans l après-midl de dimanche. 31

«SÀvnwjvrn »M v , n, * décembre, à 3 heures. Un certain 
^GHAM’ Norfolk. An- nombre de décorations papales sv- 

g eterre, 26. (C.P.) — Pendant que ront aussi remises, au cours de la 
la menace de guerre plane sur le cérémonie, 

monde, le Roi a demandé dans son ; Les nouveaux camériers secrets 
message de Noël l'effort dts Indivi* sont Mgr Yalmore Lajoie curé de 
dus pour préserver "l’héritage spi- Beloeil; Mgr Richard Lecomte, cu- 
rituel” des nation* libres du mon- ré d’Upton. et Mg»- David Petit.

procureur à l’Evêché.

EATON Heure» d’affaire»
9 h. 30 à 5 h. 30, 

Fermé à 1 heure 
U tamedi

En fin d’année

SOLDE AU SALON DE L'ENSEMBLE
S.V.P. — Pas de commandes téléphoniques ni postales

Manteaux et costumes, robes d'après-midi, de cocktail ou du 
soir, importations de Paris, Londres, New-York dans le groupe 
— plusieurs signés des noms les plus célèbres de la haute 
couture. Crêpe de soie naturelle, taffetas, velours, rayonne* 
et satin. Tailles 12 à 20 dans le groupe.

Régulièrement 49.50 à 295.00

24.75 4 147.00
S»lon de l'Ensemble, troisième étage, ehex lêton

>T. EATON C’
Df MONTftCAL

7537196155

^
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Un avion spècial transportera 
St-Laurent à Londres et à Paris

OTTAWA. 2ti (Du correspondant ! ou le 1er janvier à destination de
du "Canada” — C’est à bord d'un 
avion "North Star”, d'un type spé­
cial, que le premier ministre, Louis 
Saint-Laurent voyagera pour se 
rendre à Londres et à Paris au 
cours de la première quinzaine de 
janvier

la capitale britannique où il parti­
cipera a une importante conférence 
des premiers ministres du Com­
monwealth.

Si ces discussions finissent, tel 
que prévu, le 12 janvier, il se ren- 
ura en France pour passer les jour

M. Saint-Laurent, on le sait de- n^es du 13 et du 14 à Pâtis, ainsi
que l’a annoncé en fin de semaine 
son secrétariat ici.

M. Saint-Laurent a en effet ac­
cepté une invitation du gouverne­
ment de la République française 
qui le priait d’aller rendre visite au 
président de la Répubique. M. Vin­
cent Auriol. Lequel doit lui-même 
venir au Canada l’an prochain.

Le chef du gouvernement cana­
dien profitera de son séjour a Pa­
ris pour avoir nés entretiens avec 
le président du conseil des minis­
tres là-bas ainsi que ses principaux 
collègues.
Aménagement spécial

D’Ottawa à Londres, puis de 
Londres a Paris, puis de Paris à 
Ottawa. M. Saint-Lai nt vo

puis quelques semaines déjà, doit 
s’envoler d'Ottawa le 31 décembre

M. Archambault, 
directeur de 
Corby, décédé

Wilfrid Archambault, directeur 
de H. Corby Distillery Limited et 
anciennement vice-président de la 
même compagnie, est décédé di­
manche dernier a l’hôpital Notre- 
Dame à la suite d’unt courte mala­
die. à l’âge de 74 ans.

11 a fait partie de la firme Hudon 
Hébert <par la suite Laporte, Hu­
don, Hébert) de 1893 à 1934. alors 
qu'il entrait au service de Conso­
lidated Distilleries a titre de gé­
rant des ventes. Il occupa divers 
postes à Canadian Industrial Alco­
hol et devint vice-président et gé­
rant général en 1937.

Il laisse dans le deuil ses en­
fants: Mère St-Jacques (Antoinet­
te 1, de Marie Réparatrice; Mme 
Paul Lemieux (Juliette»: Bernard;
François, chirurgien, Mme J.-E.
Roy » Françoise); Mme Germain 
Paiement 'Marguerite» et vingt-six 
petits-enfants.

Un frère et quatre soeurs lui 
survivent: J.-Georges Archambault;
Mmes Arthur Marchand et Henri
Canty; Mlles Hélène et Gertrude v/11 aiIllluJ
^■mbault ainsi que M. Emile im^tï 1 i('és''nouTrendafent°dïffieiie^ 

c . lni(* Henri Lachance, |pÇ mnvpnc ri#» rnmtrtnnlPAfinnx ntip

Convocations
Club Kiwanis Saint-Laure:.1 —I

Ce soir, à 5 h. 30, à l'hôtel Rltz-j 
Carlton, soirée de famille annuelle 
pour les membres du club, leurs 
épouses et leurs enfants.

Conseil municipal de Verdun — 
Séance publique ce soir, à 8 h., j 
à l'hôtel de ville de Verdun, ave­
nue de l'Eglise.

Club Optimiste-Laurentien —
Déjeuner hebdomadaire a midi et 
demi, à l’hôtel Windsor.

L'année 1951 sera celle du plus grand 
essor de l'aviation militaire du pays

M. St-Laurent a 
passé la Noël 
avec sa lamille

QUEBEC, 26. 'Du correspondant 
du Canada» — Le très hon Louis 
St-Laurent, premier ministre du 
Canada, et Mme St-Laurent ont 
passé la fête de Noël avec .leurs 
enfants et leurs petits-enfants.

uuawa, m. oa.m-.ai m vo-. , # L* Panier ministre du Canada
toujours à bord d’un de nos "North (‘ ‘ ,nT St-Laurent ont assisté a la
Star". 11 s’agit d’un appareil spé­
cialement aménagé pour les envo­
lées de ce genre et que l’on a ré­
cemment utilisé pour aller cher­
cher à New-York, et pour aller l’y 
reconduire après un bref séjour à 
Ottawa, le premier ministre de la 
Grande-Bretagne. M. Clement At­
tlee.

Le même avion a transporté, 
avant Noël. Thon. Brooke Claxton 
et ses principaux conseillers à 
Bruxelles où ils ont participé à la 
conférence des ministres de la Dé­
fense de l’Alliance de l’Atlantique. 
C’est lui aussi qui les en a ramenés.

Il s’agit d’un “North Star” amé­
lioré. construit comme les autres 
à l’usine Canadair, à Cartierville, 
mais, qui au lieu d’étre muni de 
moteurs anglais Rolls Royce, dis­
pose de quatre moteurs américains.

On comprend que si jamais des

respectivement beau-lrère et belle- 
soeur.

Ses gendres et ses brus: Paul Le­
mieux, architecte; Mme B. Ar­
chambault (Simone Dionne»; Mme 
F. Archambault (Yolande Allaire); 
Joseph - Edouard Roy; Germain 
Paiement, médecin (Cornwall».

La dépouille mortelle est expo­
sée à 5300 Notre-Dame de Grâce 
angle Décarie) et les funérailles 

auront lien jeudi matin, en l’église 
Notre-Dame de Grâces a 9 h.

les moyens de communications que 
nous avons avec la Grande-Breta­
gne nas "North Star” seraient alors 
équipés de moteurs américains que 
nous n’aurions aucune difficulté à 
nous procurer, puisqu’ils sont fa­
briqués de ce côté-ci de l’Atlanti­
que.

L’avion qu’utilisera M. Saint- 
Laurent est donc en réalité le 
prototype de ce que peuvent deve­
nir avant longtemps nas transports 
aériens les plus lourds.

Colis de vivres pour1 “ 1 -Bretagne
LA RATION HEBDOMADAIRE DE VIANDE 
EN GRANDE-BRETAGNE EST TRES REDUITE
approvisionnements de viande, de thé, de sucre, dr gros et 

de beurre sont rationnés
Adressez des colis de vivres o vos omit et o vos relations 

Nous garantissons la livraison d* tous Its «ails

7 LIVRES DE VIANDE — $8.80

9 livres de beurre, de viande, de riz et de thé,$8.25 
5 livres de viande, de beurre, de crème et de riz, $5.50

Demandez la liste de prix complet* d* tout les colis

W. H. HENRY LIMITED
614, rue Saint-Jocques, Montréal — HA. 0205

DEÜNIERS DEVOIRS
♦ — Lotttez.nav* vous assister dons vos 

damiers devoirs envers ceux qui parfont* ^ v. 
Nos conseils sont basée sur l'expérience.

Salons mortuaires — Service d'ambulance
m ■mm

Geo. VANDELAC Ltée,
C VAMÙ/làC, k. - *U* COU* r rcdW «e ?««

«tt, rut RACHEL, Montréal—BÇ. 1717

ATTENTION ! HOMMES D'AFFAIRES 

SI votre voiture subit pré­
sentement des réparations... 
Vous pouvez faire quand mê­
me DES AUJOURD'HUI vos 
courses pressantes.

LOUEZ une de nos voitures de
marque : DODGE - PLYMOUTH - 
PONTIAC et vous serez assuré d'un 
rendement parfait.

Pour aussi peu que $5.00 

ASSURANCES por *f
PD. 52,000.00 JOUR
PL $50,00000 

5100,000.00

le mille
essence 

et huile 

comprises

A VOTRE SERVICE : 24 heures par jour pour location
*u retour le solde de votre dépôt vous sere remboursé .mmédiitement

EDDY'S DRIVE UR SELF
LTD

EDDY ARCHAMBAULT, p'ét -Jenf MARCfL ARCHAMBAULT gérant

5569, St-Laurent - Tél. DO. 1102-3

messe de minuit en leur église pa­
roissiale de St-Coeur de Marie.

Parmi les autres paroissiens émi­
nents de St-Coeur de Marie pré­
sents à la messe de minuit, men­
tionnons les trois marguilliers du 
banc, l’hon. Onésime Gagnon. C.P.. 
trésorier de la province, qui sera 
remplacé le 1er janvier par M. 
Philippe Gravel, élu la veille de 
Noël, M. A.-A. Letarte, qui devien­
dra marguillier en charge à la pla­
ce de l’hon. M. Gagnon, et l’hon. 
juge Fernand Choquette, de la 
Cour supérieure; l’hon. juge Anto­
nin Galipeault, juge en chef de la 
province; l’hon. juge Albert Sévi- 
gny, C.P., juge en chef de la Cour 
supérieure, et Mme Sévigny, l’hon. 
juge Wilfrid Glrouard, de la Cour 
supérieure, et Mme Girouard. 
l’hon. sénateur et Mme J.-F. Fa- 
fard. l’hon. Antonio Talbot, minis­
tre de la Voirie, et Mme Talbot. M. 
Marcel Duranthon, consul général 
de France, et Mme Duranthon.

M. St-Laurent retourne à Ottawa 
demain et partira en avion le 31 
décembre pour se rendre à Lon­
dres. où il assistera à la conféren­
ce des premiers ministres du Com­
monwealth. et a Paris, où il ren­
contrera le président de la Répu­
blique et les membres du gouver­
nement français.

Mort accidentelle 
de deux personnes

La journée de Noël s’est dérou­
lée sans accident; ce n’est que le 
lendemain, hier, que l’on a signa­
lé, dans la région de Montréal, le 
premier accident funeste : M. Jo­
seph Rousseau, 50 ans, 661, rue 
Delinelle. garde-moteur à l’emploi 
de la compagnie des tramways de 
Montréal, a été broyé à mort entre 
son véhicule dont il nettoyait le 
parc-brise, et un autre tramway. 
Transporté à l’hôpital Général, di­
vision ouest, M. Rousseau, qui 
avait subi une fracture à la jambe 
et des blessures internes, succom­
ba quelques minutes plus tard. 
Chute sur la glace

Un sexagénaire, M. Edouard Ro- 
billard, 2710 rue Préfontaine, Ville 
Jacques-Cartier, a été trouvé mort, 
dimanche soir, près d’un restau­
rant. à l’angle de la 3e avenue et 
de la rue Ste-Hélène. Appara- 
ment, M. Robillard aurait fait une 
chute sur la glace ou aurait suc­
combé à une crise cardiaque.
Sous un amas de coke

Passer trente minutes enseveli 
complètement sous un amas de 
coke et n’avoir aucune blessure 
est un cas assez étrange. C’est 
pourtant l’aventure qui est arrivée 
à M. Gérard Brodeur, 3265 rue Bel- 
Air lorsqu’hier midi il tomba dans 
une chute servant au chargement 
du coke. Il fut totalement recou­
vert de coke et ses compagnons 
de travail mirent 30 minutes a le 
dégager de cette position pendant 
qu’un médecin de l’hôpital Notre- 
Dame accourait sur les lieux. Ce 
dernier déclara que M. Brodeur 
n’avait aucune blessure.

OTTAWA. 26. (C.P.) -- Le Corps 
d’Aviation Canadien » qualifié 
l’année 1950 de "période pacifique 
la plus significative de son histoire” 
et il a prédit que l’année 1951 se­
rait encore plus Importante, 

j Une revue officielle de fin d’an- 
I née indique que 1950 a coïncidé J avec l’autorisation à l’Aviation de 
I mettre en oeuvre son programme 
de recrutement en vue d’enrégi­
menter un plus grand nombre d’of­
ficiers et d’aviateurs, de même que 
la commande d’une centaine de 
nouveaux appareils et l’expansion 
générale de ses cadres tant nu pays 
qu’oulre-mer.

A la fin de l’année, une escadril­
le de transport s’est employee â 
construire le pont aérien trans-Pa- 
cifique pour desservir la Corée 
durant 5 mois. Une escadrille de 
chasseurs se préparait également 
à se rendre en Grande-Bretagne en 
vue d’un entrainement conjoint 
avec les appareils de la R.A.F., 
dans les Iles Britanniques et sur le 
continent européen.

Le 30 novembre dernier, l’effec­
tif de notre Aviation s’élevait à 
17,284 hommes tandis que se pour­
suivait une campagne de recrute­
ment sans précédent. Pendant ce 
temps, la construction ou la réfec­
tion des aérodromes continuaient 
a une allure encore inégalée en 
temps de paix. Un Impressionnant 
programme de construction relative 
au radar n’avait pas été oublié.

Une plus grande somme d’ar­
gent a été versée à l’Aviation 
qu’aux deux autres services, et il 
semble que cet essor soit appelé i 
grandir.

Des centaines de chasseurs de 
deux types, fabriqués au Canada, 
ont été commandés et leur fabrica­
tion va s’intégrer à la production 
considérable dont 1951 sera té-

L'école de Paris 
a divers sens en 
langue chinoise

Jeudi soir dernier, M. Gcffroy, 
président de la Galerie des Champs 
Elysées de Paris, présentait à la 
Galerie "L’Art français," 370 ouest,» 
rue Laurier, quelque 40 projections 
en couleurs de tableaux exécutés 
par des peintres français de renom.

Il en ressort que la peinture fran­
çaise et plus précisément de l’école 
de Paris, doit se comprendre sous 
de nombreux aspects et selon des 
classifications bien différentes.

Tout en se spécialisant dans la 
peinture moderne, il faut compren­
dre que la Galerie des Champs 
Elysées porte surtout ses efforts â 
la peinture figurative, non pas au 
vieux classicisme académique, mais 
au tableau clair et compréhensible 
qui, bien qu’abandonné seul a un 
cadre, attend l’admirateur sans 
aucune inquiétude.
Peinture de quiétude

Les temps modernes que nous 
vivons sont suffisamment hérissés 
de problèmes épineux, parfois mê­
me crispants, pour que nous nous 
offrions le repos par le régal de 
l’oeil. N’est-ce pas Pie XII, fin 
connaisseur et une autorité s’il en 
est une en matière de religion qui, 
devant des centaines de pèlerins 
cette année, disait textuellement, 
en parlant de peinture religieuse: 
"un tableau qui demande à être ex­
pliqué n’est plus de l’Art?"?

Ces paroles suffisent, non pas 
à condamner toute évolution possi­
ble dans l’exécution d’une oeuvre 
d’arl quelconque, mais bien à nous 
ramener au raffinement d’expres­
sion que le créateur d’une oeuvre 
veut transmettre, et non pas à nous 
laisser pantelants et rêveurs de­
vant des déformations aussi Inex­
tricables qu’inintelligibles.
La Chine au chinois

Bien des humains ne parlent pas 
le chinois, alors qu’il y en a 400 
millions qui le parlent sous une 
centaine de dialectes. Cela expli­
que cependant que ces 400 millions 
sont condamnés a rester en Chine 
s’ils se refusent â modifier leur 
moyen d’expression.

(Communiqué)

moin. On veut produire beaucoup j adapté au service do l’Aviation de 
plus que 5 escadrilles.

On connaît le CF 100 Canuck, à 
long rayon d’aclion. pouvant af­
fronter les Intempéries du climat; 
et le F-86 Sabre, un chasseur conçu 
par les Américains, â court rayon 
d’action, dont on dit qu’il est le 
plus rapide au monde.

guerre.
Le secteur nord du pays n a pas 

chômé. Les équipes de recherches 
et de secours ont effectué plusieurs 
envolées d’urgence et de secours, 
notamment lors des recherches vai­
nes pour retrouver un transport 
américain, disparu dans les territoi­
res du nord-ouest, avec 42 person-

A ces deux modèles, la produc- nrs it j)()ld, en janvier dernier. Le> 
tion canadienne a ajouté les puis manoeuvres dites de "Sweetbriar" 
sants moteurs a jet, connus sous le ont procuré une expérience inestl- 
nom d’Orcnda lequel est appelé a n,able aux aviateurs des chasseurs 
conférer plus de puissance au C’a-1 tM ll(.s avions de transport. L’année 
nuck, et possiblement au Sabre. ......

Le rythme accéléré de la produc­
tion aérienne a été déclenché après 
!*• début de la guerre de Corée. Le 
programme destine a la construc­
tion d’appareils spécialement équi­
pés pour combattre les submersi­
bles et les navires de guerre a été 
développé rationnellement. Cent 
Mustangs ont été apportés des 
Etats-Unis pour usagt local.

De nouvelles bases ont etc éta­
blies à North Bay, Ontario, et a 
Chatham. Nouveau-Brunswick, tan­
dis que l’aéroport d’Ottawa était

1950 a également été témoin d’un 
développement considérable dans 
le domaine de la cartographie 
aérienne, de l’entrainement spécia­
lise de l’entrainement des re or- 
v 1st es et de ceux qui combnttunt 
en Europe.

Pour résumer ce rapport opti­
miste. on s’accorde à déclarer som­
mairement:

"Alors que s’achève l’année 1950 
tous les membres des services de 
l’Aviation canadienne envisagent
1951 comme une année d’activité 
encore plus poussée".

L'exportation d’un Pore Noël

Trois immeubles endommagés par 
les flammes rue Ste-Catherine

Trois établissements ont été en­
dommagés par un incendie qui s’esl 
déclaré hier après-midi, rue Ste- 
Catherlne, près de lu rue St-Hu- 
bert.

Le feu a pris naissance vers une 
heure dans le sous-sol du magasin 
Blanchard et Plchette qui fut dé­
truit par l'incendie. Les magasins 
adjacents, A. Lachancc (fourrure) 
et Fantasia 'fleurs», ont été rem­
plis de fumée et inondés. Comme 
le feu atteignait déjà la porte d'a­
vant du magasin, les pompiers ont 
été forcés d’enfoncer les murs a 
I arrière pour arroser.

A deux heures, l'incendie étall 
sous contrôle.

Vers midi, a déclaré. M. A.-O. 
Theriault, co-propriétaire de cet 
établissement, un employé a senti 
une odeur de fumée et se rendit au 
smis-sol. Il n’a rien découvert, mais 
un peu plus tard, comme Codeur 
de fumée se développait, il visita 
une deuxième fols le sous-sol et 
découvrit un peu de flamme qu'il 
a immédiatement éteint a l'aide 
d’un extincteur chimique. Au cours 
d'une troisième visite afin de s'as­
surer que tout était en ordre, l’em­
ployé constata un commencement 
d'incendie qu'il n'a pu maîtriser, 
c’est alors que l'on alerta les pom­
piers.

Montréal se remet lentement de 
ranimation de la nuit de Noël

L’esprit de Noël n'a pas manqué I interprétera sans doute comme
à Montréal, cette année.

Malgré la surprise d’une nature 
capricieuse — faisant cljuter le 
mercure d'une quarantaine de de­
grés en l’espace de quelques 
heures — le va et vient de la 
foule durant la nuit de Noël a 
été aussi grand que les années pas­
sées.

La nuit était froide. Mais la

une conséquence des célébrations 
de Cannée sainte, c'est que les 
Montréalais catholiques ont rompu 
une de leurs traditions: habituelle- 
ment, "i» m* |iic-sc a la Messe rie 
minuit, et l’on pari sitôt la pre­
mière messe terminée vers les ré­
veillons. Cette année, dans pres­
que toutes les paroisses, on a noté 
une assistance "durable” aux trois 
messes consécutives. En conséquen

neige croissante ajoutait au climat ,.C( dans un grand nombre de fa­
des fêtes. Et les sapins chargés 
de lumières multicolores, dans tous 
les coins et recoins de In région 
métropolitaine, n’avalent plus cet 
air étrange, "emprunté” pour 
ainsi dire, que l'on trouvait a 
certains Noëls de pluie, ii y a 
quelques années.
Un paradoxe

Va et vient intense de la foule 
qui, paradoxalement, — mais heu­
reux paradoxe tout de même. — 
ne s’est pas traduit par une liste 
d'accidents mortels, comme c’est 
presque maintenant la coutume 
aux congés. Le seul accident mor­
tel dans la région, il s’est produit 
hier matin.

La joie, de la façon la plus gé­
nérale, n'était pas aussi bruyante 
qu’en res années de guerre et 
d’après-guerre d'nntan.t Cela n’al 
lait pas jusqu’à la retenue. Mais 
l’animation n'allait pas avec cet 
énervement que l'on trouve facile­
ment dans les foules. Evidemment, 
cola variait avec les quartiers. Là 
où l’on s'est habitué a manifester 
par des éclats, il éÂit blch de mise 
que la tradition se maintienne.

Cependant, de tous les coins de 
la ville, on a rapporté que la joie 
avait quelque chose de plus pro­
fond nu’éclatant.

Le fait plus curieux, et que l’on

Tout i5L la veille de Noël !

Une paroisse change de titulaire, élit son 
marguillier, inaugure sa première chapelle

Il est une paroisse a Montréal, 
pour laquelle le temps de Noël 
demeurera chargé de significations 
historique.

Du même coup annonce offi­
cielle d'un changement de titu­
laire; élection d'un nouveau mar- 
guiller en charge; ouverture de la 
première chapelle aux fidèles.

Tout cela, le même jour, la 
veille de Noël !

Le cas est probablement unique

Par Jean de Laplante
tenant de "vieilles paroisses" avec 
traditions respectables, la nou­
velle paroisse sera désormais con­
nue sous le nom de Saint-André- 
apôtre; lors de sa fondation en 
décembre 1949. elle avait été 
placés sous le vocable de Jésus- 
Ouvrier.
Tour de force

Il y a un peu plus dr quatre se-

événement, les 
paroisse étaient

dans l'histoire religieuse de la mé- rosine*. I abbé André Dorion, curé
de la paroisse, demandait a Proulx 
et Frères, de lui donner une cha­
pelle. "Si nous avons de la belle 
température, avaient répondu les 
frère.s Proulx. vous serez dans vo­
tre chapelle à Noël". La première 
pelletée de terre était enlevée quel­
ques jours plus tard. Le "carré" de 
l’Immeuble, capable de recevoir 
jusqu’à 400 personnes a la fols, 
était rapidement monté. Un syste

ciers. C’est le droit commun des 
| parois.*,es qui le veut ainsi. Lc.s 
assemblées ne sont pas nécessaires 
dans les paroisses découpées sur le 
territoire primitif de Notre-Dame. | des oreillers 
Donc. Saint-André a dû élire au 
suffrage populaire des tenanciers 
un nouveau marguillier qui passera 
l’année au banc.
Journaliste en charité

F.'assemblée ne fut pas longue 
et l’élection peu contestée, puisque 
l’un des candidats proposés décia-

tropole. A tout 
fidèles de cette 
heureux.

Et il y avait de quoi, car. depuis 
l’hiver dernier, la messe se disait 
dans un grand garage, mis a la 
disposition de la paroisse, par les 
autorités provinciales Et l'on avait 
riù patauger dans la boue plus 
d'un dimanche pour faire ses de­
voir religieux.

milles, le réveillon n’a commencé 
que vers 2 heures 30 du matin. Et 
it six heures, on était encore au 
salon à chanter, à rire et a danser».
Apres le réveillon

Le matin et l'aprèfNmldl, c'était 
le grand calme dans cent mille 
foyers de la métropole. Les uns cu­
vaient le vin de la nuit. Les autres 
ronflaient comme rie gros moteurs 
ou, plus discrets, ronronnaient sous 
les couvertures. Vers 3 heures de 
l'après-midi, les cent mille foyers 
reprenaient paresseusement le train 
quotidien, tandis que le froid, a 
l’extérieur, insistait têtu pour de 
meuror dans la région. Mais il y 
avait déjà de la lassitude, une grau 
de lassitude. Une nuit à fêter, c’est 
un fameux effort 

Tout de même, le souper de 
Uoël ne manqua pas dans la moitié 
au moins de ces foyers. Et les pa 
ru rca montées avec un luxe de Ira 
vail durant trois semaines s'illumi 
nèrent de nouveau pour recevoir 
un nouveau groupe de joyeux vi 
vanta.

La dinde, les tourtières, les 
fruits en conserve, les gâteaux 
énormes reparurent sur la table, 
parfois déjà entamés; avec, néan­
moins, cette invitante odeur qui 
lit mourir de gourmandise le moine 
de Léon Daudet

Et puis, la veillée fut encore ani­
mée de chanta et rires . . . Dès les 
onze heures, on manifestait de la 
fatigue dans plus d’un foyer. Les 
enfants, gavés de veilles et de su­
creries, n'en pouvaient plus de ce 
train Inaccoutumé dans la maison. 
Et l’on songeait au retour avec em­
pressement.

Les chevaliers de la tasse, qui 
ont de l'endurance, tournaient ce 
pendant encore autour du baril et 
des flacons.
(fuel réveil!

Mais le gros du troupeau avait 
le goût du repos et de la tiédeur 

Hier matin, réveil 
encore peuplé des lumières du 
grand Jour. Pour plusieurs, réveil 
avec une langue épaisse de soixan­
te cigarettes fumée en moins de 
24 heures, l’estomac encore éber­
lué d'avoir absorbé tant de décoc­
tions a la dynamite et tant de meta 
compliqués La fête passe, mais l’ef­
fet demeure Et les pharmaciensit i ii» in» ni « ni. i» » l'iirii linn luiinra ne pouvoir accepter la nomina- „nt (||| r,.( (.volr d<, fort<.s comman_

tlon, a cause de ses activités per­
sonnelles. Le second candidat fut 
alors proclamé élu par acclama­
tion. Et c’était un Journaliste ...

Comme quoi le Journalisme peut 
mener a tout, sans en sortir! L’élu 
M. Vincent Prince, est rédacteur 
den nouvelles religieuses a "La 
Presse" Il aura, avec les anciens 
marguillers a s'occuper des pro-

, Maintenant la paroisse a son 1 décen)brCt ia première messe était 
titulaire, s* c hap» I e au centre de dite dans les nouveaux locaux de 

i la communauté, ht les rues sont ; |a paroisse> j>a crèche était même 
| pavées. En hiver, ce n est pas prête pour la messe de Minuit!
1 ^ a '! f es ch,-*mins ci-1 L'après-midi du 24. une première
j vilisés , cela vaut son argent d or assemblée des francs-tenanciers 
pour les autres saisons. • avaient lieu dans le même local

La paroisse — il serait temps ! p0Ur l’élection d’un nouveau mar- 
quon la nomme! — groupe 300 ^Mer. f] faut expliquer que dans 
ou 400 familles a l'heure actuelle, i ce coin de l’ile, partie de l'ancien 
Elle en comptera «.ans doute au, territoire de la paroisse du Sault 

! delà de 500 a l'été. Placée en en- [ aux RécolleLs, les élections de mar- 
! clave, entre Si-Joseph de Bor- gulllers se font démocratiquement

me de chauffage installé. Et le 24 : blêmes que posent la vie de
nouvelle paroisse. Le principal de

dcaux et St-Nicolas, qui sont main- par une assemblée de francs-tenan-1 pas tirer de i’arrière ...

res problèmes sera de prépare,- le 
projet de construction d'une église 
permanente.

M. Prince succède à M. Jules 
Tanguay, premier margulJler en 
charge élu dans l'histoire de la pa­
roisse.

Les tenanciers ont aussi discuté
des différents problèmes parols- j respiratoires chez les enfants. S’ils 
siaux et ont apporté des projets. I sont d'origine streptocoque, ils 
des solutions qui montrent que la | peuvent provoquer la fièvre rhu- 
petite paroisse St-André n’entend matismab chez les enfanta qui y

des de comprimés pour la migrai- 
! ne. de sédatif* et de sels cura­
teurs pour l'estomac. I.» veille, 
les laxlmrn qui bénéficiaient d’une 
manne inespérée songeaient au re­
pos après avoir empilé une géné­
reuse "galette"; hier, les pharma­
ciens commençaient a compter len 
»Oiis que leur apport! n* les lende­
mains de réjouissances.

Hier la ville reprenait sa vie, 
c-lopln dopant. C'était la rançon, 
h- lendemain de la veille pour tous.

Au jour de l’An, on recommence­
ra El cette fols, les vieux rece­
vront

J. de L.
♦

\c négligez pas les maux ri« gor­
ge ou autres affections des voles

Montrée/ o exporté en fin de semaine un Père Noël à New-York 
pour foire la joie de centaines d enfants au "New York Herald Tri­
bune", qui n'avaient jamais vu, dit-on, un Père Noël montréalais. 
Celui qui a été ainsi prêter main-forte à notre confère de New-York 
ressemble singulièrement ou président du Cercle des journalistes de 
Montréal, R.-J. Fitzgerald, encore mieux connu sous le nom de "Fitz".

//C'est notre premier Noël sans 
inquiétude depuis trois ans"
"C’est le premier Noël qu’on 

nasse '•ans Inquiétude," nous a dit 
Mme Laurent Bourdon, de la rue 
iVicninna.

"Il y a trois ans, le 25 novem­
bre, entre 3 et 5 heures de l’après- 
midi..." Ainsi commence le récit 
d’un Montréalais, M. Laurent Bour­
don, 3993 rue Mcntnnn. qui a 
réussi à porter l’attention des auto­
rités de l’Hydro-Québec sur des 
fuites de gaz dans le sous-sol de 
la maison qu’il habite rue Mentana, 
non loin de In rue Duluth.

M. Bourdon et sa famille" dor­
ment dans l’inquiétude depuis déjà 
longtemps." "On vit dans la hantise 
de savoir si on va s’éveiller ou non 
le lendemain matin," a-t-U dit au 
représentant du "Canada."

’'■•mis nueluues Jours, des tra­
vaux sc poursuivent en face dr sa 

v. uusiiie plus au nord. 
< i remplace des tuyaux qui sont 
«n mauvais état; on remplace 
meme, nous a dit M. Bourdon, les 
entrées des maisons.
Cinq logis

H s’agit de cinq logis, les Nos: 
3993 et 8991 <les deux rez-de-chaus­
sée) où logent M. Bourdon et sa 
famille, et M. et Mme Jacques 
Lanthier; h les trois logis du haut. 
3999, 3997 et 3908, qui logent res­
pectivement les familles André 
Béliveau, M. Perreault et Edgar 
Bergeron. Ces derniers n’ont pas 
eu â se plaindre comme ceux du 
bas.

Accompagné de la police. M.

Bourdon pénétra chez les voisins 
pour trouver le couple Agé asphy­
xié; Mme l.nntliiei était sur le 
plancher de la chambre arrière et 
son époux sur un lit en avant, 

i "tous les deux inanimé*", nous a 
dit M. Bourdon, "et M. Lanthier 
n’est pas revenu, il est encore 

! malade".
Grâce à un livreur

"Si un garçon livreur de la mai­
son Eaton n’étalt pas venu porter 
les Jouets de mes enfants, de dire 
M. Bourdon, nous y passions tou.'» 
(.’’était mercredi le 13 décembre et 
nous étions tous malades depuis 
longtemps, surtout depuis les der­
niers dix ou douze Jours. On se 
demandait ce qu'on avait, car on 
oubliait les accidents précédents 
causés eux aussi par le gaz. Un ri** 
mes enfants se dit malade et riéci 
da de demeurer a la maison. Il 
s'est courbé, de même que sa 
mère; mol, je dormais dans un 

I fauteuil du salon. A deux heures, 
je auis éveillé par la sonnerie de

(Suite 2e p<wt,. 2c col.)
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Notre sempiternel problème de la circulation
L’année 1950 tire à «a fin. Comme il y a 

douze mois, le problème No 1 de Montréal 
demeure celui de la circulation. D’un point de 
vue pratique, on ne voit Kiicre ce qui a été 
accompli pour le résoudre ou, du moins, pour 
l’atténuer.

Il est vrai qu’une commission du transport 
a été nommée, mais elle vient à peine de se 
mettre a l’ouvrage. Il faudra donc encore 
quelque temps avant de connaitre ses projets 
et les moyens qu’elle entend prendre pour 
les réaliser. Il convient aussi de souligner que 
le problème de la circulation n’est pas direc­
tement de son ressort. Comme l’indique son 
nom, son rôle consiste principalement à 
améliorer le transport en commun.

Pour accélérer, pour faciliter la circulation, 
on doit se tourner vers les autorités munici­
pales, vers le conseil, l’exécutif et la police.

C’est ce qu’a fait en fin de semaine le

tous ceux qui ont un dossier judiciaire soient 
tenus d’avoir une conduite irréprochable 
durant au moins cinq ans avant d’être accep­
tés pour conduire un taxi;

5— L’interdiction de la circulation des 
camions de plus d’une tonne entre 7 h. du 
matin et 7 h. du soir dans toutes les princi­
pales rues;

6— L’application rigoureuse des règlements 
prohibant le stationnement des camions et 
voitures privées à certains endroits.

Toutes ces recommandations paraissent 
marquées au coin du bon sens; nous ne chica­
nerions que sur celle qui demande de réduire 
à 3,000 le nombre des permis. Comment en 
est-on venu à ce chiffre? S’il n’est pas arbi­
traire, s’il est fondé sur une enquête appro­
fondie, sur une longue observation du niveau 
de vie des chauffeurs et des comparaisons 
avec les principales villes canadiennes et 
américaines, s’il est suffisant enfin pour 
assurer un bon service à la population, nous

Le main? do Queber. M. Lucien Borne, appuyé par tous scs 
collègues du conneil municipal, vient de publier une opportune mise 
au point à la suite d’un article de ■‘Paris-Match’’ ou il était question 
du "français du Canada".

En substance. le correspondant du journal parisien a prétendu 
n'avoir rien compris d'une chanson française exécutée par la famille 
Von Trapp parce que c'était du "français du Canada

Le si«nataire du •'poulet'' en question est un nommé Raymond 
Castans. Personne de la rédaction du "Canada” ne réclamera la tète 
de l’auteur de cette idiotie. Nous avons trop et depuis toujours, dans 
la maison des Asselin. des Turcotte, des Carneau et des Jasmin, le 
culte des amitiés trançaises et de l’esprit confraternel pour souhaiter 
que M. Constant perde ton “Job'’, mais nous espérons que son directeur 

' d’information lui donnera un bon savonnage.
En dépit de M. Constans, nous continuerons d'aimer la France, ce 

qui ne nous empêchera pas de tâcher de juger a leur valeur les visiteurs 
français que les hasards de notre métier nous feront rencontrer.

Il est évident que quelques-uns de ces visiteurs nous arrivent déjà 
préjugés ou retournent un peu aigris parce que nous n'avons pas pro­
clamé bien haut leur universelle supériorité.

Il y a quelques semaines, au Cercle des Journalistes, une hrançaise 
débarquée ici trois jours plus tôt pérorait contre les Canadiens français 
devant un petit groupe de nos confrères anglophones. Elle aussi y alla 
de la rangaine de "French patois” et de ces pauvres Canadiens français 
tenus dans l'ignorance et la pauvreté par les curés. Elle gaspilla vaine­
ment sa salive, car aucun de scs auditeurs ne la prit au sérieux.

Qu'est-ce qu'ils ont donc
A quoi attribuer les propos désobligeants de certains journalistes 

français ? Serait-ce qu’ils ne trouvent pas assez "avancés” — entendez 
trop peu socialistes ou communistes, trop peu anticléricaux ?

Ce n’est pas une raison pour écrire, comme le faisait récemment 
dans le quotidien parisien "Combat" un M. Lelcu, que les Soeurs 
Grises détiennent le gros des actions de la Montreal Tramways Com­
pany. qu’une abbaye se dresse sur les flancs du Mont-Royal, qu'une 
sorte de Gestapo protège les entrées des usines d'aluminium d'Arvlda 
et que l’hôtel Windsor de Montréal est un hôtel de seconde classe.

Tout cela respire vraiment trop la bêtise ou le parti-pris pour 
justifier la moindre colère. Contentons-nous de plaindre les lecteurs 
de M. Constans et de M. Leleu; réjouissons-nous de savoir que ces 
deux messieurs ne représentent pas le Journalisme français. Nos cousins 
d’outre-Atlantique qui désirent se renseigner sur le Canada français 
peuvent toujours s'adresser au Journaliste et ex-ambassadeur Fran­
cisque Gay. a André Seigfreid. l'auteur d’un ouvrage incomparable 
sur notre pays, a Maritain. Gilson et des dizaines d'autres.

Conclusion : imitons les Français et rfons de ces détracteurs 
occasionnels.

La vérité toute nue
Conseil de* Métiers et du Travail de Mont­
réal. De prime abord, toutes les recommanda­
tions de cet organisme ouvrier paraissent 
justes et opportunes.

En substance, elles font écho à la plupart 
de celles que notre journal a formulées lui- 
même à maintes reprises. Elles demandent :

1— L’application immédiate des règlements 
interdisant le maraudage des taxis dans les 
rues de la ville;

2— I>a réduction des permis de taxi de 
fi,200 à 3,000 et la suppression des demi- 
permis ;

3— La multiplication des terrains de sta­
tionnement pour les taxis et le retrait de la 
circulation des taxis qui n’ont pas d’endroits 
où stationner;

4— Une enquête sérieuse sur l’honorabilité 
de chacun des futurs chauffeurs de taxi; que

l’acceptons volontiers. Il reste qu'en principe 
une diminution du nombre des permis 
s’impose.

Félicitons le Conseil des Métiers et du 
Travail d’avoir pris l’initiative d’adresser 
de telles recommandations au président du 
comité exécutif, M. J.-O. Asselin, et au direc­
teur de la police, M. Albert Langlois. Devant 
l’apathie déplorable des individus — attestée 
par 'e très faible pourcentage des électeurs 
qui rnt participé au récent scrutin municipal 
— il est nécessaire que les corps publics re­
doublent d’esprit civique. Bravo! messieurs 
du Conseil des Métiers.

Souhaitons que nos édiles, qui disposent 
déjà d’innombrables statistiques et rapports, 
ne nomment pas une autre commission qui, 
après étude, présentera un autre rapport 
s’ajoutant à tous les autres dans les archives 
poussiéreuses de Concordia. Des actes tout de 
suite. C’est ce que chaque Montréalais a le 
droit d’exiger. Des actes!

La lutte scolaire rebondirait-elle en Ontario?
Après avoir délibéré pendant près de six 

ans, la commission d’enquête Hope sur l’ins­
truction publique en Ontario a enfin soumis 
au gouvernement de Toronto un volumineux 
rapport de plus d’un millier de pages. Elle ne 
propose rien moins que la réorganisation 
complète de l’enseignement dans la province 
voisine. En ce qui concerne les Franco-On­
tariens, si les recommandations étaient ac­
ceptées telles quelles, ce serait un coup droit 
porté à leurs écoles françaises et catholiques.

Le système scolaire ontarien, qui compte 
actuellement le cours primaire et le cours 
secondaire, en compterait un troisième, le 
cours collégial. Les écoles séparées, qui peu­
vent en ce moment donner le cours primaire 
jusqu’à la dixième année inclusivement, ne 
pourraient plus aller au-delà de la sixième 
année. Ce qui veut dire qu’à partir de douze 
ans, l’écolier catholique et franco-canadien 
ne recevrait plus aucun enseignement reli­
gieux et français.

On sait que depuis l’abolition du Règle­
ment XVII, le grief principal des catholi­
ques portait sur la répartition des taxes 
soclaires. L’impôt personnel des contribua­
bles catholiques allait à leurs écoles, mais 
celui des corporations passait uniquement au 
soutien des écoles publiques. I^e seul change­
ment proposé sur ce point par la commission 
consiste à affecter le produit de l’impôt des 
corporations aux écoles sçcondaires et aux 
collèges.

Dictateur de 71 ans qui
A l’occasion de son 71e anniversaire, Josef 

Staline a été couvert de louanges par la presse 
soviétique. Le monde extérieur eût aimé qu’a 
cette occasion, on lui fournit quelques détails 
sur la santé et l'activité réelle de cet hommd 
qui exerce un pouvoir bien supérieur à celui 
de tout autre chef d’Etat. Mais les journaux 
de Russie sont trop bien stylés pour com­
mettre des indiscrétions de ce genre.

Staline est-il toujours le maître tout-puis­
sant du mouvement communiste internatio­
nal ? C’est une question qui intéresse au plus 
haut point non seulement la Russie sovié­
tique et ses satellites, mais le monde entier. 
On sait qu’il a été pour son pays un dictateur 
absolu, en même temps que le chef de la 
révolution mondiale; mais nous ignorons si 
sa puissance demeure intacte ou a subi un 
déclin. Ce manque de renseignements précis 
sur la situation politique à l’intérieur du 
pays, comme sur une foule d’autres choses 
concernant le monde soviétique, met dans un 
état visible d’infériorité les démocraties qui, 
elles, s’estiment tenues de livrer tous leurs 
secrets à l’univers.

Longtemps avant la dernière guerre, Sta­
line passait pour appeler de ses voeux un 
autre conflit mondial qui serait l’occasion

On recommande de favoriser l’enseigne­
ment du français comme langue seconde dans 
les classes supérieures, mais on cherche a le 
rendre plus difficile dans les écoles séparées. 
1j€ rapport préconise la suppression de 
l’Ecole normale de l’Université d’Ottawa, 
ainsi que l’interdiction des symboles religieux 
et le port de l’habit religieux dans les classes 
des écoles publiques.

Une première déclaration du cardinal 
McGuigan, archevêque de Toronto, souligne 
que la limitation des écoles séparées aux en­
fants de moins de douze ans va causer de la 
stupeur et de l’étonnement dans les milieux 
catholiques ontariens. Il est juste de remar­
quer que les vingt commissaires n’ont pas 
été unanimes dans la rédaction de ce rap­
port. Quatre se sont désolidarisés d’avec leurs 
collègues, surtout en ce qui concerne la ques­
tion des écoles séparées catholiques, et ont 
signé un rapport minoritaire. Quatre autres 
membres qui ont accepté le rapport majori­
taire en ont cependant rejeté les conclusions 
au sujet de la formation des professeurs.

Devant une telle division des avis sur un 
problème de cette imjiortance, on comprend 
que le premier ministre Wesley Frost n’ait 
pas voulu s’engager à quoi (pie ce soit. Si le 
rapport Hope devait entrer en vigueur, ce 
serait le déclenchement d’une nouvelle lutte 
scolaire dans l’Ontario.

a tenu ses promesses
propice de l’expansion révolutionnaire à tous 
les points du globe. Aussi inaugura-t-il sa 
série de plans de cinq ans en vue de fortifier 
la Russie, industriellement et militairement. 
Il signa avec Hitler le pacte de non-agres­
sion (pii permit a ce dernier de se jeter sur 
l’Europe; mais les événements tournèrent de 
telle façon (pie la Russie fut attaquée à son 
tour et finit par repousser l'envahisseur. 
Grâce à cette victoire, Moscou a étendu son 
influence et son autorité sur toute l’Europe 
orientale.

Cependant, ce pouvoir illimité dont jouit 
Staline crée une situation délicate. Adve- 
nant sa disparition subite, par la maladie 
ou la mort, on ne peut prévoir quelles se­
raient les conséquences. Il a sans doute déjà 
désigné son successeur, mais son choix ne 
pourra contenter tous les ambitieux qui rê­
vent de prendre sa place.

Ce qui a fait la force de Staline, c’est sa 
réussite complète et ses hautes qualités de 
chef. Selon le mot do se« partisans, son juge­
ment ne le trompe jamais, ce qui explique 
que sa dictature n’a pas eu d’adversaires. Ce 
grand ennemi des démocraties a tenu ses 
promesses; les démocraties en savent quel­
que chose.

Les processions habituelles devant les 
magasins de la Régie des alcools

Cette année, selon la coutume 
à pareille date. !< 
a pareille date, les processions 
abords des magasins de la "Com­
mission des Liqueurs".

Qu’il pleuve, qu’il vente, qu’il 
neige, de longues théories de ci 
toyens se pressent en rangs set- 
rès le long des trottoirs en at­
tendant patiemment leur tour de

Entre Canadiens 
de bonne volonté

par (uqtnt L'HEUREUX

Ça devrait venir
La conférence fédérale-provin- 

cinle a suspendu ses délibérations 
sur les pensions de vieillesse et les 
accords fiscaux, en vue de permet­
tre aux délégués provinciaux de 
consulter leurs gouvernements res­
pectifs.

Relativement aux pensions de 
vieillesse, les délégués fédéraux et 
provinciaux semblent d’accord 
pour accepter le plan que suggère 
le Comité mixte du Sénat et de la 
Chambre des Communes présidé 
par M. le sénateur J. H. King et 
M. le député Jean Lesage.

Ce plan ressemblant beaucoup à 
celui que le Gouvernement fédéral 
avait soumis à la Conférence féde- 
rale-provlnclale de 1945, on peut 
dire que le torplllarc de cette con­
férence n’a pas eu u’autre résultat, 
en ce qui concerne les pensions de 
vieillesse, que de retarder de six 
ans cette urgente réalisation de se­
curité sociale. — Voilà donc un 
retard peu à l’honneur des obstruc­
tionnistes.

+ + *
Avant bien longtemps, tout le 

monde admettra que i’ohstructon 
n’a guère mieux servi la cause des 
accords fiscaux. Déjà, les provin- 
cialistes ont ram iers parlent un 
langage moins audacieux qu'au 
temps de la combinaison Drew- 
Duplessis.

Nos antifédéraux craignent mê­
me que M. le premier ministre 
Frost, d’Ontario, conclue bientôt 
un accord avec le Fédéral, laissant 
ainsi M. Duplessis faire seul la 
guerre à la formule fiscale des sub­
ventions aux provinces.

Dans ce cas, neuf provinces sur 
dix renonceraient à imposer les re­
venus et les corporations, en retour 
de quoi elles accepteraient des sub­
ventions basées sur la population 
et la production.

Il est possible que le Gouverne­
ment ontarien pose quelque geste 
démentant la rumeur d'un accord 
possible entre Ottawa et Toronto: 
mais il parait évident que. l'Axe 
Drew-Duplessis ayant été mis hors 
d’usage par l’écrasement de M. 
Drew aux dernières élections fédé­
rales. Ontario revient à sa tradition 
de politique positive, pratique et 
d'affaires.

Pour conquérir le pouvoir à Ot­
tawa et à Québec conjointement et 
solidairement avec M. Duplessis. 
M. Drew pouvait bien tenter d'im­
poser à sa Province un jeûne plus 
ou moins douloureux. Mais M. 
Frost, dont l'ambition personnelle 
est moins entreprenante et qui dé­
fend les intérêts de sa Province en 
provinclaliste Judicieux, ne refuse­
ra pas éternellement un subside 
fédéral de cent millions et plus. U 
est trop pratique pour ça.

Probablement aussi, est-il assez 
réaliste pour concevoir que sa 
fiêre province "Banner Province" 
— ne verrait aucune cause d’bumi- 
lintior. dans l’acceptation d'une tel­
le somme téderaie pour faciliter 
son administration.

En outre. M. Frost est probable­
ment assez Canadien et son esprit 
suffisamment coopérateur pour 
comprendre que les deux provinces 
lu plut richu du Canada — rtchu 
grâce aux recettes encaissées dans 
tout le pays par de grosses com­
pagnies dont les bureaux chefs 
sont a Toronto ou à Montréal — 
ÛDt intérêt a .supporter une poli­
tique fiscale accélérant le progrès 
des régions moins favorisées. — 
Un peu comme les Etats-Unis et 
l'Europe, qui croient Washington 
tenu, en ce moment, d’aider les 
pays pauvres, afin d'améliorer le 
cours général des affaires.

Nous pourrions bien ajouter ici 
un devoir à cet intérêt; mats les 
hommes — surtout les égoïstes — 
aiment mieux entendre parler 
d'intérêts que de devoirs.

¥ * V
La volte-face d'Ontario était à 

prévoir. Dans cette province, on 
vise a une politique beaucoup plu*

pénétrer dans ces étroites loget- 
tes où. contre l’échange de multi­
ples dollars, notre paternel gou­
vernement provincial distribue 
"l’esprit des fêtes", comme dirait 
l’autre.

Comment se fait-il que ce gou­
vernement, depuis le temps qu'il 
pratique à son grand avantage la 
vente à la bouteille des spiri­
tueux. n’a pu trouver un moyen 
d'améliorer son Système de dis­
tribution: et qu'il force les gens 
a défiler et a piétiner durant des 
demi-heures, au risque d’attrap- 
per des fluxions de poitrine, pour 
se procurer une bouteille de vin 
ou autres liqueurs quelconques?

On a beau avoir l’esprit large, 
être doué de tout le je m’enfi- 
chlsme passible, on s'habitue 
difficilement à ce genre d’exhi­
bition: il n'existe probablement 
pas un homme et surtout pas 
une femme, qui ne se sentent 
secrètement humiliés lorsqu’ils 
poireautent ainsi exposés aux 
regards goguenards des passanLs.

La vente de l’alcool est le seul 
commerce que l'Etat pratique 
chez nous: le seul qui soit taxé 
aussi fortement, le seul qui rap­
porte autant de bénéfices, et le 
seul aussi qui ne se soit jamais 
inquiété d’améliorer ses métho­
des commerciales de façon a of­
frir des facilités et des avantages 
a sa clientèle.

Jadis, par exemple, on empa­
quetait dans un fort carton les 
fragiles bouteilles, qui n'étaient 
pourtant pas évaluées à leur pe­
sant d'or comme aujourd’hui: 
maintenant, que le client achète 
un ou plusieurs flacons, bien que 
chacun coûte les yeux de la tête, 
on les place dans un sac de papier 
non ficelé, aux risques et périls 
de l’acheteur.

Il existe aussi un règlement 
absurde de la Régie qui empê­
che tout habitant d'un village si­
tué dans un rayon de moins de 
quinze milles d'un magasin de 
la Commission, de commander 
et de recevoir par la poste ou les 
messageries sa provision de bois­
sons. Ceux qui n’ont pas d'auto, 
sont forces de prendre le train 
et de se rendre nu prochain dé­
pôt et attendre ensuite durant 
des heures le train de retour. 
Les gens trop vieux, les Infirmes, 
tous ceux qui sont empêchés de 
voyager, doivent compter sur de 
bons samaritains pour se procu­
rer ce qui leur faut.

Nous l’avons déjà noté, pour­
quoi M. Duplessis, toujours sou­
cieux de sa publicité rurale et 
qui prend grand soin de ménager 
les sentiments de ses électeurs 
de la campagne, exemple la mar­
garine. n’a-t-il jamais songé a 
octroyer un permis de vente d’al­
cool a la bouteille a une épicerie 
au moins dans chaque village, si 
la Commission ne veut pas se 
donner la peine de faire des ex­
péditions par ia poste, les mes­
sageries ou par camion. Cela ac­
commoderait bien du monde et 
ne diminuerait certainement pas 
les revenus du trésor provincial.

Eisor DUPUY

positive que dans Québec et ia 
plaie de l'électoralisme est prati­
quement circonscrite aux limites 
des campagnes électorales. — Si ! 
le mariage Drcw-Duplessis a pu 
écarter l'Ontario de sa voie nomaie, 
ce n’était que pour un temps. Plu­
sieurs ont même expliqué la décon­
fiture de M. Drew en plein Ontario, 
durant les dernières élections fé­
dérales. par la réaction du peuple 
contre l'axe antifédéral et chicanier 
Drcw-Duplessis.

* * *
Que fera M. Duplessis, quand il 

restera le seul chef provincial sur 
dix a soutenir que le système de 
subventions fédérales déshonore 
une province ? — Il continuera 
peut-être, parce que plus l'électorat 
entend déblatérer contre Ottawa, 
moins il songe a exiger que ses ad­
ministrateurs provinciaux lui ren­
dent leurs comptes relativement 
aux progrès de la Province.

Il lui restera une ressource : 
celle de plaider que le cas de ia 
province de Québec diffère des au­
tres.

Mais cotte différence, légitime 
et nécessaire, doit servir à autre 
chose qu'à opposer nos gouver­
nants les uns aux autres et à en­
tretenir un petit état de guerre 
froide au sein de la nation.

L*» ftrttclr» de mtr rubrique sont 
,,'iiblie» «nu. U responsabilité morale de 
1" 'Opinion Libra", servloe de ré.îsetlon 
dirige par Eugène l Heureux — Adrexe 
postale 3 de Calltèrea Québer
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Va-t-on le laisser entrer ?

Par Draw PEARSON

Acheson est plus belliqueux que Marshall dans sa façon d'aborder 
le problème de la guerre — Les chefs militaires sont opposés à une 
trop grande hâte dans les préparatifs de guerre MacArthur classé 

parmi les militaires qui veulent la guerre "préventive''.

WASHINGTON. — Derrière la 
.scene, une divergence d’opinions 
sans précédent s’est développée 
entre deux des plus importants ar­
tisans de la politique américaine 
dans le cabinet — entre le secré­
taire d’Etat Acheson et le secré­
taire à la Défense Marshall — au 
sujet des hostilités en Orient.

La cause de cette divergence, 
c’est que Dean Acheson. accusé par 
les républicains d’étre en faveur 
de l'apaisement, est beaucoup plus 
belliqueux que le général George 
Marshall, un militaire.

L’opinion de Marsh.tll — et elle 
est partagée par d’autres militaires
— c’est que les Etats-Unis ne doi­
vent pas se laisser entraîner dans 
la guerre par les cris hystériques 
du Congrès ou par des gestes mili­
taires irresponsables en Asie.

Ce que Marshall et son équipe 
militaire craignent, c’est que quel­
que manoeuvre soudaine de la part 
des Américains convainque les 
Russes que les Etats-Unis sont sur 
le point de les attaquer, ce qui 
pousserait les Soviets à agir les 
premiers.

La Russie ne veut pas 
d'une grande guerre

Les rapports les plus sûrs du 
service américain des renseigne­
ments déclarent que la Russie ne 
veut pas d une grande guerre, bien 
quelle pourrait être précipitée 
dans un tel conflit.

Par conséquent, le secrétariat à 
la Défense Marshall, au cours des 
reunions du cabinet et du Conseil 
de sécurité nationale, a préconisé 
le calme.

li a aussi mis le général MacAr­
thur en garde contre tout geste qui 
pourrait entraîner une troisième 
guerre mondiale, et il s’est opposé 
aux mouvement des troupes de 
MacArthur près de la frontière 
mandchoue, après qu’il eut été 
convenu que les forces alliées res­
pecteraient une zone de neutralité 
de 40 milles en deçà de la Mand­
chourie.

La guerre peut être évitée
Le secrétaire Marshall souligne— 

et ce n’est pas un secret pour le 
reste du monde—que nous ne som­
mes pas en position de livrer la 
troisième guerre mondiale et que 
nous ne le serons pas d'ici un an 
nu moins.

Il croit également que si nous 
passons à travers les prochains 
douze mois sans avoir la guerre, il 
y a des chances que nous l’évitions 
pour de bon.

C’est la raison pour laquelle le 
récent discours du president Tru­
man insistait sur le fait que c’est 
la paix, et non la guerre, qui est 
l’objectif des Nations Unies. 
Acheson contre l'apaisement

Bien que Marshall et Acheson 
soient d’excellents amis et aient 
travaillé ensemble au secrétariat 
d’Etat. Acheson est peut-être le 
membre du cabinet qui est le plus 
vilolemment opposé à l’apaisement
— ce qui est peut-être la réaction 
naturelle contre les attaques injus­
tes qui ont été lancées contre lui. 
prétendant qu'il était un sympathi­
sant communiste.

Acheson a proposé un blocus ma­

ritime des côtes de la Chine, a ré­
clamé le bombardement de villes 
chinoises, et favorise le maintien 
d’une tête de'pont en Corée.

Le premier ministre de Grande- 
Bretagne Attlee s'est opposé à ces 
mesures, au cours de sa récente 
visite, et les principaux chefs mili­
taires des Etats-Unis s’y opposent 
également.

Trois dangers du réarmement
Ces militaires mettent les Etats- 

Unis en garde contre trois dangers, 
dans la présente période de réar 
mement :

1—Les politiciens qui réclament 
à grands cris une agressivité mili­
taire totale. Le discours du gouver­
neur Dewel est considéré comme 
trop agressif par ie "Pentagon”, 
bien qu’il ait été secrètement en­
couragé par le secrétariat d’Etat.

! Ouvriers anglais au Canada
2.000 ouvriers britanniques arri- 

I veront au Canada par la voie des 
airs au début de l’an prochain pour 
travailler a des ouvrages de la 
Commission hydroélectrique d'On­
tario. La Commission avancera le 
prix du passage, pourvu que les 
hommes s’engagent a travailler 
deux ans pour elle, puis à rembour­
ser la moitié de la somme en cause.

2— Les militaires qui réclament 
une guerre préventive. On place le 
général MacArthur dans cette caté­
gorie.

3— Les fonctionnaires du secré­
tariat d’Etat, y compris Acheson, 
qui insistent sur une action agres­
sive.

Note. — Les chefs militaires si­
gnalent un autre danger intérieur 
en rapport avec le réarmement — 
nommément, la conscription de 
recrues avant que l'armée ne dis­
pose de suffisamment de camps et 
d'officiers d'entrainement. Le se­
crétaire Marshall désire agir aussi 
rapidement que possible, mais pas 
plus vite que la machine militaire 
ne peut absorder les hommes et les 
armes. Il espère un programme de 
préparation régulier de 365 jours 
par année, et non pas une période 
brève d’effervescence, suivie de lé­
thargie.

• Copyright. 1950. by the Bell 
Syndicate. Inc.)
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Qui ne monte sur le théâtre aux fins de 
servir, dans un sentiment d’amour, de cha­
rité, d’abnégation totale,'ne m’intéresse pas
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Une scène du film "Convicted", mettant en vedette Glenn Ford et 
Broderick Crawford, que le théâtre Imperial vient de mettre à l'affiche.

" Mother Goose ", une pantomime qui 
sera goûtée par les enfants et les adultes

Les spectacles pour enfants sont, 
malheureusement, fort rares. Celui 
qui vient de commencer une série 
de deux semaines ed représenta­
tions au His Majesty's, turn panto­
mime dans le style anglais intitulée 
"Mother Goose", sera d'autant plus 
la bienvenue qu’il plaira aux tout 
petits comme aux grandes person­
nes.

"Mother Goo.e" est. sifcvant la 
tradition anglaise, jouée par un 
homme. Dans le cas qui nous occu­
pe, c’est Eric Christmas qui tient 
ce rôle d’une vieille dame aimable, 
espiegle, adonnée aux tours penda­
bles, aux blagues "bon marché" 
mais essentiellement sympathique. 
Cet acteur anglais joue probable­
ment ce rôle depuis de nombreuses 
années. Il improvise toutes sortes 
d'attitudes qui sont désopilantes, 
des "gags" des plus subtiles ou des 
plus larges qui ont été adaptées à 
notre entendement américain. Il se 
meut en scène avec une désinvol­
ture extraordinaire et ne cesse 
d'amuser son public enfantin par 
toutes sortes de mimiques dont il 
est fort friand. 11 est la grande j 
vedette de la revue pantomime1 
"Mother Goose”, un artiste dont 
tout le monde raffollera.

Ce spectacle, dont la première 
avait lieu au His Majesty’s l’après- 
midi meme de Noël, est composé 
de deux actes au cours desquels 
on voit comme la Mère l’Oye. ado­
rée de tout un monde de gentilles 1 
danseuses, de chanteurs, d’un fils j 
obèse, fait la connaissance d’une !

oie sentimentale surnommée Pris­
cilla. Cette volaille niaise mais 
affectueuse pond des oeufs d’or 
qui enrichissent la Mère l’Oye. Un 
palais d’or est. par elle, bâti. Mais 
la Mère veut la beauté que seul le 
diable peut lui donner. S'ensuit 
une course furibonde a travers un 
dédale de portes dans un château 
hanté où le diable lui donne ren­
dez-vous et où elle arrive, accom­
pagnée par Jack, son fils obèse.

Toute cette histoire est entre­
coupée de chansonnettes, de numé­
ros rie danses, de soli et d’en­
sembles, d’historiettes, etc. Les 
acteurs vont même jusqu’à lancer 
dans l'auditoire des bonbons, ries 
oranges et autres objets que les 
bambins s’arrachent avec des cris 
de joie.

La production de Wayne et 
Shuster, avec livret et paroles des 
chansons de ces imprésarios, est 
excellemment mise en scène. Les 
décors sont jolis et tout est mené 
rondement. Mae Craven joue et 
chante le rôle du garçon Colin. 
Joan Fairfax est adorable en Jill 
et Paul Kligman, en fils obèse, 
très amusant.

Celui-ici est un spectacle que 
les enfants ne doivent pas man­
quer. Il contient tous les éléments 
nét • 'saires pour l’amusement des 
petits et des grands. Cette panto­
mine est la première du genre à 
nous être montrée, à Montréal, 
depuis vingt ans, me dit-on.

Paul ROUSSEL

Erik Satie, compositeur ' ' . , nous 
a laissé une page du journal de sa vie

Le célèbre compositeur français 
Erik Satie, célèbre surtout pour ses 
bons mots, scs farces féroces, pu­
bliait dans le Journal de la Société 
Musical Indépendante, en 1913, le 
compte rendu de l’une de ses jour­
nées.

“Un artiste", dit-il. "doit régula­
riser sa vie. Voici l’horaire de mes 
activités. Je me lev® a 7 h. 18. Je 
suis inspiré de 10 h. 23 à 11 h. 47. 
Je prends mon déjeuner à 12 h. 11 
et j’ai terminé à 12 h. 14. Suit une 
hygiénique promenade à cheval 
dans mes terres de 1 h. 19 à 2 h. 53. 
La Muse me taquine encore une 
fois de 3 h. 12 à 4 h 07. Entre 5 h. 
et 6 h. 47, diverses occupations me 
captivent: escrime, réflexion, im­
mobilité. visites, contemplation, 
dextérité, natation, etc. Le dîner 
est servi a 7 h. 16 et je quitte la 
table à 7 h. 20. Entre 8 h. 09 et 
9 h. 59, lectures symphoniques (à 
haute voix . Je me couche réguliè­
rement a 10 h. 37 et une fois par 
semaine, le mardi, je me réveille 
en sursaut à 3 h. 14 a m."

"Ma seule nourriture”, continue 
Erik Satie, “consiste en aliments 
blancs: oeufs, sucre, os déchiquet- 
‘és, le lard d’animaux morts, veau, 
jel, noix rie coco, poulet en sauce 
blanche, fruit pulpeux, ris navals, 
saussices dans le camphre, patisse­
ries, fromages blancs, salade de 
coton et certains poissons que je 
mange sans la peau. Je cuits mon 
vin et le mélange avec du jus de 
fuchsia. J’ai un excellent appétit

mais ne parle jamais, en mangeant, 
de peur de m’étrangler. Je respire 
avec beaucoup de soin <un peu a 
la fois, seulement i et ne danse que 
rarement. Lorsque je marche, je 
me tiens les côtes et regarde avec 
précaution derrière moi. J’ai une 
expression fort sérieuse. Je ne ris 
jamais intentionnellement et m’ex­
cuse toujours poliment lorsque ce­
la m’arrive".

"Je dors profondément, un oeil 
ouvert. Mon lit est rond, avec un 
trou pour la tête. A toutes les heu­
res. un serviteur prend ma tempé­
rature, ce qui m’en donne".

"Je suis un vieil abonné d’un 
journal de modes. Je porte une 
cape blanche, des bas blancs, une 
veste blanche. Mon docteur me 
conseille de fumer. Il dit que je 
dois fumer sinon quelqu’un d’autre 
fumera à ma place".

Erik Satie est mort il y a vingt- 
cinq ans cette année. Il demeure 
un mystère musical et eut de l’in­
fluence sur Debussy et Ravel. Par­
mi ses oeuvres, on trouve surtout 
des titres loufoques: “Embryons 
desséchés", "Véritables Préludes 
Flasques pour un chien”, "Descrip­
tions Automatiques", “Chapitres 
tournées en tous sens", etc. Une 
seule oeuvre sérieuse: un drame 
symphonique en trois parties intit- 
tulé "Socrate", pour soprano, flûte, 
hautbois, cor anglais, clarinette, 
basson, cor, trompette, harpe, tam­
bours et cordes.

Clifton Webb joue le rôle d'un ange 
dans la comédie /;For Heaven's Sake"

Vendredi prochain, au Capitol, 
on verra le célèbre comédien amé- 
cain Clifton Webb dans le rôle 
d’un ange. Le film, intitulé “For 
Heaven’s Sake”, mot également en 
vedette, en ange moins entrepre­
nant, l’amusant Edmund Gwènn et 
Joan Blondrtl. Robert Cummings 
est le mari de Joan et le couple 
suscite assez de craintes auprès 
du Bon Dieu pour qu’il dépêche 
sur terre deux de scs anges afin 
de remédier à leur froideur con­
jugale.

Ce film est le premier du fa­
meux M. Belvedere depuis la déso­
pilante comédie “Cheaper by the 
dozen”. Le film est basé sur une 
pièce de Harry Segall qui a créé 
le magnifique "Hères Comes Mr. 
Jordan”, une autre implication cé­
leste.
AU LOEW'S

"Pagan Love Song", en magni­
fique technicolor, met en vedette 
Esther Williams. Howard Kell (vu 
dans “Annie Get Your Gun") et 
Minna Gombcll. Esther se promè­
ne. vêtue d'un bref pareil, ce vête­
ment tahiticn qui a rendu célèbre 
Dorothy Lamour. On peut dire 
qu'Esther est plus à l’aise dans 
cet habit que Dorothy puisque 
voilà, où l'on se trompe fort, un 
vêtement idéal pour faire de la 
natation. Et personne n'ignore 
quelle belle nageuse est Mlle 
Williams.

Esther joue le rôle d’une jeune 
fille à demie polynésienne. Elle re­
vêt des vêtements à la dernière 
mode, en plus de ses parures, dan­
se, chante, fait la belle et réussit 
dans toutes ces choses avec le mê­
me égal bonheur. Elle nage dans 
des piscines naturelles, des lagunes 
enchanteresses du Sud et répond 
parfaitement au titre de l'un de 
ses films, fille de Neptune.

"Pagan Love Song" est basé sur 
le roman "Tahiti Landfall’’ de Wil­
liam S. Stone et a été dirigé par 
Robert Alton qui a produit "Annie 
Get Your Gun" et “Easter Parade” 
pour ne mentionner que deux 
films.
AU PALACE

"Mr. Music”, qui prendra l'affi­
che vendredi au Palace, met en 
vedette Bing Crosby. Nancy Olsen. 
Charles Coburn, Ruth Hussey et 
Robert Stack. Une magnifique dis­
tribution pour un film magnifique. 
Bing joue le rôle d’un compositeur 
de chansons qui a autant de talent 
pour écire des "hits" que pour dé­
penser son argent. Résultat: de 
plaisantes soirées passées avec la
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belle Ruth Hussey et les poches 
éternellement vides.

Bing réussit à convaincre Char­
les Coburn, un riche producer, de 
lui prêter quinze mille dollars afin 
de monter un spectacle de music- 
hall sur le Broadway. Coburn ac­
cepte mais détache auprès du mal­
heureux compo.sit.eur sa secrétaire, 
Nancy Olsen, qui doit le suivre pas 
a pas et s'assurer qu’il ne dépense 
pas l’argent pour autres choses que 
pour son spectacle. Il s'ensuit, évi­
demment, une série d'amusantes si­
tuations et d'aventures originales.
AU PRINCESS

Robert Cummings. Joan Caul­
field et Eisa Lanchestcr sont les 
principaux acteurs de "The Petty 
Girls" qui prendra l’affiche, ven­
dredi prochain, a ce cinéma. Ce 
film contient des prises de vues 
extraordinaires des plus belles 
filles de Hollywood. C’est une co­
médie gaie, romantique, une his­
toire pleine de jeunesse, de musi­
que et de fraîcheur, en tchnlcolor. 
Eisa Lanchster. dans un rôle de 
composition, mérite des éloges par­
ticulières. Elle se surpasse. Robert 
Cummings joue le rôle de eet ar­
tiste américain, George Petty, qui 
a eré le type fameux de la Petty 
Girl. Mlle Caulfield joue celui de 
la plus célèbre des Petty Girls qui. 
naturellement, gagne le coeur de 
l’artiste. Les décors sont magnifi­
ques et il y a beaucoup de belles 
chansons et de danses.
A L'IMPERIAL

Le nouveau western en couleurs 
de la compagnie Universal-Inter­
national s'intitule "Frenchle" et 
met en vedette Joel McCrea. Shelly 
Winters, Paul Kelly et Eisa Lan- 
ehester. «

Ce film nous relate l’histoire fas­
cinante et peu orthodoxe d’une pro­
priétaire de maison de jeu. Mlle 
Winters, qui s’apprête a venger la 
mort de son père selon la meilleure 
tradition des westerns. La person­
nalité vivante et emportée de cette 
artiste fait contraste a la désinvol­
ture de Joel McCrea. le héro. 
“Frenchie" a été dirigé par Louis 
King

‘Opportunity Knocks." le popu­
laire programme radiophonique, 
sera radiodiffusé de ITmperlal 
lundi et mardi soirs prochain, a 
8 h. 30 p.m. Le programme régu­
lier sera projeté sur l’écran de
ce cinéma.

■ ■■ ■ . - —--------- ------
Alexis Smith sera de la distri­

bution de "Here Comes the 
Groom": c'est Frank Capra qui fera 
la mise en scène.

Aline van Barentzen, une pianiste et 
une voyageuse, de passage à Montréal

Henri Salvador, le célèbre fantaisiste français, qui fera ses débuts ce 
loir aux Folies-Bcrgcres.
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Annie DUCAUX • André LUGUIT

La célèbre pianiste française. 
Aline van Barontzen. poursuit en 
ce moment une tournée canadienne 
et américaine avant de rentrer en 
Europe où l'attendent de nombreux 
engagements Cette artiste, cmml- 
touffléc dans ses vêtements chauds, 
protection nécessaire^ contre le 
froid qui nous assaille, m'a fait 
part de ses activités musicales, hier 
après-midi et appris une heureuse 
nouvelle. En effet, nous arriverons 
bientôt, à Montréal, les disques 
qu'elle a gravés pour la Voix de 
son Maître, en particulier une Bal­
lade. un intermezzo et un Caprice 
de Brahms ainsi que les Sonates 
"Aurore" et "Pathétique" de Beet­
hoven.

La pianiste, une Française- ncc a 
Boston mais élevée à Paris, a mis 
pied sur le continent américain au 
début de ce mol». Dcpiüs, elle n'a 
cessé de se déplacer. Elle jouait 
à Québec, le 13, et se fera enten­
dre a Toronto le 3 janvier, à la 
radio. Plus tard en janvier, le 21, 
elle Jouera le Concerto en la ma­
jeur de Mozart avec les Petites 
Symphonies de Roland Leduc et. 
le 23. donnera un récital au Cercle 
Musical et Littéraire, au Itltz-Cnrl- 
lon De» récital» l't des concerts 
l’attendent à New-Jersey, a Otta­
wa, à Philadelphie. Kilo s’embar­

quera pour la France, à bord du 
"Liberté", le 7 févrl.r prochain.

F.n octobre dernier, Mme van Ba- 
rentzen jouait le Concerto pour 
quatre pianos de Bach avec trois de 
ses élèves, a Niort. Cette artiste, a 
laquelle un professorat au Con­
servatoire de Paris sera bientôt 
alloué possède un immense réper­
toire pour récitals et pour concerts. 
11 n'est pas rare de l'entendre 
jouer, avec une aisance parfaite, un 
programme comportant douze étu­
des douze préludes et six valses de 
Chopin I.'artiste est bien connue 
en France, en Angleterre et en 
Afrique du Nord. L'éte dernier, el­
le louait avec un Immense succès 
a Lisbonne et a Bruxelles. On la 
réclame pour l'année prochaine.

Mme van Barent/en a joué sous 
la direction de chefs d'orchestre fa­
meux comme Pierné Stokowski, 
Krueger, Monteux Munch. Gnu- 
hert. etc. A New-Port-News, en Vir­
ginie. elle sera la soliste avec 
l’Orchestre Symphonique que diri­
ge Cary McMurran, prochainement, 
et interpré* *ra le 2ème Concerto 
de Camille Saint-Saëns.

P. R.
♦

Nat Holt a commencé les prises 
de vues de "Devils Canyon". Les 
vedettes sont Sterling Hayden, Bar- 
bai a Rush ai Forrest Tucker,
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☆ L/oiôin“f ☆
•le vous salue, Marie, et puis-je entrer 

Sont-ils tous partis, 
voisins, bergers et pâtres ? 

sont-ils tous partis?
Et enfin, serons-nous seules 
pour parler de nos enfants ?

Voulez-vous que je vous aide ?
Vous devez un peu avoir mal dans le dos 

et dans les bras, et dans la tête 
Laissez-moi prendre le petit;
Le mien a six mois : 
je connais ça-, des maillots.
Faudrait-il lui baigner les yeux 
avant la nuit : ou est l'eau bouillie 

où donc est le feu ?

Laissez-moi l'envelopper.
Justement, j'ai un petit drap.

un petit drap taillé dans un grand 
qui avait bien servi :

C’est plus doux et plus souple 
pour les nouveaux-nés 
Le grand drap.

C’est ma grand’mére qui l'a fait
pas seulement ourlé et bordé, 
non, non !

Elle a pris la laine de ses moutons, 
et c’en étalent des bons, 
parce qu'aux bonnes races, 
mon grand-père tenait, 
et de la bonne laine, 
ma grand'mere avait !

Elle l'a filée, 
et regardez-moi ça, 
si c'est égal et tout uni 
et bien tordu et retordu 
de la laine de dos 

bien triée, 
bien cardée, 
bien filée, 
bien tissée.

Un tissage croisé
qu elle faisait pour les grandes largeur1 

durant l’été, dans la grange.
parce que la cuisine était trop petite 

pour le grand métier.

Elle aimait ça. tisser dans la grange, 
après les sarclages :
Ça sentait le foin frais 
et le trèfle qui sèche.

Et autr ur d’elle 
il y avait toujours la poulette.

)a blanche qui pond dans la grange, 
et qui, en fin de saison, 

couve à la dérobée.

Ma grand’mère trouvait ça si beau 
cette maman-poule 

qu'on ne pouvait empêcher 
d'avoir des enfants 

Et elle la soignait bien.

Oui, il est carré, ce petit drap.
Une pointe en haut 
qu'on rabat sur la tête : 
ça sert de bonnet.
Celle d'en bas, 

qu'on remonte sur les pieds, 
ça remplace les chaussons.

Celle des cfttés
qu'on rejoint autour du corps.
et voilà : est-ce un beau maillot ?

Bien sûr, Je vous le donne, 
et je suis flère, 
parce que je sais bien 
que de la laine-du-pays comme ça 

ce n'est pas tous les jours 
qu'on vous en offrira.

Et vous ? vous n’avez pas froid ?
C'est votre robe neuve ? 
celle de votre mariage, 

grise, avec une ceinture bleue, 
et votre voile : comme le lin est beau ! 

C'est celui de votre mère ?

La mienne
m a donne ses plus beaux draps ; 

la vôtre,
son voile neuf, par elle tissé.

Sait-on ce qui se passe 
dans ces dons des mères aux filles, 
quand elles vont dans les tiroirs, 
quand elles vont dans leurs armoires, 
chercher les plus beaux draps 

et les toiles neuves, 
puis qu’elles peuvent dire :

"c'est de la maison !" ?

Boisoir. Dormez
et comptez sur moi pour demain, 

je viendrai de bonne heure.

Dormir ! J’ai bien peur 
que vous ne dormiez pas.

On ne dort pas, les premières nuits.
On est trop heureuse, 
trop joyeuse, g orieuse, 
et douloureuf4 ncore, 

de ce petit enfant qui est là, 
qu'on avait hier e. o*. jnt-hier, 

et même bien p.us près, 
qui pèse moins dans les bras 
qu’il ne pesait avant, 
à cause de l’inquiétude 
et de l’incertitude.

Parce qu’on a vq 
la couleur de ses yeux, 

en qui on retrouve d'autres yeux, 
la forme de sa bouche, 

rappel d'une autre bouche, 
et les petites mains 

avec de beaux petits doigt* 
qui ont chacun leurs jointures 

et leurs petits ongles, 
on ne dort pas, les premières nuits.

Ces yeux fermés, 
rette petite tête 

toute frêle 
avec ses fontanelle* 

encore ouvertes 
pour qu’on sache bien, 

toujours.
qu'il faudra par la tête 

continuer de le mettre au monde, 
de l'élever, de le former, 
ces yeux fermés, 
cette petite tète,

Si Je le posais là, dans votre Ht.... 
vous êtes contente, hein ?
On sait bien que c’est défendu 
mais j’espère que votre mari 

n’en parlera pas.
Il doit bien, ainsi que le mien, 
ne pas dire tout ce qu’il sait.
Pour une heure, tenez, le voici.
Et vous, dormez. Dormez, 

pour ne pas le réveiller.
Dormez. Ne vous inquiétez pas.
Je m'en vais là. tout de suite, 

faire votre ménage.

A l’écoi! d'infirmières de l’Hôtel-Dieu

Au cours du mois de mai prochain, l'école des infirmières de l'Hôfel- 
Dieu célébrera le cinquantenaire de sa fondation. Cet événement 
donnera lieu à de grandes fêtes et déjà, les préparatifs vont bon 
train afin de faire un succès de cette organisation. On voit ci-dessus 
les membres du comité qui est déjà à l'oeuvre: en avant, de gauche 
à droite: Mme A. Desroches et Mme R. Dionne, conseillères; Mlle A. 
Deland, présidente; Mère Rivard, supérieure générale de l'Hôfel-

Dieu; Mlle Suzanne Langevin, présidente de l'association Jeanne- 
Mance, Mère Allard, présidente conjointe du comité; Mme R. Blais, 
publiciste; Mme E. Desjardins, présidente du comité du programme; en 
arrière: Mlle R. Grignon, assistante-trésorière; Mlle M. Olivier, secré­
taire; Mlles Aimée Gauvreau, D. Letellier, J. Gosselin, A. Lussier, con­
seillères; Mlle Gabrielle Brassard, trésoriere; Mlles M. Daigle, G. 
Charbonneau et M. Pelletier, conseillères.

(Photo "Le Canada", par "Rita")

Ce que Ton dit, 
ce que Ton fait
A l'occasion du prochain jubilé 

de l’Ecole des Infirmières de 
l’Hôtel-Dieu. de Montréal, les infir­
mières organisent une partie de 
cartes qui aura lieu le 18 janvier, 
à huit heures, a la salle de gym­
nase du nouveau Pavillon Jeanne- 
Mance. Toutes les infirmières ainsi 
que leurs amis sont invités. Pour 
renseignements, prière de commu­
niquer avec Mme Blais. EX. 9221 
ou avec Mlle Brossard. CR. 5738. .

Françoise GAUDET-SMET

Lendemain de Noël 1935.
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Les excès de table 
nuisent toujours à 
l'appareil digestif

La période des fêtes sc révèle 
dan* la courbe des statistiques par 
une recrudescence des maladies de 
l'appareil digestif. Chaque année, 
près de cinq mille décès trouvent 
leur origine, au moins parUelle- 
ment, dans une alimentation mal 
équilibrée, défectueuse. Trop sou­
vent, ils en sont la conséquence 
plus ou moins éloignée. La diar­
rhée, l’antérite. la cirrhose du foie 
et les autres affections rie ce genre 
causent directement ou indirecte­
ment des milliers de maladies de 
cette nature.

Chaque année, au temps de Noël 
et du Jour de l’An, la tentation et 
l’occasion de faire des excès rie ta­
ble deviennent plus aiguës. Voilà 
pourquoi les hygiénistes du minis­
tère provincial de la Santé rappel­
lent a la population qu’une sage 
prévoyance dans le domaine de 
l’alimentation, est une garantie de 
santé et une juste précaution re­
commandée par l'hygiène et la mé­
decine préventive.

Personne ne l’ignore, mais cha­
cun est tenté de l'oublier: les ali­
ments gras rendent la digestion 
plus pénible et sont la cause d’une 
forte proportion de troubles diges­
tifs; un repas trop riche en ali­
ments gras déclenche souvent des 
desordres graves dans un foie dont 
les fonctions, jusque là. étaient,

a u n prix 
modique

Dans le Monde
Fiançailles

On annonce les fiançailles de 
Mlle Denyse Dugas, fille de Me 
Maurice Dugas, décédé, et de Mme 
Dugas, d'Outremont, avec M. Yvon 
Phénix, fils de M. Georges Phénix, 
décédé, et de Mme Phénix. ri'Ou- 
tremont. Le mariage sera célébré 
a la mi-février.

* * *

Prochain mariage
M. et Mme Paul Saint-Laurent 

font part du mariage de leur fille. 
Françoise, avec M. Paul-E. Smith, 
fils de M. et de Mme Walter
Smith, de Buckingham. La béné­
diction nuptiale leur sera donnée 
en l'église Saint-Pascale Baylon, 
le samedi 20 janvier à dix heures.

* * *

LHinothe-Lalonrie
Dans la plus grande intimité, sa­

medi matin, à neuf heures, en 
l’églLse St-Jean-Baptiste-de-la-Salle 
M. l'abhé Henri Haynault, curé, bé­
nissait le mariage de Mlle Pauline 
Lalonde, fille de M. et de Mme 
Jules Lalonde. avec M. Gérard La­
mothe. fils de M. et de Mme Nazaire 
Lamothe. Pendant la’messe, un pro­
gramme musical fut exécuté. L’egli- 
se était décorée, pour la circonstan­
ce d'une profusion d'azalées et 
autres fleurs de Noël. M. Lamothe 
était le témoin de son fils.'

Accompagnée de son père, la ma­
riée portait une robe aux lignes 
drapées, de tissu broché rose-thé, 
un chapeau de feutre italien de 
même ton et une jaquette d’écu­
reuil de Russie. Elle tenait un li­
vre d'heures recouvert de roses 
Pinocchio.

Après la cérémonie, une récep­

tion réunissait les membres des 
deux familles chez les parents de 
la mariée. M. et Mme Lamothe pri­
rent ensuite l’avion pour New-York 
et Boston. Pour voyager, Mme La­
mothe portait un deux-pièces tan, 
des accessoires verts, un manteau 
de mouton de Perse gris et un petit 
chapeau de même fourrure.

* * * 
Déplacements

Le docteur Armand Beaudoin, de 
Saint-Lir est arrivé, sur le Queen 
Elizabeth d'un voyage de quatre 
mois en Europe, au cours duquel, 
il a visité la France, la Suisse, l’Al­
lemagne. l'Autriche. l’Espagne, le 
Portugal et l'Italie.

+ + «
Me Achille Jolicoeur, C.R . de 

Québec, était de passage à Mont­
réal. la semaine dernière.

* * *
Mme Louis d’Amours. de Qué­

bec. et sa fille Anne, passent le 
temps des fêtes à Terrebonne.

O

sans qu’on le soupçonnât, en équi­
libre instable.

N’oubliez donc pas que les repas 
trop copieux ou l'abus des graisses 
peuvent causer des troubles diges­
tifs, tout comme l’excès des liqui­
des, une musse d'aliments dilate 
l’estomac. Quant aux graisses, elles 
prolongent le séjour des aliments 
dans la poche stomacale; si les 
repas ne sont pas suffisamment es­
pacés, il sc peut que le premier 
ne soit pas digéré quand le second 
entre dans l’estomac. Toujours au 
travail, cet organe ne peut se re­
poser et finit par se fatiguer. La 
machine humaine, comme tout mé­
canisme. a besoin d’être ménagée.

Par conséquent, durant ia pé­
riode des fêtes plus qu'à toute 
autre époque de l'année, vous de­
vez vous surveiller dans le boire 
et le manger. Comme le conseille 
la division de la nutrition du Mi­
nistère que dirige l'honorable 
J.-Il -A. Paquette, m.d. si pondant 
les fetes vous pouvez dépenser da­
vantage pour la nourriture, pro­
fitez-en pour compléter vos me­
nus : augmentez si nécessaire la 
ration de lait, variez un peu plus 
les légumes et les fruits, mais n’al­
lez pas tomber dans les excès con­
tre lesquels tout votre organisme 
protestera tôt ou tard.

'La tanté des denti'

Réponses à de 
fréquentes 
questions

Q. —Des dents artificielles peu­
vent-elles être implantées dans les 
mâchoires en les y vissant par ex­
emple ? '

R. —Non. Depuis au moins 100 
ans, un assez grand nombre de 
chirurgiens dentistes ont essayé 
différentes méthodes dans un ef­
fort pour transplanter chez un pa­
tient qui en était dépourvu une ou 
plusieurs dents naturelles, toujours 
sans aucun succès. De nombreuses 
tentatives ont également été faites 
pour implanter d une façon quel­
conque des dents artificielles dans 
les mâchoires, elles furent toutes 
complètement Infructueuses. Pour 
de multiples raisons très variées, 
de telles opérations ne peuvent 
pas réussir. * * *

Q. —raut-U considérer les dents 
ou les couronnes en or dans un ap­
pareil de prothèse comme dange­
reuses de quelque façon pour la 
santé générale ?

R. —Pas le moins du monde, si 
ces couronnes sont parfaitement 
bien faites et soigneusement pla­
cées sur les dents de soutien. Il 
faut, d’autre part, être absolument 
certain que çes dents de soutien 
ellfs-mémes sont saines et en par­
fait état.

La Ligue d llygiéne Dentaire de 
la province de Québec Inc., 14<î9 
rue Drummond. Montréal 25, est 
heureuse de répondre gratuite­
ment, par lettre personnelle, à tou­
tes les questions qui lui seront po­
sées sur la santé des dents et des 
gencives des enfants et des gran­
des personnes. Elle offre, gratuite­
ment. d’envoyer sur simple de­
mande, aux futures et aux jeunes adresse postale exacte et complète.

Le Service de santé 
parle à Montréal

A la veille des Fêtes, il convient 
de rappeler au public que les ré­
jouissances gastronomiques cau­
sent, chaque année, à cette époque, 
des cas de gastrite aiguë qui, sou­
vent, mettent notre vie en danger.

Certes, les occasions ne man­
quent pas où nous sommes tentés 
d’abuser, mais sachons éviter les 
repas trop abondants ainsi que les 
aliments trop lourds. Nous pour­
rions avoir à regretter ces écarts de 
régime.

Le Service de santé attire tout 
particulièrement l’attention des pa­
rents sur la surveillance étroite qui 
doit être exercée sur les enfants 
qui sont portés à abuser de des­
serts trop substantiels, au point 
d’en être malades.

La période des Fêtes nous invite 
à nous réjouir a table, cependant 
ii convient de ne pas trop nous 
aventurer dans les abus et les ex­
cès qui pourraient nous causer des 
ennuis plus ou moins graves.

Sachons nous réjouir sainement, 
en évitant des Imprudences qui. 
après le plaisir, pourraient nous

en avant et évitez-lcs Réfléchissez apporter bien des désagréments 
bien avant d’agir.

jV\ CA JOURMtï M- 
ASTKACC ^

par SI ELLA

Si c'est votre fête 
aujourd’hui:

Vont Atr» doué ri'unr Imagination 
crAniMrr d'unr piuasance de concen­
tration remarquable- *ur les aujet- qui 
emblent mériter votre attention 81 la 

liberté d'action voua eit accordée, voua 
attelndrea précocement lea auccéa révéa. 
Mais al voua été* liandlcapoé ou entravé 
par autrui, le* rénultata favorable» aè­
rent plua tenta a reallaer.

En conséquence, formule» voa rêve» 
de vie dé» votre jeune Age; flxet bien 
le but à atteindre et pouraulvea fidèle­
ment la route une fol» tracée. 81 votre 
milieu aembje hostile a voa ambltlona, 
changez-le.

Vous étea naturellement radical. Et 
la aouffranre des autres voua stimule 

| aux réformes. Vous saves que cela re­
quiert de» ressources financière» au- 
dessus de la moyenne pour exercer de» 
réformes. Vous avis donc besoin d'une 
certaine Indépendance de fortune, non 
pour des fins egolate». mais attrutstea. 
Aasurea-vous de n'étre pas paralysé 
dans voa effort» a ce point de vue.

Votre sens familial est puissant et 
aimerez a vous dépenser pour le» vo­
tre». Vnu», femme*, poasmes un don 
exceptionnel comme hôtesse. Vou» savez 
recevoir et votre foyer deviendra sans 
doute votre centre d'activité 

81 vous voulez «avoir ce que les étoiles 
vou» reservent pour aujourd'hui, Uses 
le paragraphe qui correspond a voire 
date de naissante.

Capricorne — 23 déc. mi 20 janv. j 
— C’est le temps de mettre a pro­
fit le conseil d’un ami. Allez en­
tendre un concert, peut-être?

Verseau — 21 Janv. au 19 fév. — 
Vite et bien se combinent rare­
ment. Attachez de l’importance à 
ce que vous faites et attention sur­
tout à ceux que vous n'aimez pas 
particulièrement.

Boissons — 20 fév. au 21 mars —
Faites des projets pour l’An qui 
vient. Si vous y prenez garde dès 
maintenant, vous pomrez en réall 
ser dans les mois prochains.

Bélier- — 22 mars au 20 aviil —
Vous prendrez Intérêt à un nou­
veau divertissement. Vous devrez, 
cependant être prudent quant a 
votre budget.

Taureau — 21 avril au 21 mai — 
Contribuez vous-même de votre 
effort pour maintenir la paix; votre 
sens de conciliation peut surmon­
ter la situation.

Gémeaux — 22 mai au 22 juin —
Si dc-s écueils surgissent, regardez

mamans, des brochures illustrées 
traitant de leur alimentation ra­
tionnelle dans l'attente d’un bébé 
et des soins spéciaux alimentaires 
et dentaires à prendre par elles et 
à donner à leurs enfants pour sau­
vegarder leur propre dentition et 
assurer de bonnes dents à ces der­
niers. Bien donner son nom et

Cancer — 23 Juin au 23 juil. — 
Cherchez les mobiles cachés, de­
vant les compliments flatteurs. 
Examinez froidement une poposi- 
tion.

Lion — 24 juil. au 23 août — 
Ne prenez pas une décision trop à 
la hâte. Prenez au contraire tout 
le temps requis pour y bien pen­
ser.

Vierge — 24 août au 22 hepl. — 
Vous pouvez réconforter quelqu’un 
qui est dans une impasse. Mais 
mettez-y une extrême délicatesse.

Balance — 23 sept, au 23 oct. — 
Prêtez bonne attention aux opi­
nions d’autrui, si le coeur vous en 
dit, mais ne craignez pas d’expri­
mer les vôtres.

Scorpion — 24 oct. au 22 nov. — 
SI vous vous sentez entreprenant, 
en manifestant votre ingénuité et 
votre sens pratique, les résultats 
seront excellents.

Sagittaire — 23 nov. au 22 déc. 
— Si on vous propose un nouvel 
emploi, étudiez-le soigneusement 
avant d’accepter. Ne précipitez 
rien.

Prenez garde à votre dinde de 
Noël. Après le repas ne laissez 
pas les restes séjourner hors de 
la glacière. Et, avant de l’y dé­
poser, enlevez soigneusement la 
farce et placez-la à part dans un 
plat recouvert. Enveloppez les res­
tes dans du papier ciré et met- 
tcz-les dans la glacière.

CADEAU IDEAL 
POUR LE 

JOUR DE L'AN

ouseo
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Nn .Ifi décembre J°S0
(Suiter

D'autres restèrent, voulant user de l’autorisation d’op- 
fer, dernier délai, à minuit de la nuit du trente sep­
tembre au premier octobre 1872. Et dans beaucoup de 
consciences incertaines se livrait le combat cruel: fallait- 
il s’enfuir pour ne laisser a la Prusse qu’un territoire 
déserté, que couvriraient le lendemain des nuées d’Alle­
mands transformant ce sol en sol ennemi d’où la France 
te serait elle-même exclue par son abandon? Fallait-il 
demeurer au contraire, pour perpétuer, en dépit de la 
violation, la race, la langue, la pensée françaises sur 
ce coin de terre jusqu’au jour où il nous reviendrait ? 
N’était-ce pas une faute de céder ainsi la place ? Et 
n’était-ce pas une imprudence cet admirable élan de 
tout un peuple fuyant ses foyers pour ne pas être Prus- 
ilen ? Les coeurs souffraient de cette incertitude.

Et voilà pourquoi ne se décidant pas, espérant peut- 
être... quoi ? on ne sait !... beaucoup, pour opter, pour 
passer la frontière, attendirent ce dernier jour de sep­
tembre 1872.

A Maison-Lourde, rien donc n'était changé.
Si Huberthai avait été seul, même s'il n’avait eu que 

i* petite-fille, il aérait resté, il eût accepté l'esclavage, 
pour revendiquer sans cesse contre le crime commis.

IJ fût resté pour protester, pour faire revivre autour 
de lui la France, pour en aviver et perpétuer le sou­
venir.

Mal* Il avait Chariot !

Chariot qui deviendrait Allemand et porterait l'uni­
forme allemand!

Non, non ! Cette Idee seule le bouleversait. Son parti 
était pris.

On leur donnait un an et demi pour se décider en un 
sens ou en l'autre et régler leurs affaires. Il profiterait 
de ce temps et n’nhandonnernlt Maison-Lourde, ses af­
faires réglées, qu’à ia dernière extrémité.

Il n’avait Jamais quitté ce coin de Lorraine. D'aussi 
loin que son grand-père, à lui, se souvenait, tous les 
Huberthai étaient nés a Maison-Lourde... Ils étaient 
mortal... Ils n’avalent pas connu d’autres pays Us 
n'avaient pas voulu regarder d’autres arbres, grimper 
d’autres coteaux, s'attacher A d'autres champs... Oui, 
Philippe serait le premier qui déserterait... Et son coeur 
était bien gros quand il y pensait... Alors, il s'enfermait 
ou cherchait la .solitude... et il pleurait... Croyant ne pas 
être vu, il pleurait. libre de pleurer.

Une fols Odile, l'avait surpris, elle-même sans être 
aperçue...

Et le voyant ainsi dans les sanglots, elle s’était de­
mandé :

—Pour qui ces larmes ? Sur qui pleure-t-il ?
Car, sous son apparence de paix, c'était une vie tra­

gique que celle de Maison-Lourde, toute pleine de cau­
chemars et toute pleine de terreur»...

Plus Jamais de sourire sur les lèvres d’Odile... une 
singulière gravité avait terni l'éclat de ses yeux bleus 
avait flétri, romme vieilli l’exquise délicatesse de ses 
traits... Un sombre nuage couvrait ce front, toujours, 
toujours...

Une pensée sinistre ne la quittait pas!...
La vision d'Hubcrlhal, la hache levée sur la noble et 

généreuse tête de Yalfroy.
Elle vivait avec cette vision puisqu’elle vivait avec 

Huberthai...
Et de là cette souffrance, faite de ce souvenir, faite de 

tant d’horreurs!
Depuis lors, et bien qu’elle ne doutât pas — comment 

aurait-elle pu douter puisqu’elle avait vu !! — elle épiait 
1® vieillard . Elle voulait surprendre le remords chez 
lui .. Elle s’irritait de ce calme étrange où elle le voyait, 
de cette extraordinaire possession de lui-même qui l'em­
pêchait de commettre la moindre imprudence pouvant 
le trahir Elle avait besoin, pour ne point croire qu’elle 
marchait dans un rêve, de'découvrir chez lui un signe 
du crime qui avait été commis... Elle souffrait à ce point, 
la pauvre enfant, elle innocente, qu'elle s’irritait de ne 
pas comprendre la souffrance de cet homme, le cou- 
pâble (If m- pas en saisir, du moins, un témoignage 
rapide, le passage brusque, en éclair, d’un remords, d’un 
effroi, dans re regard, triste, il est vrai, mais doux, mais 
tendre constamment.

Si elle n’avait pas vu, elle se fût dit :
— Tu te trompes ! Regarde-le ! Est-il capable d’avoir 

versé le sang ?...
Mais clic avait vu...
Oui. elle l’épiait. Elle voulait lui arracher, par surprise 

quelque manifestation de sa culpabilité. Malgré tout, il 
devait avoir l’âme angoissée... Il avait cru faire justice... 
Par amour et jalousie, il avait tué... mais ç’avait été un 
châtiment affreux, et la crise de rage une fois passée, il 
avait dû envisager son acte sanglant avec désespoir et 
avec u-ireur... Tendre et doux pour Odile, soit, mais quel­
le tristesse, souvent, sombre et sauvage !... Comment 
Odile l’obligerait-elle à donner une forme à ce remords 
secret, en l’obligeant à se trahir par une imprudence 
visible ?... Elle voulait le voir frémir de détresse... Elle 
cherchait !... Comment évoquer brusquement, brutale­
ment le crime ? faire revivre pour une seconde le fantô­
me ensanglanté de Valfroy ?... Frapper cette âme et la 
troubler si fort, que pendant le temps qu’elle mettrait à 
se reprenlre. Odile aurait lu. aurait vu. aurait compris ?

Elle avait interrogé Blanche d’abord...
Oui. par Blanche peut-être saurait-elle quelque chose ?

Elle prit prétexte, pour cela, de la tristesse de son 
grand-père.

Scrait-il malade ? Vous Blanche, qui vivez avec lui plus 
près, que savez-vous ?

Blanche soupira.
— Votre grand-père est bien changé. Odile... Oui, 

cela est vrai et vous avez deviné. Dans les attentions 
qu’il continue d’avoir pour moi, il y a maintenant je ne 
sais quelle froideur polie... Il s’observe... Et pourtant, 
pourtant, je n’ai point à m’adresser de reproches... J’ai 
pour lui une affection respectueuse, infinie...

Odile pensait :
— Ah ! si elle savait qu’il a tué Valfroy!!
Et tout haut : .
— Oui. moi aussi. J’ai remarqué.. Et se» nuits ?... 

Dort-il bien ?
— Non.
— Depuis longtemps ?
— Depuis le retour de la mission qu’il accomplit en 

France, durant le blocus.
C’était bien cela... L’époque fatale... Ce retour, c’était 

da date même du crime. Et depuis le crime, Huberthai 
avait perdu le sommeil...

Blanche reprenait :
—Nos chambres sont voisines... les portes restent 

ouvertes toute la nuit... Je l’entends... Il ne dort pas... 
Souvent, il se lève, cherche à lire pour se fatiguer et les 
heures se passent ainsi jusqu'au matin... A la fin de 
l'hiver, j'ai cru qu’il allait retrouver le sommeil... Il était 
plus calme... ne s'agitait plus., ne rêvait p!us... n'avait 
plus de ces cauchemars qui le jetaient tout à coup hors 
de son lit. les bras levés, en criant : “Malheur ! Malneur!”

— Oui. oui, pensait Odile fémissante... La nuit, dans 
les ténèbres, dans le silence, le remords doit être plus 
terrible... la nuit est faite pour les fantômes.

— Puis depuis le printemps, c’est de nouveau, l’ab- 
sence de sommeil... alors, bien qu'ii se cache de moi. 
qu'il ne m’ait rien dit, qu'il s'imagine que je ne me 
doute de rien, il a eu recours pour dormir aux narcoti­
ques... a des potions calmantes, d’abord, qu’il allait cher­
cher a Metz, et qui n'avaient rien de dangereux pour *a 
santé Mais bientôt ce fut insuffisant... et aux potions 
qui ne le calmaient plus succédèrent de» doses de 
morphine...

Cette perte du sommeil, ces cauchemars, est-ce que ce 
n’était pas le remords ?

Blanche, tendrement, s’était Inquiétée de cette santé 
si chère.

Il lui avait pris les mains, il avait longuement, triste­
ment, regardé la jeune femme, puis il avait mis sur ses 
doigts un baiser tremblant.

Et il n'avait pas répondu ! 11 n'aurait pu que lui ré­
pondre :

— C’est ton amour impossible qui fait mes nuits sans 
repos... Et c’est parce que j’ai brisé ta jeunesse et ta 
vie pop mon amour que je suis triste !

Il fut malade pendant une quinzaine de jours, d’une 
grosse fièvre. Blanche et Odile le soignèrent. Sa vie fut 
en danger. Mais rien ne lui échappa durant les crises de 
délire. 11 semblait que. malgré tout, survécut la peur 
de se trahir, fermant cette bouche, enterrant le secret 
au plus noir des ténèbres de cette âme...

Il reprit ses habitudes, mais il ne pouvait se remettre 
au travail, car ses forges avalent été dévastées, ruinées, 
a Ars, pendant le blocus; et comme il comptait ne pas 
rester en Lorraine après le dernier jour de l’option, il 
négligeait de les faire reconstruire, les laissant à l’aban­
don. Sa vie était donc, en ce moment, inoccupée, alors 
qu’elle avait, de tous les temps, été ci active. Il passait 
les journées à lire, dans son cabinet de travail, ou en 
longues promenades, attristantes et décevantes, aux 
champs de bataille de Gravelotte et de Saint-Privat, qui 
auraient pu être pour nous, sans la volonté d'un miséra­
ble. des champs où nos armées auraient moissonné la 
victoire. Ce calvaire, il le montait bien souvent et 11 
aurait pu dire l’emplacement de toutes les tombes et de 
toutes les croix, sous lesquelles reposaient des régiments 
entiers, amis et ennemis, mais non point confondu», 
comme partout ailleurs. Ici les Allemands, là les Fran­
çais. Sur cette terre, qu’on allait nous ravir, il semblait 
que les deux races avaient tenu à être séparées jusque 
dans la mort. C alvaire émouvant, dont il revenait plut 
découragé et plus triste chaque fols.

A la maison, il ne se savait pas surveillé par Odile. Il 
ne savait pas que deux yeux ardent* le suivaient dans 
ses moindres geste*, dans les plus futiles démonstrations 
de sa pensée.

(A viir^a)
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V n\M$ ^ mi\
Par Adolph* NANTIL

Un Noël tout blanc . . .

L'hon. juge Edouard Tellier
I ® x 1# ^ I

M. Vernon G. Cardy, ancien nia* 
snat d'hôtel local, et son avocat. 
Me Raymond Noël, c.r., n’ont pas 
eu à se plaindre du père Noël, cet­
te année, qui a mis dans leur bas 
un jugement élaboré, rendu par 
Thon, jufie Edouard Tellier. de la 
Cour supérieure, siégeant comme 
tribunal d'appel des Convictions 
sommaires, rejetant mais sans 
frais, les miatre appels du bureau 
de contrôle du Change étranger, 
qui trouvait trop minime l’amende 
globale de $40,000 imposée à Car- 
dy, par le juge Gerald Almond, il 
y a quelques mois, pour violation 
de la loi de contrôle du change 
étranger, en utilisant plus de $200,- 
Q00 en monnaie américaine, sans 
avoir obtenu au préalable le per­
mis obligatoire.

On sait (jue l’intimé Cardy est 
un grand amateur de chevaux ra­
cés, se servant de ses magnifiques 
écuries pour annoncer notre pays 
dans les deux Amériques en parti­
cipant aux plus grandes exposi­
tions de chevaux, avec un nom­
breux personnel de cavaliers et 
de bien jolies écuyères.

Lors du procès la poursuite in­
sista pour obtenir tout au moins

Cité de
«jD Westmount

Reglement N° 579

AVIS PUBLIC est par les pré­
sentes donné à qui peut être con­
cerné que le Règlement No 579 in­
titulé “REGLEMENT POUR MO* 
DI PIER HE NOUVEAU LE RE­
GLEMENT 341 CONCERNANT 
LES HEURES DE FERMETURE 
DES PLACES D'AFFAIRES” a été 
adopté par le Conseil Municipal de 
la Cité de Westmount. à une séan­
ce générale ajournée tenue à 
l’Hôtel-de-Ville le 18 décembre 
1950.

Les détails relatifs au dit rè­
glement sont entièrement contenus 
dans le Règlement 579 lequel peut 
être consulté par toute personne 
intéressée au bureau du secrétaire- 
trésorier, Hôtel-de-Ville, West­
mount.

Donné à Westmount. ce 21e jour 
de décembre 1950.

une amende d’au moins $100.000, 
mais, après un plaidoyer des plus 
élaborés par Me Raymond Noël, 
qui fit aussi témoigner son client 
pour expliquer ce qu'il avait fait 
pour accélérer l’industrie du tou­
risme au Canada, le juge Almond 
imposa une amende de $25.000 
dans une première plainte, et trois 
amendes de $5,000 chacune, avec 
frais, dans trois autres accusations. 
Me Noël avait suggéré une amen­
de de $25,000 en citant de nom­
breux exemples identiques de con­
damnations à travers le Canada.

L’hon. juge Edouard Tellier a 
rendu son jugement la veille de 
Noël et décide :

—Je me demande si dans les 
circonstance il serait juste et rai­
sonnable d’étudier toutes les sen­
tences rendues ailleurs, sans en 
connaitre tous les faits et les rai­
sons judiciaires de ces sentences. 
Le juge de première instance a 
étudié longuement la preuve dans 
l’affaire Cardy comme il a étudié 
les sentences rendues ailleurs et 
la jurisprudence qui se rattache à 
chqcune de ces sentences. Je dois 
ajouter que Cardy a enregistré des 
aveux. 11 n’y a donc pas de preu­
ve au dossier. Les arguments sou­
mis au juge de prèmière instance 
ont été les mêmes présentés à ce 
tribunal et en décidant je dois me 
demander si les sentences rendues 
sont illégales ou non. Pour s’assu­
rer de la parfaite légalité de ces 
sentences contre Cardy l’on n’a 
qu’à relire la loi de contrôle du 
Change étranger. Ce n’est pas par­
ce qu’un juge a imposé une amen­
de plus ou moins sévère que je 
dois changer la sentence du tri­
bunal des Convictions soipmaires, 
surtout quand cette sentence ren­
contre toutes les dispositions de la 
loi et ne viole aucun principe ju­
ridique.

AVIS èst par les présentes don­
né que PHOEBE ROSS KIDD, de 
la cité de New-York, dans l’état de 
New-York, l’un des Etats-Unis 
d’Amérique, s’adressera au Parle­
ment du Canada, à sa présente ou 
à sa prochaine session, afin d’obte­
nir un bill de divorce d'avec son 
époux, ARTHUR LEE KIDD, chef 
d'administration, de la cité de 
Sherbrooke, dans la province de 
Québec, pour cause d'adultère.

Daté d’Ottawa, dans la province 
d’Ontario, ce 30e jour de novem­
bre 1950.

J.-S. CAMERON,
Maire,

A.-W.-D. SWAN, F.C.I.S.
Secrétaire-trésorier

suppléant

ON DEMANDE
DIS

HOMMES DE SCIENCE

OTTAWA — ONTARIO

Qualités rcquitet. — Diplôme en iclen* 
ce* et, de preference, formation po»t- 
univcrjitaire. Expérience de* travaux de 
recherche ou expérience générale dam 
un domaine icentifique particulier, à 
délirer pour certains postes Service mi- 
lito'rc antérieur : pour certains postes, 
il s'ajoutera à l'actif du candidat, ton­
dis que pour d'outres, il constituera une 
condition préalable. Citoyen canadien.
Fonctions. — Elles se rattacheront en 
majeure partie à la coordination, ou 
contrôle et à la diffusion dos renseigne­
ments d’ordre scientifique dans la plu­
part des bronches importantes de la 
science et de la technologie.
Traitement. —- $2,700 à $3,800 — se­
lon les titres et qualités, et l'expérience.
S'adresser o C P. 1274, Station B, à 
Ottawa, Ontario

REVEILLEZ 
VOTRE BILE

Sans Calomel — El Voua Sauleru du LM U 
Malin Plein d’Enlrain

l.r folr devrait <1*vrr**r environ 2 chnplnen da 
bile dan, votre appareil dlcretlf tou» le» Jour». 
Fl i-ette bile ne •>e»ute t>a> comme 11 faut voa 
aliment» ne «mt par rtletr*». Il» peuvent »« 
ttecomiKieer dan» vo» Inte-tln» He» gai gnnflen» 
alore votre eetomac. Vou» devenu rnn»tlp<. 
Voua voua eente» aigri, affaibli et tout vou» 
parait ennuyeux. , „U voue faut oe» douce» petite» mule* Carter 
pour le Foie pour que cei deux livre» de bile 
eut ulent librement et que vou» vou» seutlea 
'» merveille ' Aebetes-en un paquet aujourd'hui.Îrt* emeaeer pour faire e’Feouler ta bile comma 

faut. Demande» le* l’etlte» Pilule» Carter pou» 
le Fuie dm» u importe quelle pbarmarle, 3Sg.

Les Procureurs de la requérante, 
LAIDLAW & CORLETT. 

56. rue Sparks,
Ottawa, Ont.

AVIS DE DEMANDE 
DE DIVORCE

AVIS est par les présentei don­
né que DAME KATHLEEN BEA- 
TRICE DENMAN, des Cité et Dis­
trict de Montréal, dans la province 
de Québec, s'adressera au Parle­
ment du Canada à la présente ses- 
ion, à la prochaine session ou à la 

session suivante pour obtenir un 
bill de divorce d'avec son époux, 
DOUGLAS LUGAR BLACKADAh. 
comptable, de ville St-Laurent, 
dans le district de Montréal, pour 
cause d'adultère.

Daté à Montréal, ce 28e jour de 
novembre 1950.

PENDER & WEST, 
Procureurs de la requérante. 

620 rue Cat heart,
Montréal 2. P.Q.

AVIS D'APPLICATION 
POUR DIVORCE

AVIS est donné par le présent 
que DAME REBECCA GLICOF- 
SKY BROWN, de la Cité de Mont­
réal, dans la province de Québec, 
épouse de MORRIS HIRSH 
BROWN, de la cité de Montréal, 
dans la province de Québec, 
s’adressera au Parlement du Cana­
da, à sa prochaine session, afin 
d’obtenir un bill de divorce d’avec 
son mari. le dit MORRIS HIRSH 
BROWN, pour cause d’adultère.

Daté à Montréal, dans la Pro­
vince de Québec, ce 9ièmc jour de 
décembre, A.D. 1950.

POPLIGER & POPLIGER, 
Procureurs de la requérante. 

Suite 905-6 Royal Bank Bldg.
360. rue St-Jacques, O.
Montréal.

m

gtagtanqp
King’s Plate

çfrnry Seagram f n /w/f confiance

Les souhaits 
émus du juge 
T.-A. Fontaine

L’audience de samedi matin, 
l’avant-veille de Noël, a été courte 
avec peu ou pas de prisonniers. A 
l’ouverture de l'audience le juge 
T.-A. Fontaine a souhait..- un joyeux 
Noël et une belle fin d'Année au 
Barreau, à messieurs de la presse, 
et à tous les employés du Palais. 
Le distingué magistrat s’est fait 
l’interprète de ses collègues pour 
dire :

—Au nom de mes collègues Je 
dois tout d’abord remercier les 
membres du Barreau pour leur 
courtoisie, malgré la difficulté pour 
un juge de plaire à tous les avocats 
à la fois. Je ne dois pas oublier mes 
excellents amis les journalistes qui 
nous apportent, à la longue année, 
leur précieux concours, par des 
comptes-rendus très bien faits. Si 
j’en avais le temps, je demande­
rais à tous de prendre de bonnes 
résolutions pour 1951. Ce qui im­
porte c’est bien le retour a Dieu 
et à ses lois. Ces victoires de 1945 
les plus brillantes dans l'histoire 
du monde ont$té vaincs cl le mon­
de n'a jamais connu de paix depuis. 
Le salut de l’homme par l'homme 
a failli. Il faut le salut de l’hom­
me par Dieu. Puissions-nous tous 
orienter notre destin vers des heu­
res moins sombres par nos devoirs 
de chaque jour envers le Créateur 
et ses sublimes destinées.

Me Philippe Aubé, c.r., prié par 
ses collègues de répondre au juge 
Fontaine, a été bref mais au point:

—Au nom du Bareau et des em­
ployés du Palais je vous souhaite 
ce qu’il y a de meilleur dans la vie. 
Vous avez su exprimer votre pen­
sée dans le sens vraiment chrétien 
que l'on doit attendre d’un bon ju­
ge et, avec vous, je dis qu’il faut 
le renouveau de la pensée chré­
tienne dans la vie de tous.

----------------- «-----------------

La contrebande
Une jolie frimousse, Lucienne 

Grandchamps, et André Boisclair. 
sans adresse au dossier, ont protes­
té de leur innocence avec une éner­
gie digne des Fêtes devant le juge 
T.-A. Fontaine, samedi, à une accu­
sation de possession d’alcool de 
contrebande dans un but de vente. 
Les procès ont été ajournés au 29 
décembre. Me Philippe Ferland, 
c.r., représentait la poursuite.

AVIS D'APPLICATION 
POUR DIVORCE

AVIS est donné par le présent 
que DAME LAURICE MARY MI­
CHEL SHATILLA, de la cité de 
Montréal, dans la Province de Qué­
bec, épouse de ANTHONY P. SHA­
TILLA. de la Cité de Montréal, 
dans la Province de Québec, 
s’adressera au Parlement du Ca­
nada à Isa prochaine session, afin 
d’obtenir un bill de divorce d’avec 
.son mari, le dit ANTHONY P. 
SHATILLA. pour cause d’adultère.

Daté à Montréal, dans la Pro­
vince de Québec, ce 2ièmc Jour de 
décembre, A.D. 1950.

POPLIGER & POPLIGER.
Procureurs de la requérante 

Suite 905-6 Royal Bank Bldg.
360, rue St-Jacques, O.,
Montréal.

MTIIM DfTfCM MINCI
SERVICE JOUR ET NUIT

• Tout lot qonr»t d'cnquétoi
% Civlltt—Crimintllc»—Commerciale!
• Chant ago—Surveillance—Protection
• Gardlont-—Troubloi do famille—Etc.
• Obrenfion do preuvgi pour foufet fini
1695, RUE ST-HUBERT CH 3431

Cartes
Professionnelles

Médecin
Dr M. BRISEBOIS

GRADUE PARIS LONDRES 
CLINIQUE PRIVEE 

Coour, oitomac. lolo, intoitln 
Paau, long, roln, vottlr proitato 
Electricité médlcei* — Royom-X 
Malodlot dot femmot, vénérionnei 
endocrinienne*, impuitionco cférllité

816 mt, rue Sherbrooku FU S252
da 9 o.m. A • p.m.

AVOCATS
Tél.r PL 1442 *

Prévost» Montpetit» Noël 
Desjardins et Ducharme

AVOCATS ET PROCUREURS
OauOa Prévoit. C.R. Icon-Poul Noei 
André Montpatit, C.R. (kty Datiordini 

Couda Duchorma
460. ST-JEAN SUITE IIS

Montréal

Geoffrion & Prud'homme
AVOCATS ET PROCUREURS
J.-Alax. Prud'humma C.R. 
C.-Anfoma GaoHnoa ILL 
Guillaume Geoffnon, LLL 

Lue Parant B.C L
112 ouest» rue Saint-Jacques
Adrctte tolégrophlquo t "Gooflrlon* 

Tél.t HArbour S177 MONTREAL

TRUDEAU» BEAUREGARD, 
BEAULIEU & ETHIER

Mounee Irudeou, C.R. Roger Beaulieu 
Philippe Beauregard, C.R. J Alfred Ethier 

Fronçait Morel

204 ouest, Notre-Dame 
LA. 1126 ’

PINARD, PIGEON 
& PARE
AVOCATS

Immeuble Insurance Exchange 
276 ouest, me St-Jacques 

HA. 7291 é
Roch PINARD, B L.M.. M.P 
Rodolphe PARE, B.L.M 
Moreel Pigeon, LLL

JACQUES DECARY
AVOCAT

de l'étude légale
DECARY COUSINEAU 6 BILODEAU

Suite S09, Immeuble Trontparfatlon 
132 euett, rue St-Jocquei

Tél.r HA. 2110-2119 Montreal
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700 enfants au diner des Kiwaniens

K1WANIS
CLUB

, KIWANIS CLUB

Les membres du Club Kiwanis-Montréal ont reçu, mercredi, 700 enfants 
à un diner de Noël. On remarque ci-haut, une partie de la table 
d'honneur. De gauche à droite: M. Vie Obeck, directeur de la culture 
physique à l'Université McGill, M. Rolf R. Johnson, président du Club, 
Son Honneur le maire de Montréal, qui parle aux enfants, M. J. C. 
Westway, président (1951) de ce même club, et le directeur de la 
police de Montréal, M. Albert Langlois.

Les Fêtes à Tombre
Pierre Gamnche, du 130 ouest, 

rue Sherbrooke, et Paul Patenau- 
de. sans adresse nu dossier, se sont 
vu refuser tout cautionnement par 
le juge T.-A. Fontaine, samedi sous 
deux accusations de cambriolage. 
La date de l’enquête judiciaire a 
été fixée au 29 décembre. Me Jean- 
Paul Massicotte représente la dé­
fense.

D’après la police les deux déte­
nus auraient volé des radios éva­
lués à $5,000 au 2211 est, rue 
Mont-Royal, et des horloges va­
lant bien $2,400, nu 1041, avenue 
Rockland. Ils sont en plus accusés 
de tentative de vol d’une automo­
bile au 1080, avenue Rockland.

Le Tram à Toeil...
Il n’y n pas à dire sieur Nathan 

Linetsky, du 6008, rue Waverly 
désirait voyager pendant les Fêtes, 
puisque samedi matin, devant le 
juge T.-A. Fontaine, on l’accusait 
du vol de billets du Tramways 
pour un joli total de $1001 Le sus­
pect a protesté de son Innorence, 
avec enquête judiciaire ajournée 
nu 27 décembre. La police expliqua 
au tribunal que l’inculpé persis­
tait a dire avoir acheté les billets 
pour $50, sans vouloir déclarer le 
nom de son vendeur.

AVIS D'APPLICATION 
DE DIVORCE

AVIS est par les présentes don­
né que Dame GRACE HELEN 
POTTS, des cité et district de 
Montréal, comté d’Hochelaga. dans 
la Province de Québec, caissière, 
s’adressera nu Parlement du Cana­
da à sa présente session ou à sa 
session suivante afin d’obtenir un 
bill de divorce d’avec son époux, 
JOSEPH KIRKWOOD WORALL. 
commis, des cité et district de 
Montréal, comté d’Hochelaga, dans 
la Province de Québec, pour cause 
d’adultère.

Daté à Montréal, dans la Provin­
ce de Québec, ce vingt-huitième 
jour de septembre, A.D. mil neuf 
cent cinquante.

GARDER Ai IH.UMI NSII IN, 
Procureur de la requérante 

Chambre 705,
Edifice Tramways,
Montréal.

AVIS DE DEMANDE 
DE DIVORCE

AVIS est par les présentes don­
né que RACHEL AIZER FOR- 
MAN, ménagère, de la cité d’Ou- 
tremont district de Montréal, dans 
la province de Québec, s'adressera 
au Parlement du Canada a la pré­
sente session ou à la session sui­
vante pour obtenir un bill de di­
vorce d’avec son époux, ALEXAN­
DER FORMAN, représentant de 
maison d’édition, de la cité de 
Montréal,, province de Québec, 
pour cause d’adultère et d’aban­
don.

Daté en la cité de Montréal, pro­
vince de Québec, ce 23c Jour de 
novembre 1950.

MILTON L. KLEIN, 
Procureur de la requérante. 

1117 ouest, rue Ste-Catherine, 
Chambre 521,
Montréal, P.Q.

SOUMISSIONS

r\Kfi toumlMlani cachetée», adresitei au 
aouttlcné et portant tur t'enveloppe la 

luacrlptlon : “BoumUslon pour un tunnel 
tous le canal Lachlne" seront reçue» jus­
qu'à midi, vendredi le 12 jantler IBM, pour 
la construction d'un tunnel véhiculaire 
tous le canal Lachlne et or- approches a 
ce dernier dant le voisinage de l'avenue 
Atvater dant la Cité de Montréal, P Q

Let plant, devis, condition! applicables 
aux ouvriers employés, la formule de con­
trat, la formule de soumission et l'enve­
loppe de retour peuvent être obtenus er, 
s'adressant a l'Ingénieur Surintendant de» 
canaux de Quén*' B01, rue Hleury. Mont­
réal, ou à l'Acheteur en chef, ministère 
de» Transport' Oltava, Ontario, contre le 
paiement d'un chèque accepté de 169 fait 
au nom du Hrrevrur général du Canada, 
Ledit chèque sera retourne au soumission­
naire lorsqu'il aura (ait remise des plant 
et devis en bon état

Chaque soumission doit être accompa­
gnée d'un dépôt de garantie de 6 p. 100 
du montant de la soumission, une telle 
garantie devant être sous la forme d'un 
chèque visé sur une banque canadienne à 
charte, fait payable à l'ordre du Receveur 
général du Canada, et «oui d'obligations 
du Gouvernement du Canada, au pair, et 
• oui d'obligations de la Compagnie des 
chemins de fer Nationaux du Canada ou 
ds tes filiales garanties tans condition 
par le Gouvernement du Canada, au pair. 
Un tel dépôt de garantie sera confisqué au 
cas ou le soumh'lonnalre refuserait de si­
gner un contrat aux conditions établies 
dana sa soumission. • Il en est tequls. ou 
de completer ledit contrat a la satisfac­
tion du ministère Le.s dépôts de garantie 
des soumissionnaire1 dont l'offre n'aura 
pat été acceptée leur seront renvoyés.

II ne sera tenu compte d aucune sou­
mission non accompagnée d'un dépôt de 
garantie tei que décrit.

I»! ministère ne s'engage pas * accepter 
ni la plus basse ni aucune des soumissions 
qui lut parviendront.

F T. COLLINS, 
Secrétaire.

Ministère u Tranfport»
Ottawa Or •<»£, le 20 décembre IBM.

Le père Noël 
à la cour de 
magistrat...

Un peu avant h* coup do midi, 
samedi, les juges Georges Iléon 
et J.-T. Coonan, de In Cour de ma­
gistrat, ont présidé à la distribu­
tion de billets de banque, un beau 
billet de $10, à chaque employé de 
la cour de mngi.strnt, aolt plus de 
$700, donnés par le.s membres du 
Rarreau, après une tournée de fin 
d'année organisée par le jeune 
Rarreau, sous l’active initiative de 
son président, Me Jean-Paul Car­
dinal. La distribution des envelop­
pes a été faite par le greffier Me 
Antonio Allard, c.r.

Cette belle initiative avait été 
commencée par le regretté juge 
John Bumbray. de l’ancienne Cour 
de circtiit.------ , ■ 4------------
Nu comme un ver

Eva Gouin. Julie brune, du 1425 
rue Delorijnier; Edouard Charbon- 
neau, du *1231, 2e avenue, Ville 
Jacques Cartier, et Jean-Paul Bah!, 
du 1594 boni. Taschereau, atten­
dent en prison leur enquête judi­
ciaire ajournée samedi au 29 dé­
cembre par le juge T.-A. Fontaine.

D’après l’officier de liaison Orner 
Chagnon, de la sûreté provinciale, 
le.s trois auraient rencontré leur 
victime Jean-Paul Thibault dans 
une boite de nuit, pour l’inviter à 
faire avec eux une randonnée en 
autfimobile. Quand in voiture eut 
quitté les limites de In ville. Thi­
bault aurait été déshabillé, du tout 
au tout. On le jetait ensuite sur ia 
chaussée, nu comme un ver, après 
avoir gardé ses hardes et son ar­
gent.

BRIDGE-CONTRAT
Plan d'attaque

Après la surenchère défensive et 
le soutien de Nord, le côté E-O fi­
nit par demander in manche, à pi­
que. Sud réalise qu'avec l'annonce 
de trois levées do Jeu aux mains du 
partenaire, 11 a dchclles chances 
de limiter ses pertes A deux levées 
de chute contrées et il continue 
jusqu’à cinq carreaux a titre de 
sacrifice avantageux.

Ouest entame du cinq de pique 
et le Déclarant compte perdre un 
pique, un coeur et demi, aucun car­
reau et un trèfle et demi, soit un 
total de quatre perdants. Il devrait 
pouvoir limiter ses pertes A deux 
levées de chûte, soit une pénalité 
de 300 points, moins les cent d’hon­
neurs, comparativement au gain de 
620 points par le.s adversaires pour 
une manche à pique, qui ne semble 
pas faire de doute. Le plan d’atta­
que consiste a retirer les atouts, 
aussitôt que le Déclarant prendra 
la main, puis de chercher à limiter 
ses autres pertes à un trèfle et un 
coeur.

Donneur : K»t.
E-O. vulnérables.
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Est remporte la première levée 
avec J'A‘ de pique, mais le retour > 
d'un deuxieme pique est coupé par ! 
Sud, Deux points d’atouts épuisent 
le.s adversaires, puis le Déclarant 
attaque d'un petit trefle, Ouest 
joue le huit et le Roi du mort 
remporte la levée. Sud est certain 
que l’As de trefle est au Jeu 
d'Ouest et lorsqu’il retourne du 
deux du mort et qu’Est couvre du ‘ 
dix, il n'a rien à gagner à couvrir 
de la Dame, puisque le Valet des | 
adversaires passera maître. SI : 
Ouest détient A-V, a ce point, il n'y ' 
a rien pour l'empêcher de gagner 
deux Irvéei a trèfle, tandis que tl 
le Valet est au Jeu d’Est, l’As 
d'Ouest n’est plus gardé et Ouest 
sera forcé de le Jouer a la deuxie­
me ronde de trèfles. Sud ne cou­
vre pas et Ouest gagne. Celui-ci re­
tourne coeur et le Valet du mort 
force l’As d’Est. Le Déclarant rem­
porte facilement la balance des le­
vées pour limiter ses pertes a une 
seule levée contrée non-vulnérable, 
soit 100 points, qui est acquittés 
par les 100 points d’honneurs au 
jeu de Sud.
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Lendemain de 
Noël calme 
au Palais

Si vous êtes à la recherche d'une automobile et veut ne pouves 
disposer du comptant requis, CONSULTEZ .,,

MONTREAL MOTOR SALES
10650, LAJEUNESSE VE. 1527
SI vous Qvci une position stable nous pouvons vous fournir une eutomoblle 
immédiatement et le dépôt requis pourra être établi tur une bote de billet 
à échangé hebdomadaire UN APPIL VOUS CONVAINCRA.

Le juge T.-A. Fontaine après 
avoir présidé la dernière audience 
nu Palais avant Noël était de nou­
veau sur le banc hier, pour la pre­
mière et la seule audience, celle 
des comparutions. La liste d'écrou 
a été vite épuisée et le greffe de 
la Paix fermait ses portes à midi 
tapant.

Un cas typique a été celui de 
Marcel Gratton. accusé d'avoir con- 
duit une automobile sans permis. 
Gratton s’est reconnu coupable, 
puis Mc J.-Arcade Bolssonneault, 
c.r., expliqua au juge Fontaine 
amusé:

—C’est mol qui ai prié Gratton 
de conduire ma voiture au garage. 
Je ne lui ai pas donné mes permis, 
bien entendu.

Le tribunal n’avait qu’une porte 
de sortie celle d’accorder une re 
mise de peine A Gratton, qui n’en 
passa pas moins huit heures au 
chaud dans les cellules de la rue 
Gosford.
Deux visiteurs

Lionel Haches, 23 ans, et Ru­
dolph Arscneau, de Helle-Dunc, 
Nouvelle-Ecosse, arrivés dans la 
métropole sans feu ni lieu déci 
datent de coucher dans un wagon 
dos chemins de fer nationaux, aux 
cours de Turcot. Non conierits de 
cotte hospitalité à l'oeil, au départ, 
le matin de Noël ils se servaient 
royalement de cigarettes, un appa­
reil radiophonique et une fort jo­
lie robe d’intérieur, le tout valant 
bien $100.

Les deux prisonniers se sont re­
connus coupables, puis Me Marcel 
Prévost, avocat de la poursuite de­
manda une peine de prison. Le ju­
ge T.-A. Fontaine imposait à cha­
cun un repos de deux mois à la 
prison commune.
Jeune écervelé

Bernard Morlierre, sans adresse 
au doaaier a été pincé à l’Abord*à 
Plouffc, au moment où 11 filait à 
80 milles à l’heure dans une auto­
mobile. Accusé de conduite dange­
reuse 11 enregistrait un aveu pour 
être condamné à une amende de 
$25 plus les frais. Quant à son per­
mis de conduire il a été impossible 
de l’annuler pour la bonne raison 
qu’il n’en a jamais possédé un.
Un gars précis...

René Brunet, chauffeur de taxi, 
qui se fit voler sa "banque’' pour 
la monnaie et son contenu de $10 
par un nommé Kenneth McGuire 
sans domicile connu, appelé à rela­
ter sa mésaventure par le juge T.- 
A. Fontaine, hier, expliqua tout 
d un trait:

—Ils étalent trois au collet re­
levé jusqu’aux oreilles. Ils veulent 
se rendre a Overdale. Je les prends 
mais en me dînant à moi-même: 
"Ça y est”. Alors Je les enligne et 
je prends leur portrait dans ma 
mémoire. Je me place le coude 
près de la porte pour mieux me 
sauver et je prends mon volant. A 
Overdale ils demandent A revenir 
à Dorchester. Je me méfie et Je re­
fuse en disant : “O. K. les vieux J’ai 
eu assez peur comme va”, ils in- 
sltent. ne veulent pas débarquer et 
Je reviens donc à Dorchester. Ils 
refusent de nie pays .45 cents. Je 
dis que J’ai eu peur pour $1.00, et 
leur crie de le garder. En sortant 
l'un d'eux arrache ma banque et 
sc sauve avec,

McGuire a demandé un caution­
nement mais le Juge Fontaine n re­
fusé parce que dans les cas de vol 
avec violence il n’y a pas de libé­
ration provisoire. Le procès a été 
ajourné au 3 janvier 1951.

Possession de sedol
Bernard Bienvenu semblait mal 

venu de «e voir à la barre des in­
culpés, pour répondre, samedi ma­
tin, à une accusation de possession 
Illégale de sedol. (un dérivé de la 
morphine, Margot». Représenté par 
Me Philippe Aubé, c.r., il a pro­
testé de son Innocence, avec en­
quête judiciaire le 29 décembre. 
Me Roger Ouimet, r.r., avocat do 
In gendarmerie royale, ne s’esl pas 
opposé à un cautionnement de $950 
pour In libération provisoire de 
Bienvenu.

Julie Lefort en 
Correctionnelle

Julie Lefort, âgée de 32 ans, 
mère de famille qui attend la vi­
site de la cigogne dans quelques 
mois, passait devant le Juge T.-A. 
Fontaine, samedi midi, pour ré­
pondre à une accusation d’homici­
de involontaire, à la suite do la 
mort d’une fillette de 17 ans, vic­
time d'une opération criminelle.

La date de l'enquête judiciaire 
a été ajournée au 29 décembre, 
puis Me Alexandre Chevalier, c.r., 
avocat de la défense, qui ne vou­
lait pas voir une maman passer la 
Noël en prison, offrit un dépôt 
en argent de $1,000, en attendant 
un cautionnement de $3.000, qui 
MTa fourni ce matin même. Me 
Gabriel Houde représentait le mi­
nistère public.

L'inculpée était tout d’abord ac­
cusée de meurtre mais c’était une 
erreur de procédure vite corrigée.

De l'uranium 
dans le nord 
de l'Australie

SYDNEY. (P.C.) — Des gise­
ments d’uranium de première qua­
lité -absolument nécessaires dans 
les recherches de physique nuclé­
aire -ont été signalés dans les 
territoires nordiques de l’Austra­
lie.

Dans une région pas très éloi­
gnée de la romantiquement nom­
inee Rum Jungle, des prospecteurs 
ont trouvé des gisements de ce 
métal: c’est du moins ce que l’on 
dit à Canberra.

La découverte a été effectuée 
dans la région de la rivière Fer­
guson. au sud de Darwin, par Al­
fred Hnwker et Albert Johnston.

Le premier savant à contrôler 
cette découverte fut le professeur 
J. MacDonald Holmes, de l’Univer­
sité de Sydney.
De riches filons

Il a dit que les minerais sont 
“riches, exploitables et qu’ils ne 
s’épuiseront pas”. Voici son his­
toire,

"Je me trouvais dans ce terri­
toire alors que trois de mes étu­
diants s'y trouvaient également. 
Ces derniers effectuaient des tra­
vaux de recherches géographiques

"()n me manda pour examiner 
la découverte de Sydney Tenny­
son. Ingénieur résidant de Kathe­
rine.

"Quant Je suis arrivé, on avait 
déjà creusé un trou d’une profon­
deur de 4 pieds et d’une longueur 
de 10 pieds. On pouvait y voir des 
pierres d’une superficie d’environ 
2 pieds, pointant a In surface, A 
angle aigu.

“Nous avons prospecté la région 
à l'aide d'on compteur Gelger et 
avons obtenu des réactions très 
fortes sur une distance de plusieurs 
mètres, allant du nord au sud. Il 
s’agit d’une région nu terrain par­
ticulièrement rugueux et la natu­
re du terrain où la découverte 
fut faite n’a rien d’exceptionnel.

Il est plus que probable que 
d'autres minerais soient découverts 
dans ccs territoires".

Croteau nie une rumeur 
et dit être pour de bon 
candidat à l’exécutif

Contrairement A ce que certains 
répètent, le conseiller Lucien Cro­
teau dit être pour de bon candidat 
au poste de membre du comité exé­
cutif.

"Ce renseignement (voulant qu’il 
ri- soit retiré) vient d’une nource 
bien malveillante, de déclarer M. 
Croteau. Je suis encore candidat et 
J'apprécierais beaucoup être con- 
sulté en ce qui me concerne, car 
personne n’est autorisé à foire des 
déclarations en mon nom".

Les souhaits des 
chefs de la LOC

Le président national et le pré­
sidente nationale de la Ligue ou­
vrière catholique, dans leur messa­
ge à l’occasion de Noël et de la 
Nouvelle Année, font allusion à la 
guerre qui peut survenir en 1951, 
mais formulent le voeu que “ran 
nouveau soit pour tous les foyers 
une «innée de bonheur et de Joie 
profonde".

"Pendant ces heures difficiles 
que nous vivons, déclarent Mme 
Laurettc Lachance et M. David 
Bosset, un certain mode de vie me­
nace gravement la famille dans 
son unité et des coutumes qui se 
propagent portent dangereusement 
atteinte à sa dignité et contrecar­
rent ses fins. La famille est l'élé­
ment fondamental de la société. 
Il est bien évident que si tous les 
hommes de bonne volonté ne tra­
vaillent pas à lui donner un milieu 
propre à son épanouissement, notre 
société se verra sapée de ses bases.

"Aux conditions antifamiliales 
qui se sont développées chez nous, 
aux courants d’idées qui détour­
nent la famille de ses fins natu­
relles. nous souhaitons que chacun, 
en 1951, dans la mesure de ses res- 
possihilités et de ses moyens, 
oppose des ràaüsations concrètes. 
Nous souhaitons que ces réalisa­
tions permettent A la famille, par* 
tlculièrement A la famille ouvrière, 
de remplir les devoirs qui lui In­
combent en exerçant librement ses 
droits.

"Nous souhaitons encore que le 
climat anttfamlUal, fruit du salai­
re insuffisant, de la hausse du coût 
de la vie. de l’habitation Insalubre, 
de l'insécurité économique et so­
ciale. cesse d'être l’atmosphère que 
respirent les foyers ouvriers. Nous 
reconaissons que depuis longtemps 
plusieurs mouvements et organis­
mes travaillent ferme pour établir 
des conditions essentielles A l'exis­
tence et au développement de la 
famille. Noils espérons qu’au cours 
de 1981, ces mouvements enregis­
treront d’autres succès.

“Ce travail de la promotion des 
familles ouvrières exige un climat 
de paix. Nous savons que nos diri­
geants font l’impossible pour noua 
éviter la guerre. Pourtant les der­
niers mois de 1950 ne furent pas 
des plus encourageants. SI en 1951 
nous sommes obligés de reprendre 
les armes, l’imminence de la guerre 
nous force A entrevoir cette doulou­
reuse possibilité, espérons que 
l’autorité fera tout en son pouvoir 
pour que les ravages de cette guer­
re n’affectent pas essentiellement 
nos foyers".

ajoute de la qaiete 
à toute occasion
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Au Rotory-Montréol

Des repas à la 
dinde servis à 
700 délinquants
Prè* de 700 Jeunes garçons, prin­

cipalement de Shavvbrldge Boya' 
Farm (le "Mont St-Antoine" de 
langue anglaise) ont été reçus par 
le Club Rotary de Montréal, dans 
la salle "Champlain", l’ancien Nor­
mandie Roof, de l’hôtel Mont- 
Royal, où on leur a servi un repas 
de Noël k la dinde. C'était le 32e 
dîner annuel.

L’orateur principal était M. 
Douglas-James Wilson, Journaliste, 
docteur en philosophie et directeur 
de la page "Design for Living" 
du Montreal Star, qui a parlé de 
l’entrainement corporel et de l’en­
trainement spirituel cher, les 
Jeunes.
Etoiles de sport

Deux étoiles du sport Glen Har­
mon, joueur de défense du Club 
Canadien, et Tommy Manastersky, 
aussi défense du "Canadien" ci 
étoile du Club des Alouettes, 
étaient à la table d'honneur et par­
ticipaient h ce repas donné en 
l’honneur des Jeunes.

On remarquait aussi le constable 
Jim Archer, de la Gendarmerie 
Royale dont l'uniforme décorait la 
table d’honneur et égayait les Jeu­
nes garçons. Le constable Archer 
dirige la section du bien-être des 
Jeunes, pour la R.C.M.P,
Dans la vie comme dans les sports 

Le conférencier a signalé que si 
dans les sports il faut un entrai­
nement continuel et rationnel, un 
entrainement de tous les muscles 
et de ces derniers par rapport aux 
autres muscles, il en est ainsi dans 
les études et dans la vie, dans la 
préparation à la vie surtout.

Il compara ainsi l’entrainement 
qu'il faut suivre pour devenir musi­
cien, joueur de gouret, peintre et 
le reste.

"Que vous vous en rendiez comp­
te ou non, a dit le Dr Wilson, vous 
êtes présentement à l'entraîne» 
ment".

Il souligna que l'cntralnement 
de l’esprit, de l’éducation, est né­
cessaire à la formation des hom­
mes. "Certains sujets que vous 
étudiez présentement vous sem­
blent inutiles, mais vous saurez un 
jour les utiliser avec avantage. Il 
n'y a rien de ce que vous apprenez 
aujourd’hui qui ne vous servira pas 
demain".

Avant de termine»-, le conféren­
cier a signalé les grandes valeurs 
que passèdent l’amour du pro­
chain, la générosité et la Joie dans 
la vie.

Un jeune homme de Boy’s Farm 
qu’on avait placé à la table d’hon­
neur, remercia les Rotariens au 
nom de tous ces Jeunes gens.

Nommé au ministère 
fédéral du Commerce

Hommage de la Société 
Saint-Jean-Baptiste à 
deux grands canadiens

La Société Saint-Jean-Baptiste a 
décidé d’honorer "un ardent défen­
seur de la langue française", Mgr 
Louis-Philippe-Adélard Langevin, 
et à "une des gloires de la magis­
trature canadienne, l'honorable 
Pierre-Basile Mignault.

Des timbres seront officielle­
ment présentés k Son Honneur le 
maire Camilüen Houde, le 27 dé­
cembre, au bureau même du maire.

Que vous soyez 
un patron ou un 
ouvrier, lisez

OTTAWA. «D.N.C.l — M. Mit­
chell William Sharp a été nommé 
adjoint au aous-minlstre du minis­
tère du Commerce, a annoncé au­
jourd'hui le t. h. C. D. Howe, mi­
nistre du Commerce.

Né à Winnipeg, M. Sharp a 40 
ans, est marié et a un fils. M. 
Sharp est diplômé de l’Université 
du Manitoba et a poursuivi des 
études post-scolaires, à la London 
School of Economies. II a été di­
recteur du service de la politique 
économique au ministère des Fi­
nances.

Avant d’entrer au service du 
public en 1942, M. Sharp avait été 
à l’emploi du Sanford Evans Satls- 
tlcal Service et de James Richard­
son and Sons, Limited, è Winnipeg.

Laurent HURTUBISE, D.C.

CHIROPRATICIEN
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MONTRIAL
Sur rendez-vous seulement

Aux patrons et aux ouvriers qui 
recherchent une véritable collabo­
ration entre le capital et le travail, 
le R. Père Emile Bouvier, S.J., 
directeur de la Section des Rela­
tions Industrielles de l'Université 
de Montréal, offre quelques sugges­
tions Intéressantes, quelques solu­
tions a leurs problèmes pratiques 
dzms un volume d'actualité: "Pa­
trons et Ouvriers". Ce livre, cepen­
dant, n'a aucune prétention: il pré­
sente tout simplement au lecteur 
une collection de glanures, de ré­
flexions sur les relations entre em­
ployeurs et employé»; il résume 
quelques conversations, quelques 
observations prises ici et la par 
l’auteur tantôt chez les travailleurs, 
tantôt chez les patrons; il ne pen­
che ni à gauche ni a droite et est 
basé sur l’incomparable lettre pas­
torale rie NN. SS. les Evêques et 
sur les Encycliques des Souverains 
Pontifes. Mais a une époque où 
les problèmes sociaux sont à l’ordre 
du Jour et où les opinions à leur 
sujet «ont si partagées, Je volume 
du Père Bouvier prend une signi­
fication de hante portée sociale.

On s’étonnera peut-être de voir 
ce petit bouquin sortir d’une ins­
titution universitaire. Une Univer­
sité, semble-t-il, ne devrait publier 
que des thèses savamment fouil­
lées qui attestent la valeur de 
son activité Intellectuelle. Toute­
fois, une institution de haut sa­
voir ne doit pas oublier qu'au- 
dessus des techniques et des ex­
pertises de laboratoire, des prin­
cipes supérieurs doivent guider 
renseignement et la recherche. Ce 
volume témoigne, donc, que la 
doctrine qui guide les professeurs, 
les spécialistes, dans les consulta­
tions avec les étudiant», les pa­
trons et les ouvriers sur les rela­
tions ouvrières et industrielles 
émane des grandes Encycliques So­
ciales et maintient ia primauté du 
surnaturel et du spirituel dans la 
question ouvrière.

"Il n'y a pas deux sortes d'hom- 
n.es, les o.ivriers et les non-ou­
vriers," affirmait Pic Xii, dans un 
discours à la J.O.C, belge. ( lotto 
parole du Souverain Pontife le 
Père Bouvier veut en convaincre 
tous ses lecteurs, et en basant tous 
ses arguments sur celte égalité hu­
maine devant Dieu, il repasse quel­
ques-uns des problèmes qui sépa­
rent actuellement patrons et ou­
vriers.

Ecrit dans un langage simple, 
clair, sans affectation, ce volume 
s’adresse aux patrons, aux ouvriers, 
aux chefs syndicaux, aux aumô­
niers, en un mot A tous ceux que 
le problème social intéresse. Il tou­
che à des sujets d’un intérêt cui­
sant: Les Travailleurs et leurs Syn­
dicats, Les Patrons dans l'Action 
foeinlo l'Eglise et l'Action de 
l’Etal, la Co-gestion des Entrepri­
ses, pour n’en nommer que quel­
ques-uns.

Pour se convaincre de la richesse 
inépuisable d'applications de la 
doctrine sociale do l’Eglise, pour 
s’assurer de son réalisme vivant, 
pour en constater l’actualité pro 
fonde, Il faut lire le volume du 
Père Bouvier; il montre bien com­
ment l'enseignement social de 
l'Eglise peut s’adapter à toutes les 
circonstances, si diverses soient- 
elles, et comment on peut y décou 
vrlr les solutions J des problèmes 
concrets.

Une brochure sur 
l’histoire de la 
soif au Canada

Le gouvernement fédéral vient 
de publier les dernières statisti­
ques sur la vente et la consomma­
tion des boissons alcooliques au 
Canada. La facture payée par le 
consommateur canadien se chiffre 
A .5614.000,000, soit SI ,600.000 par 
jour; par famille, l’équivalent de 
56 par Jour.

En 1048: 70.000 condamnations 
pour ivresse; on évalue a la moitié 
des malfaiteurs conduits en justi­
ce le nombre de ceux qui souffrent 
d’alcoolisme ou d’hérédité alcooli­
que; la province paie $30,000 par 
Jour pour les tuberculeux dont le 
auart souffrent d’hérédité ou 
d'abus alcoolique. Une quinzaine de 
mille jeunes gens fréquentent tous 
les soirs les établissements de bois­
son dans la Métropole.

Les Ligues du Sacré-Coeur, fai­
sant suite A l’appel des Evêques du 
Québec, lancent l’alarme A la po­
pulation dans une brochure Intitu­
lée : "Marée montante”. On y trou­
vera des statistiques "édifiantes” 
sur l’histoire de la soif dans le 
Québec et sur l'histoire comparée 
de cette soif dzins toutes les pro- 
vincec canadiennes.

Maison de 133 
ans aménagée en 
"Motel" moderne
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Nomination au CNR
M. T. H. Cooper, vice-président 

du Canadien National, annonce la 
nomination de M. John W. Grant 
au poste de surveillant des budgets 
du réseau national avec bureau A 
Montréal, en remplacement de M. 
W. J. Mansfield qui a pris sa re­
traite récemment avec pension.

M. Grant est né A Glasgow, Ecos­
se, en 1893 et est entré au service 
du génie du Grand Tronc A Belle­
ville en 1913. De 1914 A 1919. Il a 
servi dans le Royal Field Artillery 
en France et en Belgique. A son 
retour au Canada il devint ingé­
nieur adjoint dans le service des 
évaluations A Montréal. L'année 
suivante il a été nommé comptable 
dans le service du transport zi 
Portland et en 1923, ingénieur ad­
joint dans le service du génie du 
Canadien National à Toronto. En 
1929, il a été versé au service de 
la comptabilité comme comptable 
du service du génie et a été promu 
comptable en 1942.

FLORIDE
VOYAGE DE LUXE

DEPART : 7 jonvier, 1951 . RETOUR : 28 janvier, 1951
TOUR COMPLET DE LA PENINSULE

Magnifique voyage de 22 jours, par autobus privé avec guide 
bilingue, tout spécialement organisé à l'intention d'un groupe de 
choix. L'itinéraire englobe les superbes plages de Miami Beach, 
Myrtle Beach, Virginia Beach, Palm Beach, Daytona Beach, etc., 
les villes de Miami, Tampa, St-Petersburg, St-Augustine, Jackson­
ville, Savannah, Colombia, Richmond, Washington, New-York, etc. 
Groupe limité à 36 passagers. Demandez notre description de cette 
croisière, la plus complète jamais réalisée.

OUVERT
LE

SOIR
TRavhâîDE ■ 00 a.m. à 

9.00 p.m. 
Samedi jusqu'à 

.00 p.m.

B. A. TURCOTTE, président JULES DESMARAIS, secrétaire
20 Mezzanine, Edifice Square Dominion

1010 ouest, Ste-Cathcrine, Montréal Tel. PL. 8077

Les membres du Conseil munici­
pal de Ville Saint-Laurent, pilotés 
par le maire Maurice Cousineau, 
ont visité officiellement un "mo- 
tel" moderne construit A deux mil­
les A l’ouest du rondpolnt de Ville 
St-Laurent.

[/emplacement s’élève sur une 
ancienne fezme située A trois mil­
les do l’aéroport de Dorval, où une 
Imposante maison de pierre, cons­
truite en 1817, sert de corps prin­
cipal A l’édifice de 275’ de largeur.

Cette maison ancienne était en 
très mauvais état; on s’était môme 
servi du grenier comme poulailler, 
et les murs de deux pieds et demi 
d’épaisseur étaient recouverts, A 
l’intérieur, de planches très larges 
en arrière desquelles on avait dé­
posé, en guise d’isolant, une grande 
quantité de blé.

On a conservé cette maison que 
l’on a restaurée en lui gardant 
tout son caractère paysan. De cha­
que côté, l’architecte Elio Vlncelll, 
a dessiné des portes cochères qui 
séparent les unités et les suites de 
deux pièces.
L’architecture paysagiste

L’architecture paysagiste est très 
élaborée, étant donné que l’ensom- 
hle des édifices est très éloigné du 
Boulevard Métropolitain (chemin 
de la Côte de Liesse».

—Nous avons voulu conserver le 
vieux cachet paysan canadien, a dit 
M. Gérard Champagne, co-cons- 
tructeur, avec M. Rodolphe Lefeb 
vre. Au Heu de détruire cette mai 
son ancienne qui mesure 32 pieds 
sur 27 pieds, nous l’avons restau 
rée et l’avons encadrée d’autres 
constructions dans le style cana 
(lien-normand, comme l’a réalisé 
notre architecte.

De la route, on voit les chemi 
nées de pierres des champs, les 
contrevents et l’ensemble de Far 
chitecture paysagiste.

On a planté un très grand nom 
lire de sapins et dégagé de grands 
arbres qui ajoutent encore au dé 
cor. En prévision de la saison pro 
chaîne, on a aussi placé plusieurs 
milliers de plantes, de bulbes 
d’arbrisseaux et notamment 4.000 
tulipes.

L’amouhlement de ces pièces est 
de style paysan et les meubles 
comme les tentures et les tapis 
viennent des Laurentides, et c’est 
ainsi dans les 14 unités et dans 
les suites de deux nièces.

Les portes cocheres donnent 
accès à la cour arrière de quatre 
acres et demi de profond qui de 
viendra une cour intérieure dès 
que les autres unités seront cons 
truites. On y aménagera aussi une 
piscine A l’arrière, dès le mois de 
mai. 11 y a déjà des garages chauf 
fcs.

Il s’ngil IA d’un projet de $100. 
000 entre Montréal et l’aéroport de 
notre cité, A Dorval.

Le mot "MOTEL" vient de la 
fusion de deux syllabes des mots 
“MOtorist" et "hoTEL".

C’est le premier projet du genre 
au pays, qui conserve une vieille 
maison paysanne et crée un cen 
Ire dont l’architecture est A la 
fois canadienne et normande.

La guerre de 
Corée influe sur 
les croisières

La Cunard annonce que la tour­
nure heureuse des événements de 
Corée s’est traduite par une plus 
grande demande de places sur 
les deux croisières de luxe entre- 
prlses par le “Caronia" et le "Bri- 
lannic".

La croisière du “Britannic" est 
en Méditérannée et doit durer 62 
jours. Celle du "Caronia" durera 
114 jours et sera du tour du 
globe. Ce voyage de 32,000 milles 
amènera les passagers en 30 ports 
cinq continents. L’itinéraire a été 
changé pour éviter de traverser 
la zone de guerre. Le "Carona" 
évitera la Corée par plus de 2,500 
milles.

A la suite de leur voyage autour 
du monde, les voyageurs descen­
dront A Cherbourg d’où ils pour­
ront visiter l’Europe a leur gré 
pour plus trad s’embarquer sur 
un autre navire de ia compagnie.

* * *

Une cinquantaine d’étudiants de 
l'Ecole Polytechnique ont visité le 
port de Montréal, en une longue 
visite qui fait partie de leurs cours 
réguliers. Ils se renseignent ainsi 
de première main sur l’importance 
de notre port dans la vie écono­
mique de Montréal.

Les aspirants ingénieurs ont été 
particulièrement intéressés dans la 
construction des élévateurs A grain I 
et des entrepôts frigoriglques.
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I—-Knttmbl» d*> {chzngM qui t'accomplis- 

'<cnt dans l'orsanltme.
lv. d'AtrIque-—Partisan de l'arlanlsme. 

Jarnler repas de Jésus-Christ -Coupent 
avec une icte.

4 -Avant-mldl (ahrév.i.—Roue de poulie 
—Empereur de Ruisie.

5— Chef-lieu d'arrondUsement (DrAmei— 
Ktat de blancheur plut ou moins com­
plete de* cheveuz.

6— Ancienne capitale du Béarn*—Hardi.
7— Ville d'Allemagne iBuxei Ville de Bel­

gique (Lléget.
8 Terres entourées d'eau- Pareil—Conju­

gaison.
a—Boit avec plalelr—Ville de Roumanie.

10— Navire complètement arrêté—Action de 
lier.

11— Hommes faisant partie de la reserve 
de l'ermée.

VERTICALEMENT
1— Appliquer à la confection des routes 

le système de Mac-Adam.
2— Substance gommo-réslneuie—Ce qu'il 

y a de meilleur.
3— Plère de bols pour eoutenlr les ton­

neaux—Observeras secrètement.
4— Qui a une saveur rud*—Alterne le» 

culturea d'un champ.
5— Symbol* du baryum—Anciens boucliers 

—Trola fols
8—Mesure algérienne—Saison.
7— Grande étendue d'eau entourée de ter­

res—Quatrième partie du Jour—Mesure 
Itinéraire chinoise.

8— Inflammation de l'Iris—Jeune baliveau 
en réserve.

i—Sommes faits vers le milieu de la Jour­
née-Mammifère rongeur.

10— Conduisis, guidai—Droit que l'on paye 
pour passer sur un pont .

11— Mêlés de gras et /le maigre.
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Sévère Masse 
revient d'un 
long voyage

Par Rolland Boulanger

Sévère Masse. Il y a des noms 
qui ne pardonnent pas. Sévère 
Masse est la personnification mê­
me de la douceur et sa peinture 
traduit la délicatesse de sentiment.

On s’en rend compte Immédiate­
ment, dès l’entrée au Cercle Uni­
versitaire où avait lieu hier soir le 
vernissage d’Uàie exposition depuis 
longtemps attendue. Masse, qui est 
aussi la patience môme, m’avait 
par deux fois invité A visiter les 
travaux de ses élèves — car il 
enseigne A son studio — et j’espé­
rais toujours en parler. Des cir­
constances inimaginables ont fait 
que les deux fois, soit au cours de 
deux ans, je n’ai pu en dire un 
mot dans le journal.

On devine si, hier, j’étais rendu 
l’un des premiers A son propre 
vernissage! Si je dis que Sévère 
Masse a plusieurs des qualités d’un 
bon professeur, je, laisse deviner 
que les deux expositions de ses 
élèves étaient très convenables. 
Seulement, c’est une façon de dire 
que Sévère Masse, pris comme pra­
ticien, n’est pas toujours à la hau­
teur du professeur.

Il y a presque du mystère dans 
ce dualisme constant entre le 
peintre et le professeur de pein­
ture; on dirait qu’il faut a tout 
prix que ce soit l’un, ou que ce 
soit l’autre qui l’emporte; rarement 
les deux s’harmonisent-ils parfal 
tement dans le même homme.

C’est comme si le fait d’avoir 
A trop réfléchir sur les règles du 
métier pour bien les enseigner 
aux autres, tarissait peu A peu 
l’inspiration du peintre.

J’en ai le sentiment très net 
en regardant les toiles de Mas^e 
qui sont, pour la plupart, autant 
de réussites techniques toutes dif 
férente» les unes des autres, enle­
vées avec la même facilité dans 
chaque cas, comme si aucun des 
sujets n'avait profondément remué 
le peintre.

Ses toiles ne témoignent pas de 
cette émotion que provoque chez 
un peintre la vue soudaine d’un 
sujet d’élection intime, apparem­
ment "fait sur mesure" de l’âme. 
Elles sont jusqu’A un certain degré 
éloquentes de l’expertise dans le 
métier; elles semblent même révé­
ler chez le peintre une connaissan­
ce asoz étendue des maîtres paysa­
gistes anglais; mais j’ai l’impres­
sion que ces maîtres, s’ils avaient 
été placés devant les mômes paysa­
ges que Masse, les auraient Inter­
prétés avec le même sentiment.
# Il ne faudrait pas être injuste, 

car Sévère Masse s’est heureuse­
ment "oublié une fois sur le ver­
sant nord de la péninsule gaspé- 
sienne; cessant alors d’être “self 
conscious”, comme disent les An­
glais en parlant de leurs propres 
peintres, il s’est laissé glisser corps 
et Ame dans son tableau, sûrement 
l’un des meilleurs. Percé ne l’a 
pas inspiré au même degré, j’igno­
re pourquoi. Beaucoup moins enco­
re les Rocheuses, niais davantage la 
Côte Nord et les environs de Char­
levoix.

Ce qui selon mol nuit le plus 
à Masse, c’est de ne pas savoir

s’imposer de répit entre son ensei­
gnement et sa production. S’il lais-• 
sait filer une bonn1’ année entre 
l’un et l’autre, 11 se retrouverait j’en 
ai la conviction, en pleine posses-' 
sion du meilleur de ses moyens: la - 
liberté de création, c’est-A-dire, la ! 
spontanéité. Actuellement, on sent 
trop chez lui le professeur cons­
cient des moindres effets qu’il 
cherche A rendre sur la toile. Rien 
n’est plus ingrat pour un peintre 
de talent que d'avoir A enseigner 
sans cesse, se vidant soi-méme pour 
enrichir autrui. C’est une vocation 
dont le bénéficiaire est rarement 
l’apôtre.

La constitution 
de Gibraltar

LONDRES — S. A. R. le due 
d’Edimbourg vient d'inaugurer of­
ficiellement la nouvelle constitu­
tion de Gibraltar. Il a ouvert le 
nouveau Conseil législatif, agissant 
en vertu d’une commission spéciale 
émise au nom du roi.

Le président du Collège 
des pharmaciens du 
Québec à l’honneur

L’Académie de Pharmacie de 
France honore le président du Col­
lège des Pharmaciens de la provin­
ce de Québec.

M. G. A. Lapointe, Dr U.M., pré­
sident du Collège des Pharmaciens 
de la province de Québec, vient 
d’étre nommé correspondant de la 
célèbre Académie de Pharmacie de 
France. Cette nomination, datée du 
13 décembre courant, vient de nous 
être annoncée par M. René Fabre, 
doyen de- la Faculté de Pharmacie 
de Paris et secrétaire de l’Acadé­
mie de Pharmacie.

L'Académie de Pharmacie, en 
honorant ainsi M. G. A. Lapointe, 
depuis plus de vingt ans président 
du Collège des Pharmaciens de la 
province de Québec, considère avec 
raison qu'il saura rendre de pré­
cieux services A la profession grâce 
à sa grande expérience de tout ce 
qui touche A la pharmacie non seu­
lement au Canada, mais aussi aux 
Etats-Unis, en France et en Améri­
que latine.

JOUR DE L'AN 
CHANGEMENTS DANS LE 

SERVICE DES TRAINS
Enfr»

MONTRÉAL
ff

TROIS-RIVIÈRES-QUÉBEC 
JOLIETTE—ST-GABRIEL 

LAURENTIDES 
SHERBROOKE 

VAUDREUIL—RIGAUD
TRAINS ADDITIONNELS

Samedi 30 décembre
D*p. Mantféal (Wind**r) 7:00 p.m.
An. Québ*c...................11:00 p.m.

Mém*i horoif* *t arrêt» qu*
I* train no 356.

Lundi» 25 déc. et 1 janv. 
Dép. Montréal (f. Vig*r) 9:00 a.m. 
Air. St-Qabri*l........... 11:33 a.m.

Mém*» horair* *t arrêts qu*
I* train no 378.

Dép. Sherbrooke...... 7:00 p.m.
An. Montréal................10:10 p.m.

Même: horair* *t arrêt» qu*
I* train no 203.

Qiàfau&GMuJIieH

nmSkxr*»**»

Qfl /-—- j |
, #./ (vANCOUVE~tcI 

dwx VeuiMuA/vi/,
vancouver, woji».

muuII&k..MAIS
ILwm
I .*

hn effet, U y a la cité de Vancouver dans l’état de 
Washington, aux Etats-Unis, et la ville de Vancouver en 

Colombie Britannique, Canada.
Il y a de même un whisky Four Roses aux États-Uni» 

et un whisky Four Roses au Canada, niais ce sont 
des whiskys bien différents.

Le "Four Roses” des Ëtats-Unis est un whisky américain. 
Mais au Canada, “Four Roses" est un whisky 

canadien, c’est-à-dire, distillé, mélangé et
embouteillé au Canada sous la surveillance du 

gouvernement canadien. C’est l’un des plus 
fins que vous puissiez acheter.

FOUR ROSES

FRANKFORT DISTILLERS (CANADA) LTD.

NOUVEAUX
TAUX

DU TÉLÉPHONE
en vigueur o compter du 1er janvier 1951

la Commission des Transports du Canada a rendu logement 
au sujet do l’augmentation générale des taux, que nous avons 
demandée on octobre 1949, pour la première fois on 23 ans. 
la Commission a maintenant décrété de nouveaux taux qui 
remplaceront les taux temporaires dont elle avait autorisé 
l'application dans son ordonnante intérimaire en juillet dernier.

NOUVEAUX TAUX A 
MONTRÉAL

(sans les taxes provinciale et municipale)

DES TAUX JUSTES et RAISONNABLES
Os taux régulariseront les taux temporaires décrétés par la Com­

mission des Transports du Canada en juillet dernier. Dans la plupart 
des ras, les différences seront minimes.

Si certains taux vont augmenter, d'autres ne changeront pas ou 
diminueront. lx*s changements et régularisations auront comme résultats 
des taux raisonnables qui exprimeront équitablement la diffrrem'e de 
▼ alcur des diverses catégories de service.

L’AMÉLIORATION et L’EXPANSION SE POURSUIVRONT
I.e revenu additionnel provenant des nouveaux taux nous j>er- 

mettra de maintenir et d’améliorer votre service, de marcher de pair avec 
le développement du territoire que nous desservons. Nos travaux se 
continueront, en vue de vous fournir le genre de service que vous voulez, 
en tout temps et en tout lieu.

*Plkatjf
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VALEUR ACCRUE DU SERVICE TELEPHONIQUE
Jamais auparavant vous n'avez eu autant d’amis qui ont le 

téléphone. Vous pouvez appeler plus de gens et plus de gens peuvent 
vous appeler. Meilleur et plus étendu, le service téléphonique représente 
une valeur plus grande pour vous.

Le coût du service téléphonique n’a pas monté autant que celui de 
la plupart des articles que vous achetez. Le compte de téléphone est l'un 
des menus éléments de votre budget familial. Si vous songez à tous se» 
a vantage», le service téléphonique vous vaut largement ce qu’il vous coûte.

Le gérant,
G. H. LOWNDES.

LA COMPAGNIE DE TÉLÉPHONE BELL DU CANADA
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IB (MUMS CHEmiEl
... et SEULS les camions Chevrolet vous donnent

*LA PUISSANCE 
DONT VOUS AVEZ 
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VOUS VOULEZ
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TROIS EXCELLENTS MOTEURS
Les trois excellents moteurs de Che­
vrolet sont meilleurs que jamais. Le 
nouveau carburateur à jet de puis­
sance et de plus grandes soupapes 
d'échappement signifient plus 
d'énergie par gallon. Vous obtenez 
un réchauffage plus rapide, de plus 
vives reprises, un meilleur fonction­
nement en petite vitesse, une meil­
leure performance dans les côtes 
avec les moteurs à soupapes eatôto 
de Chevrolet.

LA "CABINE QUI RESPIRE"
Réglage facile et commode des 
grandes banquettes confortables.. • 
spaciosité et vue d'un wagon d'ob­
servation . . . des choses luxueuses 
(facultatives à coût additionnel) 
comme les fenêtres de custode, le 
système de chauffage et d'aération 
de la "cabine qui respire" ... de 
toute façon, les camions Chevrolet 
donnent plus de confort réel pour le 
conducteur. Demandez aux chauf­
feurs, ils en savent quelque chosel

CONCEPTION AVANCEE
Conception avancée en tout 
point — construction pour plus 
de travail et plus d'années de 
service, tel est le nouveau châs­
sis Chevrolet! Nouveau réser­
voir à essence de sûreté ... Mé­
canisme de direction à billes 
pour plus de facilité avec une 
pleine charge ... Cabine mona- 
cier sur montants flexibles — 
toutes les caractéristiques 
d'endurance, de sûreté et do 
performance.

Maintenant, plus que jamais, Chevrolet est le nom le plus populaire dans 
tout le domaine du camionnage-car c'est le nom qui identifie les camions 

qui possedènt ce que vous avez toujours souhaité dans un camion. Gros 
et robustes —ils sont confortables et faciles à conduire. Ils sont

puissants-particulièrement là ou la puissance compte-dans les passages 
difficiles. Leur utilisation est économique et ils sont construits pour 
durer. Nous ne pourrions en dire davantage, mais nous vous conseillons 

de voir votre marchand de camions Chevrolet maintenant.

UNE VALEUR GENERAL MOTORS CT-IMOF

CHEVROLET MOTOR SALES CO. OF MONTREAL LTD LEDUC AUTOMOBILES (CANADA) LTD.
2083 ouest, rue Ste-Cotherin*. Montréal, Que. — WE. 6781 3421, «venue du Porc Tpres Sherbrooke) — BE. 2841

DUVAL MOTORS LIMITED DOYLE MOTORS LIMITED ROBITAILLE MOTORS LTD.
329, rue Jorry __ TA. 721 1 4501, avenue Bonnontyne, Verdun, Que. — YO. 1131 5004-3016, boul. Dccorie — WA. 8171

DUVAL MOTORS LIMITED
3930 est, rue Ste-Catherine —- FA. 3341

RANGER MOTOR SALES
2223, rue Notrc-Domc, Lochine, Que. — Zone 8-197

DES CHATELETS AUTOS LTEi
4590, rue Saint-Denis — LA. 0184

GARAGE DESCHAMPS
94, rue Stc-Anne, Ste-Anne-Bcllevue — Tel. 461

CONSTRUITS AU CANADA • ÉPROUVÉS AU CANADA « POUR LES CANADIENS £
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Por PAUL PARIZEAU

Max
Il devance

Bentley
Sloan et Gordie*

a six points d'avance
Quelques réflexions sur les Canadiens

La partie nulle jouée par les Canadien! 
contre les puissants Red Wings de Détroit, 
samedi soir au Forum, prouve que nos re­
présentants dans la ligue de hockey Natio­
nale, dont la versatilité est étonnamment 
grande, ne sont pas tellement inférieurs 
aux clubs adversaires comme certains ré 
sultats et même leur classement actuel 
pourraient nous porter à le croire. Cette 
joute en particulier prouve aussi que les 
fervents du hockey ont raison de réclamer 
la période supplémentaire abolie comme 
mesure de guerre. Il est possible que les Red Wmgs auraient j 
triomphé si les clubs avaient joué dix minutes de plus que le | 
temps réglementaire. Mais la victoire des Canadiens était 
une possibilité en considération du fait quMs sont 
chaque fois de l’arrière pour égaliser le compte La combativité 
dont ils ont fait preuve en cette circonstance nous permet de 
supposer n importe quelle possibilité

Si une joute était suffisante pour porter jugement sur un 
joueur, nous serions prêt à agréer avec Jean Paul Lainé qui af 
firmait ces jours derniers que Tommy Manastersky n est pas de 
calibre majeur. Sa tenue fut lamentable samedi soir et il a 
longuement réchauffé le banc des joueurs Manastersky vient 
de faire connaître sa décision d'abandonner 
donner essentiellement au hockey. C'est i

Howe en tête des compteurs
Gordie Howe, porte-couleurs des Red Wings de Détroit, 

a brisé le monopole des joueurs du club Toronto dons la 
course pour le championnat des compteurs de la Ligue de 
hockey Nationale. En effet, Howe, qui a été victime d'une 
sérieuse fracture du crâne vers la fin de la saison dernière, ! 
est maintenant en 2e position, sur un pied d'égalité avec 
Tod Sloan, du Toronto. Chacun a participé à 30 buts cette 
saison. Max Bentley, des Maple Leafs est cependant le 
meilleur compteur du circuit Clarence Campbell avec un 
total de 36 points, formé de 14 buts et 22 assists.

Dressen pourra-t-il faire mieux 
que Branch Rickey et Shotton?

Cal Gardner rt Tcrter Kennedy, 
aussi Jde.s Maple Leafs de Toronto, sont 
r r ex-aequo en 3e place avec 29 points 

charun. tandis que Sid Smith, du 
Toronto, et Ted Lindsay, sont sur 
un pied d'égalité en 4e position 
avec 2fi points chacun. Maurice 
Richard, du Canadien, a 2.*) points, 
en comparaison de 24 pour Sid 
Abel, du Détroit, et Doug Bentley, 
du Chicago.

Sloan mène dans les huts avec 
17, soit un de pius que le total do 
Richard. Max Bentley a fourni le

table pour les Alouettes drnt la reconstruct! r. se fera sur une I 
grande échelle avant (automne prochain. Il n'est pourtant pas) 
impossible que Manastersky se développe en une étoile car au 
cun obstacle ne peut arrêter l'homme qui veut vraiment réussir

L'échange de Lro firavellr aux de jeunes recrue, rt de quelques 
Red Wings pour Bert Olmstead n'a vétérans a leur dn lin, renforcis

’s incontestables.
Dick Irvin a ob-

>otball pour s’a- plus d’assists. 22 
perte incontes- I ^ vilain de ia

Lindsay qui a
Ligue est Ted 

séjourné durant 02
minutes au cachot. Tefry Sawchuck.

du Détroit, est le meilleur cerbero 
de la ligue, en tant que la moyenne 
de buts accordés par joutes est eon- 
cernée.

Turk Broda, du Toronto, a réussi 
le plus de blanchissages, cinq en 22 
rencontres.

Voici les meilleurs compteurs:
J R A PU

Max Bfntlfjr, Toronto 30 14 22 38
Tort Bioan. Toronto 33 J7 13 30
Oorillr Howe. Détroit 31 13 17 30
Cal Oardnrr. Toronto 33 12 17 72
Tri Kennedy, Toronto 30 9 20 29
81c] Smith. Toronto 33 1» 11 28
Ted Llndiay, Détroit 31 12 14 28
M Richard. Montréal 33 18 b 2S
Bld Ahcl, Dét.olt 31 11- 13 24
D. Htntlry, Toronto 28 7 17 24

suscité aucun regret lorsqu'il fut 
accompli. Tous les observateurs ont

par quelques étoii 
Nous croyons que

eru que ia transaction était dans tenu Jusqu'ici le rendement maxi-
les meilleurs intérêts du club. Et 
personne ne saurait encore s’en 
plaindre. Le but compte par Olm- 
«tead samedi soir n évité une défai­
te aux Canadiens. I n joueur qui 
a obtenu 20 buts ef 29 assistances 
l'an dernier avec un club de classe 
Inférieure mérite sûrement un cer­
tain respect, il faudra quelque 
temps a Olmstead pour s’acclima­
ter avec son nouveau club, mais 
nous le croyons susceptible de ren­
dre au club de meilleurs services 
que Gravelle avant Un

Le départ de Gravelle laisse 
néanmoins Dirk Irvin dans une si­
tuation difficile. Il a besoin d’un 
ailier droit pour le remplacer et 
Normand Dussault n'a pas donné 
jusqu'ici l’impression de jxiuvoir 
remplir le vide. Il est possible que 
Frank Srlke cherche a obtenir Paul 
Saindon du club Providence. Ce 
joueur a déjà impressionné comme 
amateur, mais nous nous deman­
dons s’il possède toute l’étoffe né­
cessaire pour briller dans le hoc­
key majeur? Possède-t-il cette 
volonté de vaincre, ce courage tel­
lement important dont l’absence a 
ruiné maintes carrières ?

mtim du club dans les circonstan­
ces "I Elmer I arh pouvait jouer 
tous tes soirs comme il l’a fait sa­
medi, notre première ligne, avec 
Olmstead a I aile ;:auche, pourrait 
rivaliser avec n’importe quelle au-

Un bel honneur 
l'ancien nageur,

TORONTO, Il y « vingt
trois ans. George Young s’est vu 
hissé au sommet de la gloire, une 
gloire inconnue pour la plupart des

tre de la ligue \ern Kaiser est une I athlètes âgés de 17 ans seulement, 
recrue en train de se développer, puis a vu son rêve sombrer rapide- 
ht la ligne qu’il formait samedi ment dans le néant. Aujourd’hui, il 
avec Maanirk ,>t Dussault ne fut; est reconnu comme le plus grand 
pas Ja moins brillante. Le trio nageur du demi-siècle.
Mosdrll-( urry-MacKay fut sans ("est bien George Young, main- 
doute le meilleur jusqu’ici, loin tenant un machiniste de Philaclel- 
Johnson améliore de semaine en phie, employé de la Pennsylvania 
semaine. Bud McPherson en est un j Railroad, que les chroniqueurs et 
autre qui parait meilleur de jour commentateurs sportif, de la radio 
en jour. Mais si le désir de Dour ont choisi comme le meilleur na- 
Harvey est de jouer pour un autre | geur que le Canada ait produit au 
club il faudrait tenter de l’échan- cours des 50 dernières années. 
• : * 1 tentatives sont demeuréesI( est un autre hommage rendu a 
vaines jusqu'ici du fait que ie> l’homme que plusieurs ont consldé- 
autres clubs ne veulent pas donner ré comme une personnalité, alors 
des joueurs de calibre en retour, que d’autres le qualifiaient de va-
maLs s’il est vrai que certaine offre 
récente des Rangers fut refusée, 
nous y perdons notre latin. Nous 
croyons fort acceptable Edgar La- 
prade et Tony Lexwirk des Rangers 
pour Harvey. Gravelle et Iteay. Il 
est vrai que Gravelle fut échangé 

„ , . „ depuis loi It.mci'is
Butch Bouchard compte un cer veulent se départir des service* de 

am nombre de détracteurs qui h^prade. Ie> Canadiens devraient 
lont souvent accuse faussement., lout fajrt. (.n |eur p^jble pour. 
Meme s il est proprietaire d un ! j'ohtenir
café, il n’en reste pas moins vrai Frank Selke est actuellement en 
que Bouchard a certainement a,’’voyage d’afaire.s personnelles" a 
coeur de fournir constamment son , Toronto. Qui sait si quelques trans­
meilleur rendement lorsqu il est actions ne seront pas discutées? I 
sur la patinoire. Il demeure me ( stains joueurs du Tricote .sont 
amateur dans I aine. ( ertains ad* sur le marché, pour employer une

expression courante. L'on ne sau-1 
rail pourtant blâmer Selke de vou-

gabond.
Young remportait ainsi le titre 

de "plus grand" par une forte mar­
ge sur d'autres nageurs, dont quel­
ques-uns avalent fait honneur au 
Canada dans des concours interna­
tionaux.

mirateurs l'ont surnomme le "poil 
reman" du club. C'est en somme 
ce qu'il représente. Il demeure 
une inspiration pour ses coéqui­
piers et son retour dans l’aligne­
ment explique peut-être dans une 
certaine mesure le réveil du club. 
Si quelques vétérans ont incontes­
tablement touché la fin de leur 
carrière, ce n'est pas le cas de 
Bouchard. Il jieut être utile au 
club pour une couple de saisons 
encore. Sa tenue de samedi soir 
fut heureusement étonnante en 
considération du fait qu'il fut tenu 
au repos forcé par une blessure à 
la Jambe durant plusieurs semai­
nes. C’est lin joueur que n'importe 
quel club aimerait avoir dans son 
alignement.

* * *

La tâche actuelle de Dick Irvin 
est des plus ardues. Il lui faut cons­
tamment "jongler" avec ses lignes 
dans l’espoir d’obtenir le meilleur 
rendement possible Le matériel 
qu’il a on mains est un mélange

loir obtenir quelque chase en re­
tour.

Réunion du club 
de ski "ElanJi

La prochaine réunion des mem­
bres du club de ski Elan aura lieu 
ce soir en la salle du café St-Jac 
que.s, a annoncé le président Ge­
rald Rochon. A l’occasion des Fê­
les. deux orchestres et une orgue 
feront les frais de la musique.

Rochon a ajouté qu’au cours de 
la réunion, on annoncera le pro­
gramme de la saison pour les 
membres. La campagne de recru 
tement qui va bon train, se con 
tinuern, et la soirée se terminera 
par une danse.

VOTRE AUTO LAVE TOUS LES JOURS
POUR PAR MOIS

SERVICE MINUTES

SAMEDI EXCLUS

LINCOLN CAR WASH
1245, ST GRRGOIRE

OU PLUS DE '/2 MILLION D'AUTOS ONT ETE LAVES
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Autre important 
combat pour les 
frères Baillargeon

I.a seule soirée de lutte de la 
semaine et la dernière de l’année 
aura lieu demain soir au marche 
St-Jacques. Le promoteur Sylvio 
Samson a réussi pour une telle 
circonstance a bâcler toute une 
série de combats qui produiront 
de fortes sensations. La rencontre 
finale mettra aux prises les deux 
frères Baillargeon. Antonio et 
Charles, contre la Merveille Mas 
quée et le lutteur ’’Gorilla.’’ Ils 
en seront a leur 2e match.

l es deux sensationnels Baillar 
geon qui possèdent maintenant 
une plus grande expérience que 
jamais dans In lutte et qui sont 
doués d’une force phénoménale 
ont tenu de prouver qu’ils étaient 
assez braves pour affronter a non 
veau les deux masqués tout en 
promettant de respecter l’identité 
de leurs adversaires. Ces derniers 
devront lutter en gentilshommes 
sinon les masques tomberont.

Ce combat sera sûrement mou 
vcmenté car "Gorilla” n’a pas en­
core oublié l’attentat d’Antonlo 
Baillargeon a son masque et la 
Merveille Masquée n’a pas digéré 
la défaite alors qu’il se trouva seul 
dans l’arène apres le départ drama 
tique de son partenaire. La Mer 
veille Masquée et "Gorilla” se pro­
mettent d’amnlir les biceps de leurs 
rivaux qui devront se retirer du 
combat honteusement vaincus.

Dans un autre engagement très 
intéressant Jacques Larose tentera 
d’établir sa suprématie sur Mar­
shall Lewis a qui il disputera la 
possession de la couronne de 
champion monarque.

Les deux premiers matches de 
la soirée tiendront pour une grande 
part la vedette de ce dernier pro 
gramme de l'année. Il s’agit d’en­
gagements. alignant Emile Dufres­
ne à Joe White, Tiger Déllslc 
Sam Chuck et Jerry Bright à Jean 
Latrellle.

------------------- +---------------------

Culmone a deux
victoires de plus 
que W. Shoemaker

MIAMI, Floride (AP.) — La lut­
te entre Joe Culmone et Willie 
Shoemaker pour les honneurs du 
meilleur Jockey de l’année 1950. 
est toujours contestée. Culmone a 
actuellement 375 victoires en com­
paraison de 373 pour son rival.

Hier, à la piste Tropical. Cul­
mone a gagné deux courses. Shoe­
maker a également piloté deux 
montures victorieuses hier à in 
piste Fair Grounds.

Culmone a mentionne son inten- 
liun de terminer l'année à Cuba, 
tandis que Shoemaker projette de 
la finir a Agun Caliente, Mexique. 
Walter Miller détient le record de 
victoires pour une saison avec un 
total de 388. établi en 1908.

Voici le record actuel de Cul­
mone et Shoemaker:

1er 2e 3e
Culmone 1.637 375 279 210
Shoemaker 1.594 373 257 222

Voici le record de Miller établi
en 1906:

1er 2e 3e
Miller 1.384 388 300 191

échoit à 
G. Young

Cet honneur Young le conquit le 
18 janvier 1927, alors qu’il gagna le 
marathon Catalina de 20 milles a 
la nage, entre le Mainland et l’Jle 
Santa Catalina, sur la côte de la 
Californie. Inconnu lors de son ins­
cription. Young était devenu la 
grande vedette du jour au Canada 
et aux Etats-Unis, du jour au len­
demain.

Il fut félicité et acclamé-
Né en Ecosse, il était venu s’ins­

taller a Toronto avec sa mire, de­
venue veuve. George apprit a na­
ger avec d'autres jeunes du voisi­
nage, a Cahbagetown, dans la ban­
lieue d Toronto.

Sept autres nageurs furent men­
tionnés par le scrutin, dont la car­
rière remonte n 1910 et va jusqu’à 
nos jours.

Parmi les autres noms, on men­
tionnait celui de George Hodgson 
un ancien étudiant de McGill et 
membre de la Montreal Amateur 
Athletic Association, qui remporta 
le titre d'athlete “remarquable" en 
gagnant le 1,500 mètres aux Olym­
piques de 1912 a Stockholm, il ré­
volutionna virtuellement la nage 
pour les longues distances, surtout 
pour le 1,500 mètres, et améliora 
vraiment la rapidité pour cette 
épreuve, a cette époque. Hodgson 
demeure encore à Montréal.

Frank McGill, de Montréal, main­
tenant vice-maréchal de l'air dans 
le C.A.R.C., était un nageur de 
courtes distances dont le carrière 
date de 1910 a 1923. Egalement, 
de Montréal, il était un expert du j 
polo aquatique et faisait egalement 
partie avec Hodgson des équipes' 
de polo aquatique de In M A.A.A

Quelques chroniqueurs sportifs 
le choisirent même sur un pied 
d'égalité avec Hodgson, comme 
athlètes "remarquables".

L'équipe frère-soeur de Bob et 
Irène Pirle, de Toronto, qui ont 
vivement brillé dans le monde in­
ternational de la natation vers 
1937; Irene Strong, de Vanvouver, 
et Pete Salmon, de Victoria, C.-B.. 
représentants du Canada aux Jeux 
Olympiques de 1948 a Londres et 
aux Jeux de l’Empire britannique 
à Auckland. N.-Z.. en 1950; et Cliff 
Lumsdcn, un nageur de marathon 
de Toronto, qui gagna les épreuves 
de 1949 et 1950 à l'Exposition C'a 
nadienne de Toronto ont égale­
ment été mentionnés.

Mais Young le "Catalina Kid 
venait beaucoup en avant de tous 
ceux-là.

Après avoir gagné ce tournoi de 
$25.000. le jeune athlète de To­
ronto fut l’objet de nombreuses 
acclamations. Son exploit, ses pro­
jets, l’histoire de sa prime jeu- 
nesse, occupaient les manchettes 
des pages sportives. Young fit mê­
me son apparition a la radio et 
sur la scène de l’écran. Acclame 
partout et adulé dos foules, il re­
çut un cadeau de $5.000 à son re­
tour à Toronto.

Mais, l’athlète qui donnait tant 
d’espoir ne put réaliser aucune per­
formance semblable a celle de Ca­
talina. devant ses admirateurs de 
Toronto. Ce fut --ous un tonnerre 
d’applaudissements lorsqu’il se Jeta 
a l’eau pour participer au mara­
thon de 21 milles à l’Exposition de 
Toronto, en 1927. Mais après 5 1-2 
milles on dut le retirer de l’eau.

En 1928, il prit part avec 198 
autres concurrents a la même 
épreuve dans une eau excessive­
ment froide. Young demeura envi 
Ton 4 heures dans l’eau, mais on fit 
cesser ia course à cause de l’état de 
l’eau et Young reçut une part de 
la bourse, avec 13 autres concur 
rents.

En 1929. il fut retiré de l’eau in­
conscient après s’ètre ressenti de 
crampes. En 1930, il ne put partici­
per au concours.

Il redora quelque peu son bla­
son en 1931, en gagnant le mara­
thon de 15 milles, mais l’année 
suivante, il dut abandonner après 
9 milles. Le même insuccès so répé­
ta en 1933 après un peu plus de 5 
milles.

II épousa Margaret Ravlo, de 
Philadelphie, gagnante des mara­
thons de 1930 et 1931 pour dames, 
à Toronto, en 1933.

Young est maintenant employé 
d’une compagnie de chemins de fer 
et n'a plus rien a montrer de sa 
santé d'autrefois, si ce n'est le sou 
venir qui l’avait conduit au faite de 
la gloire.

~ -■ ■ ■" ■

Le club midgef des 
Loisirs Stc-Cathcrine

Le duh de hockey midget des 
Loisirs Stc-Cathcrine, géré par 
Jean-Jacques Rousseau, fera son 
ouverture officielle, ce soir. Tout 
jeune joueur désireux de porter les 
couleurs de cette équipe n’a qu’a 
communiquer avec Jean-Jacques 
Rousseau à G R. 3551, entre 9 h. 
a ni. et 5 h. p.m.

i. r n n i
l.i„ur Nallonalr

Détroit 4. Kar.urr* I.
Botion 7. Chicago 4.

I.lfur Amtrlralnr
Buffalo 4. Providence 3 
PltUburgh. a InriianapolU 
Cleveland 5. Cincinnati 3. 

l.lfue Senior
Chicoutimi 5. Quebec 4. 

DIMANCHE
Li|ur Nalfnnale

New-York 8. Chicago l.
I.lgur Amrrlralnr

St-Louls J Herithey 1.
I.liue Senior

Sherbrooke 2 Royal I 
Shawtnlgan 4. Québec J. 
Valleyfield J, Chicoutimi 3 

l.lgiir Junlnr
Quebec 9. T -Rivière 4 

l.lgur Prntlnrialr
H -Hyacinthe 12, Rt-Laurent 2. 
.toilette 12, Verdun 7.

SAMEDI
l.lgur Nallonalr

Canadien* 4 Detroit 4 
Toronto 2. Bouton 3. 

l.lgur Américaine
Buffalo 7 .Bprlngheld 4 
Indianapolis 3. Pittsburg 2 
Cleveland 7, St-Louis 3. 

l.lgur Henlor
Valleyfield 5. Québec 4.
Ottawa 6, Bhrrbrooke 3. 

l.lgur Prnvlnelalr
«•-Hyacinthe S. Lachlne 1.

Il ! K R
Aucune Joute au calendrier

CE SOIR
l.lgur Nationale

Toronto a Rangers.
Chicago S Boston, 

l.lgur \meriralnr
Buffalo a Cincinnati. 
Pittsburgh a Bt-boul* 

l.lgur Senior
Rhantnlgan s Ottawa 

, Royal a Valleyfield

NEW-YORK. (U.P.) — Les chif­
fres compilés par Allen Roth, sta 
tisticien attaché aux Dodgers de 
Brooklyn, de la Ligue Nationale 
sous le régime de Branch Rickey 
senior, révèlent que les lanceurs 
des Bums de Klalbush ont été les 
rois des "retraits au bâton" pour la 
troisième année consécutive, mais 
que malgré cette distinction, le 
personnel de lanceurs des Dodgers 
a été le point faible du club.

C' est a Chuck Dressen. le nou­
veau gérant du Brooklyn qui 
remplacé Burt Shotton. que revient 
la tâche d’éclaiclr ce mystère.

1.1 Cl. thhl MKNT
Ll|ur Nation air

J. G. P. N P. C Pis
Toronto 33 19 7 7 109 88 48
Detroit . 31 19 8 8 103 81 44
ChlcaKO .. 32 11 18 8 82 97 28
Canadien» . 33 10 18 7 70 88 27
Boston 33 10 18 7 78 99 27
New-Vork 31 S 14 13 8! 99 23
l.lfur A merle aine

(Division Est)
J. O. P. N P C Pts

Duftato 30 19 9 2 148 101 40
Herihey 30 18 U 1 113 108 37
Providence 30 12 1S 3 112 122 27
Springfield
New-Haven

.. 31 12 17 2 121 128 28
28 s 23 0 74 184 10

(Division Ouest
J. O. P. N P. C Pts

Cleveland .. 32 20 » 3 127 93 43
Cincinnati 31 18 10 5 103 89 37
Pittsburgh . . . 29 14 11 4 87 61 32
St-Louls 30 11 17 2 98 113 24
Indianapolis 31 12 17 2 108 121 26
l.lgur henlor

J O. P. N. P. C. Pts
Quebec 34 20 11 3 133 99 48
Valleyfield 33 20 12 1 123 109 41
Ottawa 29 16 9 S 113 90 38
Royal 31 1! 14 2 93 90 32
Chicoutimi 33 14 17 2 121 121 30
Sherbrooke 30 10 1» l 88 114 21
Hhawlnlgan 32 10 22 0 92 14( 20
Ligue Junior

J G P N. P C PM
Quebec 22 19 3 0 148 88 38
Trols-Riviere 23 14 9 0 117 74 28
Canartlen . 20 13 7 0 78 84 26
National 19 11 B 0 103 81 22
Royal 21 3 18 0 44 138 6
Verdun 21 3 18 0 48 114 6

Demarco a une 
avance de 15 
points en tête

NEW-YORK. (U.P.) — Le joueur 
de centre Ab Demarco, des Bisons 
de Buffalo, a compté trois buts et 
fourni deux assists la semaine der­
nière. pour retenir la 1ère position 
chez les compteurs de la Ligue de 
hockey Américaine. Demarco pos­
sède une avance de 15 points sur 
son coéquipier, Grant Warwick. En 
30 joutes, Demarco a compté 25 
buts et fourni 33 assists, tandis que 
Warwick a réussi 10 buts et obtenu 
33 assists.

Jackie Gordon, des Mohawks de 
Cincinnati, et George fRed» Sulli 
van. des Bears de Hcrshey, se par 
tagent les honneurs de la 3e place 

I avec chacun 40 points, tandis que 
! Raymond Laplante, des Reds de 
Providence, occupe ia 4c place 

j avec un total de 38 points.
Bill Gooden, du Springfield, suit 

dans le classement avec 37 points

27
31
31
30
31 
27
29
30
32 
30

10 33 43 
18 22 40
13 27 40

8 28 38 
4 32 38
7 29 38

20 tfi 38 
23 33 38

Carveth prêté 
au Indianapolis

DETROIT, (A.P.) — Les 
Red Wings de Détroit, de la 
ligue de hockey Nationale, qui 
détiennent la coupe Stanley, 
ont envoyé sous prêt, le vé­
téran ailier droit, joe Carveth, 
au club Indianapolis, de la li­
gue Américaine.

Carveth, qui a etc obtenu 
par le Detroit du club Cana­
dien, a rempli le rôle de 
joueur d'utilité cette saison 
avec le Détroit. Il ic rappor­
tera immédiatement au club 
Indianapolis.

Un ancien lanceur . 
des Leafs est tué

TORONTO fC.P.) — Claude Sat­
terfield. lanceur pour les Maple 
Lafs de Toronto, alors que ces der­
niers remportèrent la Petite Série 
mondiale, en 1926. est mort, hier, 
dans un accident d’automobile sur­
venu en Géorgie.

--------------------»----------- -- ■ -

A Prestwick
LONDRES, (A.P.) — La direc­

tion du Royal and Ancient Golf 
Club, de St. Andrews, a annoncé 
que le tournoi de 1952 pour le 
championnat amateur britannique, 
sera tenu a Prestwick, à coinjiter 
du 22 mai prochain.

I Buffalo, et Walt Hergesheimer, Cle- 
j vcland, qui ont chacun 36 points.

Chez les gardiens de buts, Gil 
Mayer, des Hornets de Pittsburgh, 
est en tête avec une moyenne de 
deux buts par joute. II a également 
réussi le plus grand nombre de 
blanchissages, soit trois.

Ivan Irwin, du Cincinnati, est le 
vilain du circuit Maurice Podoioff. 
Il a séjourné 87 minutes au pé­
nitencier.

Voici les meilleurs compteurs :
J B A Ptl

Warwick. Buffalo 
Gordon, Cincinnati 
Sulllvnn. Henhry 
1.aplanit Providence 
Bill Gooden. Rprlr.gfleld 
Kred Thurler, Cleveland 
Jack McOIll. Providence 
Hugh CurrD Buffalo 
Walt Hergesheimer, Clev 
DeMarco. Buffalo

------------------—a—■----------------

Dépouillement d'arbre 
de Noël à St-Alphonse

l.c groupe sportif connu sous le 
nom de St-Alphonse Youville qui 
excelle depuis plus de 2 ans dans 
les différents sports tels que le 
tennis, ia balle molle, le bowling, 
le ping pong et le ski, entreprendra 
pour la saison 1951 un programme 
doublement chargé. M. Olier Jas­
min, en coopération avec Claude 
Muray, Louis l’Ecuyer, tout le con­
seil et les membres, qui sont déjà 
au nombre de 300, sont à préparer 
les plans d’avenir.

Sur proposition de M. Charles 
L’Ecuyer, directeur du groupe, les 
membres se réuniront pour la tier- 
nière fois en 1950 et la première 
en 1951, le 31 décembre prochain, 
à leur local, où plus de 35 enfants 
de la paroisse seront les principaux 
invités à un dépouillement d’arbres 
de Noël. Los organisateurs pour 
cette dernière cause sont: Mlles 
Yolande Bichette, Denise Lcpine, 
et MM. Johnny McCurrin et Louis 
L'Ecuyer.

Dressen est un expert dans l’art 
de résoudre les problèmes diffici­
les concernant les artilleurs. Et, 
c’est pour cette raison spéciale­
ment qu’il a été engagé pour pilo­
ter le Brooklyn en 1951 afin de 
trouver la solution à un problème 
que Branch Rickey senior et Burt 
Shotton n’ont pu trouver.

Le lanceur gaucher Warren 
Spahn des Braves de Boston, a été 
le roi des retraits au bâton en 
1951 avec un total de 191 victimes

sen base plusieurs espoirs sur Rex 
Barney. La première question po­
sée par Dressen lorsqu'il signa son 
contrat pour succéder à Shotton 
fut la suivante: "qu’est-il arrivé <t 
Barney ?"

Ce dernier est ce lanceur qui 
dans la série mondiale de 1947, a 
mystifié les frappeurs des Yankees 
de New-York par sa balle rapide. 
A cette période, Dressen était ins­
tructeur dans le camp des Bom­
bardiers du Bronx. Chuck n’a ja-

a son actif, tandis que le grand mats oublié la tenue affichée par
Ewell Blackwell, des Reds de Cin 
cinnati, a terminé en 2e position 
dans ce domaine avec un total de 
188 retraits. Seulement 12 lanceurs 
ont retiré 100 frappeurs et plus au 
bâton dans la Ligue Nationale l’été 
dernier. De ce nombre, quatre sont 
des porte-couleurs du Brooklyn.

Il s’agit du jeune Erv Palica, Don 
Newcombe, Preacher Roe et Ralph 
Branca. De plus, le nègre Dan 
Bankhead, du Brooklyn, a retiré 
plus de frappeurs au bâton par 
manche que n’importe quel jutre 
lanceur des majeures. En 129 man­
ches lancées. Bankhead a fait mor­
dre la poussière a 98 cogneurs, pour 
une moyenne de 6.70 victimes par 
partie.
Le cas de Barney et Banta

Jack Banta, qui en 1949 a retiré 
le plus de frappeurs par manche 
lancée, sera rappelé par le Brook­
lyn après avoir connu une saison 
plus ou moins désastreuse avec les 
Royaux de Montréal. Chuck Dres-

Barney. Cependant, le Mahatma, 
malgré sa bonne volonté et ses 
grandes connaissances dans le ba­
seball, n'a jamais pu découvrir une 
bonne méthode pour améliorer le 
contrôle de Barney.

Apparemment, D r e s s e n aurait 
décide de convertir Ralph Branca 
en un lanceur de relève. Comme 
lanceur de relève vers la fin de In 
saison dernière, Branca a très bien 
fait. Dressen sait qu’un club de 
baseball, si puissant soit-il au bâ­
ton. peut difficilement remporter 
un championnat s'il n'aligne pas un 
bon lanceur de relève. C’est grâce 
à Jim Konstanty, In meilleur ar­
tilleur de relève des majeures en 
1950, que les Phillies de Philadel­
phie ont réussi à terminer en tête 
de la ligue Nationale.

L'été dernier. Branca a retiré 
en moyenne par partie, 6.34 frap­
peurs. Il s'est classé 3e dans ce 
domaine. Palica a fini en septième 
position avec une moyenne de 6.09.

Wright, qui a représenté le Canada 
dans les séries pour la coupe Davis 
à il occasions et qui a été choisi 
comme premier joueur du pays à 
sept reprises.

Le Dr Wright a été choisi dans 
un scrutin de la Presse Canadien­
ne, l’emportant par une marge con­
sidérable sur Marcel Rainville, son 
partenaire dans plusieurs séries de 
la coupe Davis.

Wright et Rainville sont décédés 
à trois mois d’intervalle en 1949. 
Wright a suecomb'’* à une attaque 
cardiaque en septembre, trois mois 
après que Rainvilh se fut noyé 
dans le fleuve St-Laurcnt.

Brendan Macken, le joueur nu­
méro un du pays cette année, et 
Henri Rochon, ont terminé sur un 
pied d’égalité en troisième place. 
Lorne Maine et Willard Crocker 
sont les seuls autres joueurs men­
tionnés.

Wright est né e Nelson. C.BV. 
mais il a appris son tennis à Mont­
réal. H a pratiqué la médecine à 
Vancouver après avoir pris sa re-1 
traite du tennis.

Wright a souvent battu des hom­
mes classés parmi les dix meilleurs 
aux Etats-Unis, et dans la série de 
la coupe Davis en 1927 contre le 
Japon, il a défait Tachelchl Hara- 
da, qui était alors classé 3e joueur 
du monde, après Bill Tilden et 
Bill Johnston des Etats-Unis.

Le Japonais, qui était alors a 
son meilleur, a été impuissant con­
tre le Canadien, qui l’a emporté j 
en sets consécutifs 6-3, 6-3 8-6.: 
Les grands atouLs de Wright ; 
étaient son service puissant et ses ; 
"drives" formidables.

Wright a gagné le championnat 1 
canadien en 1927, 1929 et 1931, et j 
il a représenté le Canada dans les 
•séries pour la coupe Davis de 1923 
à 1933. jouant dans des matches 
contre Cuba, les Etats-Unis et le 
Japon.

Rainville, le meilleur joueur ca-

PROJET DECOMMANDE ^^ i'll

Jack Wright est nommé le 
meilleur tennisman du pays

TORONTO. <C.P.) — Le meilleur I rière Wright en 1930 et 1981, Il est 
joueur de tennis que le Canada ait ! ensuite passé en tête du classement 
produit durant la première moitié I lorsqu’il a mérité le championnat 
du demi-siècle fut le Dr Jack du pays en 1932.

Rainville a remporté sa plus im­
portante victoire dans les séries 
pour la coupe D.'ivL- en 1931, lors­
qu’il avait battu Sidney Wood dans 
tin match sensationnel. Wood était 
alors l’un des meilleurs Joueurs 
des Etats-Unis.

R. CVR \utii Body
vous offre les plus bas prix 

en ville

• PEINTURE DUCO
• OUVRAGE GENERAL
• DEBOSSAGE

5128, rue Drolet - Victoria 5697

BALTIMORE. (A.P.) — La di­
rection des Orioles de Baltimore, 
de la Ligue de baseball Interna­
tionale. a décommandé son projet 
de construire une deuxième estra­
de au stadium Municipal afin 
d’augmenter à 60,000 le nombre de 
sièges. Ce projet avait été deman­
dé par le gouvernement fédéral.

Les autorités de la production 
nationale ont demandé à la ville 
de retarder le projet jusqu’à ce que 
la "situation devienne plus favora­
ble." Le maire Thomas D’Alesan- 
dro a déclaré qu’il se conformera à 
la demande.

Les électeurs de Baltimore ont 
approuvé le mois dernier un prêt 
de S2.500.000., pour compléter ia 
construction du stadium.

pays
l’équipe de la coupe Davis de 
1929 a 1934. Placé deuxième der-1

Sectét de Qcu/mêC

Un bon repos ô lo maison 

ou au restaurant n'est pas 

un succès sans un bour­

gogne des DOMAINES

JEAN TH0RIN
MACON • CORTON 

CHABLIS • MEURSAULT

The Cortly Company
NOTRE

ê %

Whiskey qualité à un prix qui vous plaît |

^xfrfy

Reserve
Rogale
Distillé et embouteillé en entrepôt

GRANDE VENTE 
ANNUELLE

de vêtements et accessoires vestimentaires 

de qualité se poursuit toute la semaine.

MMES CONNUES ET «EPUTÉES
Pardessus — Paletots — Complets 

Vestons — Slacks — “Tropical” 

et Accessoires

Réductions allant jusqu'à

50%

H. CORBY DISTILLERY LTD.
CORBWIllE. CANADA

\5rtly Company
Mettant en vedette les vêtements

isrmt-îRt'aiitj
fPc'fe voisine du Restaurant Child's)

1230, RUE PEEl MA.
Ouvert le vendredi jusqu’à 9 heures

3400
p.m.
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Gavilan rencontrera Robinson 
s'il bat Miceli une autre fois

NEW-YORK. (U.P ■ — Le boxeur^ 
cubain Kid Gavilan devra prouver 
qu’il e.st capable do battre une 
autre fols Joe Miceli avant d'aspi­
rer à obtenir un combat pour le 
championnat mondial poids mi- 
moyen contre le détenteur actuel 
du titre, Sugar Ray Robinson.

La semaine dernière. Gavilan, 
qui était favori 3 contre 1, a diffi­
cilement remporté la décision sur 
Miceli dans un match excitant au 
possible, disputé au Madison Squa­
re Garden, devant seulement 4, 
personnes.

Miceli. qui en était à son pre- 
miei combat au Garden new-yor­
kais. a très impressionné les spec­
tateurs dans son combat contre 
Gavilan. Dans les 1er et 10e 
rounds. Miceli a ébranlé son rival. 
Le cubain saignait du nez, de la 
bouche et de l'oreille droite à la 
fin des hostilités.

Le promoteur Al Weill veut un 
combat-revanche pour Miceli et 
Gavilan, mais malheureusement il 
ne pourra le bâcler avant mars 
prochain, car il n'y a aucune date 
n * disponible au Madison Square 
Garden de New-York pour les deux 
prochains mois.

Agé de 22 ans seulement, Miceli 
ne pourra probablement pas réali­
ser son ambition d’obtenir un 
autre match avec Gavilan, car il 
se peut qu’il reçoive son appel 
militaire dans un avenir très rap­
proché. Gavilan, qui veut toujours 
se battre contre Robinson, a deux 
rencontres à livrer — la 1ère avec 
Tommy Clarlo, Caracas, Vénézuela, 
le 15 janvier prochain, et l’autre 
avec Paddy Young, le 2o du même 
mois au Garden de New-York.

Gavilan a perdu deux décisions 
aux mains de Robinson, dont une 
dans un match pour le titre.

"KS”

Lachine reçoit 
le St-Laurent

Deux importantes parties seront 
jouées cette semaine dans la Ligue 
de hockey Provinciale. Ce soir, à 
l'aréna Lachine. les Castors de St- 
Laurent rencontreront les Rapides, 
puis demain soir, les deux mômes 
clubs joueront à l’aréna St-Laurent. 
Ce soir également, les Lions de St- 
Hyacinthe recevront la visite des 
Cyclones de Joliette, et demain 
soir, les deux mêmes clubs en vien­
dront aux prises à Joliette.

Le Lachine a perdu sa première 
joute en huit jours, samedi dernier. 
C'était la 1ère fois en deux ans que 
le Rapides subissaient une défaite 
à Lachine par une marge de plus 
de deux buts.

Ces quatre parties qui seront dis­
putées ce soir et demain suscitent 
Un immense intérêt, car les résul­
tats apporteront des changements 
Importants dans le classement du 
circuit Doug Keenan.

'iPORTIFi
BfRT 50UUÉRE

La recente mi­
se sous contrat 
de Harry (Coo- 
k i e ) Lavagetto 
comme troisième 
instructeur dans 
le camp des Dod­
gers de Brooklyn 
à la place de 
Milton Stock, qui 
a été remercié de 
ses services, mar­
que le retour à 
Rbbets Field de l'un des joueurs 
les plus populaires ayant endossé 
un uniforme des Dodgers de 
Brooklyn ... C’est ce même Lava 
getto, qui dans la série mondiale 
de 1047 contre les Yankees de 
New-York, cogna un double dans 
le champ droit pour priver le lan 
ceur Floyd Bevens d’une partie 
sans point ni coup sûr et assurer 
lea honneurs de la quatrième 
partie de la classique aux 
Bums... Lavagetto a toujours joui 
d’une grande popularité auprès des 
supporteurs du Brooklyn ... L’an 
née dernière, il a rempli les fonc 
tions de joueur-instructeur pour 
Chuck Dressen, alors pilote du 
club Oakland, de la ligue de la 
Côte du Pacifique ... C’est à 
demande spéciale de Dressen, qüe 
Lavagetto a consenti à retourner 
dans l'organisation des Dodgers ..

* *
Donald Newlln Thompson, volti 

geur que les Royaux de Montréal 
ont obtenu l'été dernier dans la 
transaction qui permit aux Braves 
de Boston, de faire l’acquisition du 
voltigeur Sam Jethroe, est l’une des 
recrues possédant le plus de chan 
ces de graduer avec le Brooklyn en 
1951 ... Un frappeur gaucher na 
tif de Swepsonvllle. Caroline du 
Sud, Thompson a connu une fruc 
tueuse saison dans l'uniforme des 
Royaux ... 11 a conservé une excel 
lente moyenne de .310 au bâton, fit 
compter 81 points et amassa un 
total de 222 buts en 507 présences 
au bâ on . . . Son choix pour le 
paste de voltigeur de centre sur 
l’équipe d'étoiles du circuit Frank 
Shaughnessy était pleinement Jus 
tiflé . . . Agé de 26 ans seulement 
Thompson a déjà joué pour des 
clubs-fermes des Red Sox de Bos 
ton et des Cardinals de St-Louis 
avant d'être repêché par le club 
Columbus, de l'Association Améri 
caine en 1948, et de passer au 
Montréal par la suite 

Thompson a commencé sa car­
rière professionnelle dans le base­
ball en 1943, à titre de lanceur 
avec le club Roanoke (Va.) de la 
Ligue Piedmont, classe "B”... Du­
rant quatre saisons comme art il 
leur, il amassa un total de 21 
triomphes contre 22 revers... Le 20 
juillet 1945, alors qu’il portait les 
couleurs du club Louisville, il réus­
sit une partie sans point ni coup 
sûr contre ITndianapolis... Il a été 
converti en voltigeur en 1947 à 
cause de sa puissance au bâton et 
ne l'a Jamais regretté depuis 

* * *
Raymond LeRoy Moore, un jeu­

ne lanceur droitier de 24 ans, natif 
d’Upper Marlboro, Maryland, est 
une autre recrue qui sera surveil­
lée de près à l’entrainement du 
club Brooklyn, le printemps pro 
chain... Moore possède cet enviable 
record d'avoir retiré un total de 
656 frappeurs au bâton en 746 
manches lancées depuis sa carrière 
de joueur professionnel, commen­
cée 11 y a quatre ans...

Où Jess Willard célébrera-1-il en '50 
son 67e anniversaire de naissance?

L’été dernier, avec le club Fort 
Worth, de la Ligue du Texas, Moore 
a remporté 15 victoires contre 8 
défaites, et selon, son pilote Bobby 
Bragan, qui s'y connaît lorsqu'il 
parle de la valeur d’un lanceur, le 
jeune Moore possède d’excellentes 
chances de faire le saut avec le 
Brooklyn en 1951 ... Tout laisse 
prévoir cependant que Moore, un 
colosse de 6' 195 livres, qui au 
cours de la 2e Grande Guerre a 
servi à titre de caporal durant 23
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TONNAGE '/z à 3 tonnes

FACILITES 
DE PAIEMENTS

NEW-YORK. tU.P.l — Ou le 
gros Jess Willard célébrera-t-il son 
67e anniversaire de naissance ven­
dredi prochain ?

C'est une question que je me 
demande aujourd'hui parce que je 
n'ai eu aucune nouvelle de lui 
depuis près de cinq ans. Le "géant 
de Pottawatomie", qui perdit le 
championnat poids - lourd aux 
mains de Jack Dempsey, en 1919. 
vit probablement pas très loin 
d'ici mais il me fut impossible 
de le rejoindre en septembre der­
nier, lorsque je voulus obtenir ses 
commentaires et ses prédictions 
sur l’issue de la bataille entre 
Louis et Ezzard Charles.
Voyageurs ?

A ce moment, il me semblait ; 
presque inconcevable qu'un géant 
de la renommée de Jess puisse t 
disparaître aussi complètement de 
la scène sportive, en dépit des 
dizaines de jeunes journalistes très 
entreprenants et débrouillards qui 
sont à sa recherche dans une cin­
quantaine de villes. Peut-être l’an­
cien cow-boy a-t-il maintenant une 
position de commis-voyageur. Peut- 
être est-ce là l'explication du si­
lence autour de son nom.

La dernière fois que je vis Wil­
lard, c’était en 1946. au banquet 
annuel des rédacteurs de boxe de 
New-York. A ce moment, il était 
justement de retour d'un voyage 
dans plusieurs camps militaires 
américains en Europe. 11 fit une 
tournée pour divertir les soldats 
qui attendaient alor«: qu’on les ra­
mène en Amérique.
Dans la misère

Juste avant la guerre, en 1938 
ou en 1939, j’ai lu, dans un journal, 
que Jess était sans le sou à la suite 
de placements peu fructueux qu'il 
fit à Las Angeles Jack Dempsey 
mit la main sur ce Journal et ap­
prenant la détresse dans laquelle 
son ancien adversaire se trouvait, 
lui tendit la main à travers tout le 
continent. Il communiqua avec 
Willard et lui offrit de l'ouvrage a 
New-York. A ce moment, Dempsey

Par Jack Cuddy
était propriétaire d » taverne et il 
lançait justement deux autres en­
treprises: une pou • la vente des 
.spiritueux et une autre pour la 
vente de complet* "Jack Demp­
sey". Willard vint à New-York et 
aida grandement Dempsey a pro­
mouvoir ces deux entreprises. 
Avec Dempsey

Les deux partenaires ne demeu­
rèrent cependant ensemble que 
pour quelques mois. Souffrant ap- 
paramment du mal du pays, Wil­
lard abandonna son poste à New- 
York et reprit de nouveau le che­

min de la Côte du Pacifique. 
Dempsey fut peiné de la voir par­
tir car il avait appris a aimer ce 
géant genial.
La fortune de Dempsey

Aujourd’hui. Jack Dempsey, un 
peu par bonne fortune et aussi a 
cause de son travail, est de nou­
veau millionnaire. Lorsqu’il enga­
gea Willard, il peinait cependant 
très dur pour obtenir l'argent dont 
il avait absolument besoin. Il avait 
perdu les $5.000.000 qu'il avait ga­
gnés dans l’arène, au cours de sa 
fructueuse carrière dans la boxe.

Le Royal et le National dans la 
dernière joute de la ligue Junior

RUM
Captain Morgan

"Je n’ai pas beaucoup d'argent 
a mon nom", déclare Dempsey, 
"mais les gens m’aiment encore et 
je crois que je réussirai assez bten. 
Je suis peiné de voir Willard dans 
l’état dans lequel il se trouve car 
te sais parfaitement bien combien 
il est facile de perdre son argent 
De plus, je dois beaucoup à Willard 
car je me demande souvent où je 
serais aujourd’hui si je ne l'avais 
pas eu comme adversaire, ce fa­
meux après-midi de juillet, a To­
ledo. Je suis certainement pré* a 
l’aider”.

Préparé au Canada d'un mélange de rhums de 
choix par Captain Morgan Rum Distiller» Limited.

S. Maglie et Jones 
sont sous contrat

La ligue de hockey Junior pré­
sentera son dernier programme de 
la présente année ce soir au Forum, 
alors que le Royal de Jacques Bé­
langer s'attaquera au National. Le 
club de Pete Morin n'est qu’a seu­
lement quatre points .de la troi­
sième position détenue par le Ca­
nadien. et se doit de remporter la 
victoire pour demeurer dans la lut- 
*e avec les meneurs.

De son côté le Royal occupe Iq 
cinquième position avec le Verdun. 
Ces deux clubs ont chacun six 
points à leur credit, mais l'équipe 
de Sylvio Mantha a une partie de 
plus à jouer.

Jacques Bélanger est confiant de 
remporter la victoire ce soir. "Nous 
avons déjà défait le National dans 
une joute très contestée, et je 
crois que si la chance nous favori­
se quelque peu, nous triompherons 
de nouveau," a dit l'instructeur du 
Royal.

II est fort probable que le jeune ' et Scullion.

Kenny Broden soit de retour sur 
l'alignement du Royal pour la par­
tie de ce soir. Broden. qui s'étalt 
fracturé un poignet il y a plus d'un 
mois a commencé à pratiquer, et si 
Jacques Bélanger reçoit la permis­
sion de l'aligner il reprendra sa 
place enjre Réal Jacques et Russ 
Watson.

Pete Morin est de plus en plus 
confiant de voir son club accumu­
ler victoire sur victoire. "Mes 
joueurs sont réellement en excel­
lente condition, tandis que mes Jeu­
nes joueurs de défenses s'amélio­
rent à chaque partie", a dit Pete. 
"Lon Hardy devrait nous aider con­
sidérablement. Ce jeune ailier gau­
che a trè* bien fait à ses débuts 
vendredi dernier", a ajouté l ins 
tructeur du National.

Morin n'a pas décidé s’il utilise­
rait Hardy régulièrement, mais l’on 
croit qu'il s'alignera sur la deuxiè 
me ligue d'attaque avec Pronovost

Willard-Dempsey
Dans l’après-midi du 4 juillet 

1919, sous un soleil de plomb, à 
Toledo, Dempsey se mérita le titre 

j de tueur de géant, alors qu’il rédui- 
I sit sou adver>aire à l'Impuissance. 
Dempsey avait l’air d’un nain aux 

! côtés de Willard, qui pesait 245 
livres et mesurait six pieds et six 
pouces et quart. Dempsey ne pesait 
que 180 livres et mesurait cinq 
pouces de moins que son adversai­
re. Jack envoya cependant Willard 
sept fols au plancher dans le pre­
mier round et lui administra une 
telle râclee par la suite qu'il ne 
put revenir dans l’arène pour le 
quatrième round.

Willard avait remporté le cham­
pionnat mondial en mettant Jack 
Johnson hors de combat au 26e 
round d'un combat dsiputé à La 
Havane, en avril 1915. Il en était 
a sa cinquième année comme 
boxeur professionnel. 11 ne devint 
en effet professionnel qu'en 1911. 
alors qu’il avait 28 ans.

Il décida de se lancer dans la 
boxe en 1910, lorsqu’il apprit que 
Jack Johnson avait mérité le cham­
pionnat en mettant Jim Jeffries 
hors de combat à Reno. Il travail­
lait alors sur un ranch, dans ('Okla­
homa. 11 naquit près d'une réserve 
indienne, à Pottawatomie, dans 
l'Etat du Kansas, le 29 décembre 
1883.

NEW-YORK. (U.P.) — Le lanceur droitier Sal Maglie, 
de Niagara Falls, qui a connu une magistrale saison avec les 
Giants de New-York, do la ligue Nationale en 1950, a signé 
son contrat pour la prochaine saison, Eddie Brannick, secré­
taire des représentants du Polo Grounds, a laissé entendre 
que Maglie avait reçu une "substantielle augmentation do 
salaire."
Maglie mérite cette augmenta-* 

tlon. L’été dernier, il a été le meil­
leur lanceur du circuit Ford Frick, 
remportant 18 victoire» et subis­
sant quatre échecs seulement. Non 
seulement a-t-il terminé l'année 
avec le meilleur record, mais il a 
fini deuxième, derrière son coéqui­
pier Jim Hcrtrn, dans le domaine 
des points accordés en moyenne 
par joute. Maglie a permis seule­
ment 2.79 points par partie.

A la fin de la saison dernière, 
Maglie a laissé entendre à des amis 
Intimes qu’il demanderait un sa­
laire de $20,000 pour 1951. Dans 
certains milieux, on croit qu’il l’a 
obtenu. La direction des Giants de

Ouverture ce soir 
de la ligue Navarre

I.es cadres rie la ligue de ballon- 
balai senior du Restaurant Navarre 
sont maintenant fermés pour la 
prochaine saison. Le circuit com- 
prendra sept équipes. Les clubs 
qui ont été définitivement accepté* 
sont: le Boullanne Transport, la 
salle de billard Orner Gaucher, le 
restaurant Réal, le restaurant Rial­
to, les Loisirs St-Ambroise. les 

v de la Nativité d'Hochelaga,
New York n révélé également que nmmacutée - Conception, l’équipe 
le lanceur Sheldon Jones, qui l'elé Moqiiin et Thérrien, 
dernier, a remporté IJ victoires et i L'ouverture niflcielle de la ligue 
encaissé 16 défaites, avait signé son aura lieu aujourd’hui, le 27 décem- 
contrnt, mai» le secrétaire Bran- bre. Le président de la ligue. M. 
nlrk na pas dévoilé s 11 avait reçu I Lucien Navarre profite de l’occa- 
une augmentation de salaire ou a|0n pour souhaiter à son comité, 
non- i aux gérants des clubs et aux

Les G' ints, pilotés par Léo Du- joueurs de son circuit, une bonne 
rocher, ont maintenant quatre et heureuse année. Pour plus d'in­
joueurs sous contrat. Les deux au- formations au sujet de la ligue, 
très sont les valeureux Eddie Stan-1 s'adresser à M. L. Navarre, 1900 
ky et Bobby Thomson. rue Dufresne, CH: 0088.

Cartier refuse 
de se battre

NEW-YORK. (U.P.) — Walter 
Cartier, boxeur poids moyen de 
New-York, a décidé hier soir de 
canceller son combat de vendredi 
soir prochain, au Madison Square 
Garden, contre Eugene Hairston. 
Cartier souffre d'un mauvais rhu­
me du cerveau et c'est ce qui l’a 
décidé a ne pas se battre.

Le promoteur Al Weill, de Fin 
ternational Boxing Club, a déclaré 
qu'il remplacerait Cartier pour ce 
match de 10 rounds. Le médecin 
de la Commission athlétique de 
New-York a approuvé la décision 
de Cartier. Ce dernier était favori 
pour l’emporter sur Hairston; la 
dernière fols qu’ils se sont rencon 
très, Cartier avait gagné par déci 
sion.

Voltigeur nègre 
avec le Cleveland

CLEVELAND. (U.P.) — Harry 
Simpson, voltigeur nègre avec !e 
club de San Diego, de la ligue du 
Pacifique, l’an dernier, vient d'étre 
appelé par les Indians de Cleve­
land.

Le cogneur de 25 ans a été le 
meilleur frappeur par les buts qu'il 
a fait compter, par le total des buts 
et le nombre des triples. En dépit 
d'une blessure subie au début de 
la saison, Simpson a frappé pour 
une moyenne de .323 en 176 par­
ties.

Avonf d'acheter .. .
. . . Voyez-nous pour un bon marché

unce
Limitée

uorry
30, rua Shamrock, coin St-Laurent GRavelle 8278

une rut ou sud de Jean-falon
PONTIAC - BUICK - VAUXHALL - CAMIONS G-M-C

IIIIIMIIMIIIIIIIIIIIimilimilimmiimmimmiMllllllimilllimillllllllllllIlfr ligue Nationale...

mois dans les forces armées améri­
caines, sera désigné pour prendre 
le chemin de Montréal, si on juge 
nécessaire de lui faire acquérir de 
l’expérience avant de lui fournir 
l'occasion de graduer sous la gran­
de tente . . .

* e *
Richard LeRoy Terd, un rece­

veur de métier, qui a joué pour 
Montréal l'été dernier, et que plu­
sieurs éclaireurs considèrent com­
me un second Al Lopet au point 
de vue défensif, possède à notre 
a\is, très peu de chances de demeu­
rer avec les Dodgers, à cause de 
son coup de bâton relativement 
pauvre . . .

e « e
Vraisembablemenl, Dick Teed 

reviendra avec les Royaux de 
Montréal... En tant que l'arrêt 
court Rocky Bridges e.st concerné, 
nous doutons beaucoup qu’il puisse 
demeurer avec le Brooklyn... Il ne 
sera pas impossible cependant de 
voir Bridges être choisi par Dressen 
de préférence à Bon Morgan pour 
remplir le rôle de joueur d'utilité 
avec le Brooklyn... On sait que 
Morgan n'a pas fait fureur l'été 
dernier, et que sor renvoi à Mont­
réal est dans le domaine de la 
possibilité, s'il ne peut supplanter 
Bridges... Une autre recrue que 
Dressen et ses acolytes surveille 
ront attentivement à l'entraîne 
ment, est Dick Williams, un volti 
geur de 21 ans, du Fort Worth, que 
les habitués aux joutes de la Ligue 
du Texas en 1950; surnommaient 
Joe Medwick no 2".. Mais, a eau 

se de son Jeune âge. Williams de- 
ra probablement faire un séjour 
Montréal pour y acquérir de l'ex­

périence... * * «
On mentionne maintenant le 

nom de John Klcran, ex-journa­
liste au journal New York Times, J 
comme successeur possible de 
Chandler au poste du haut com­
missaire du baseball organisé .. 
M. Pelletier, gérant des pctlls 
Giants de Montréal, de la ligue 
de baseball Laurentienne Indépen-1 
riante Senior, actuellement à New- 
York, nous apprend via une carte 
postale qu'il a obtenu des con­
trats professionnels pour deux ! 
jeunes joueurs canadiens français 
en vue de la saison 1951... Les 
noms de ces deux athlètes seront 
révélés à son retour dans la mé­
tropole canadienne... Maintenant 
que Tod Sloan, des Maple Leafs 
de Toronto, a ralenti au jeu, son I 
coéquipier, Danny Lewlrki, et Ter­
ry Sawchuck, des Red Wings de 
Détroit, sont actuellement deux 
candidats sérieux au choix de la 
meilleure recrue de la saison 1950- 
51 dans la ligue de hockey Natio­
nale . Réponse à un lecteur : Hec­
tor Racine, président de» Royaux 
de Montréal, de la ligue Interna­
tionale, est également un directeur 
des Dodgers de Brooklyn, d« la ;

sans Précédent J

OUÏ... C'EST NOTRE CADEAU DES FETES A TOUTE LA POPULATION ... NOUS DESIRONS 
QUE TOUS ET CHACUN PROFITENT DE CES VERITABLES AUBAINES AVANT LE JOUR DE L'AN.

190 PARDESSUS . REG.
Sgg5» $45.00

116 PARDESSUS .. REG. $55 00............ $40oo
224 HABITS .. REG. *64 so $49.00
170 HABITS . REG.

(2 pour S95.00)

*5500 $44.00
251 PANTALONS REG.

(2 pour $85.00)

* 1 750
$11.50

600 CHEMISES REG.
*395 $3-19

500 CHEMISES . REG.

(J pour >9.50)
»4 9S $3-89

1006 CRAVATES REG.

(3 pour $11.50)

$ g .50 $1.49

750 CRAVATES . REG.

(6 pour $8.75)

$ <| -50

(6 pour $7.00)

$1-19

AU COMPTANT OU A CREDIT

26 SEMAINES POUR PAYER

r -------------------------- A PRIX REDUITS
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PRES DE LORIMIER

nlh rtaft—il i r> iTnirrt jZ?:*-ftrf.W/rn. .L-vta nfrr 1r ^Tînr—in r



12 LE CANADA — MONTREAL. MERCREDI 27 DECEMBRE, 1950 QUARANTE-HUITIEME ANNEE — No 219

LES INSCRITS
(Far la l'nUrd l*rt«i)

NOS SELECTIONS AUJOURD'HUI
(Par (a t'nllrd Prf»»>

Le meilleur "porlay": Rock Span ef Vertigio II 
Le meilleur "Outsider": Kidded 

Le meilleur pari : Morse George

Fair Grounds
Tewp* clair, piste rapide 

Départ à 2 h. 45 
— «El. KCTIONK —

I—Orandpa Ma*. I!nrVwm.fi M»r*. Donna
I..

1—A flrnrjr, rnrn Spirr, Prnn Siam.
il—l.mblhlr, Madamr Jrrp, Ma Mlllr Ml«a.
< Ohillnatr SI. Grand lair. Klnr I fill*.
S—Ink) Ra^rr, Oprn Waf. Marjmlilrl.
S—Flrltrr. I.lrkrl* Cul. l'rnat milcn. 
^_H)pnrrlr), llrrr I Am. H(hllnt l.nlll* 
S—TnnUIr MrCabr. M rat ara, sir linb.

I r mrillrur: OllSTINAT». SI.
| rrr coi.’RSF 1000, a réclamer. 3 an 

rt plui, 6 furlong!
Orandpa Max 
Conciliator 
Donna L 
Hanrtaomr Bill 
Frrahman 
Clovrrland Bon 
WDk Tlucr 
Convalracent 
Hlllbrook Mlaa 
•te COURSE •
** et plu», « 
aA Hrnry 
Oray Lator 
Lady Janr B.
Lady Sophia 
Corn flplcr 
Baat Challcnta 
;{r (oi R.sr. — 11.100 

6 furlong». 
Drprndable 
Pic N' Pay 
Madame Jrrp 
Mr Llttlr Mlaa 
Raynr Olrl

107 Matrlculat* 100
109 Rockwood Mary 10&
109 Marar Robert 113
107 Roay Onlnit 10(1
102 Sftn O'Bnaun 111
107 Whymemorr 104
107 Survey 112
112 Thla IIIRh 100
100 Am I Early 109

— 1900. a réclama/, 3 an» 
furlnnc •
... 113 Prnn Siam 118

111 Zinnia II 118
... 108 RIok True 111
... IIS Madame R 110

118 aCartrra Oat» 118
118 Coualn Bob 111

a réclamer, 2 ana,

| r (OIR'I
et plu». 8 

Obatlnau Si 
Captain J'>r 
In»rr»nah!f 
Debby J.
^r coinsr

a (urlnnci 
Blur Expreaa 
Inky Rarer 
Short Hair 
Jerry Nash 
Open Way 
(Jr COt R'll

II 300, • réclamer. 3 
furlonai.

113 K’ne Erttir 
IIS Grand Isle 
107 friendly Sand» 
112

— ti )00, a rerlamrr. 2

III Mia Dome 
112 Mauretania 
HI Bold Arro»
109 Plylnc Booitr 
|08 Marymlalrl

k réclamer. 3
el

II
i i-ie

110 Home friend 
105 Hermlonr
108 Ml»» Thrill 
103 Imblhlr
109

io8
108
107
112

Soulagement rapide des

MALAISES DUS AU

SANS S'IXPOSIR À AUCUNS 

SUITS DSSAORSAILS
Voir! un moyan éprouv* d« aoulafar 
rapidement Ira malaiara HOa au rhume 
aona a'rrpoaar à aucune mite d*êagréakle.

I lepuia plua Ha M) ans, dra milliona de 
peraonnea ont élirouvé refrirantA dr* 
authentlnue» Flromo Ouinlne Cold 
Tablets. Iji forinuls rnénicinalr de rra 
rompriméa renferma an élémrnla arlifa 
rjui rnmhaltant le rhume, amai (jus dr la 
quinine. Kn aidant a 
soulayrr. ils voua dA- 
f « 8 e n t la téta, 
diminuent la ron- 
VMllon naaala, font 
tiaiaerr la fièvre, rai­
ment lea douleura 
muarulairea et ror- 
ri« • nt l'élimination 
pnrraaeuae. Cher volra 
pharmacien. éVonn- 
mirrt... en achetant 
le grand format. 10131-0

MUty Eight 
Lkkrty Cut 
Blunt 
I tn Don 
* r COURSK 

et plu», 1 1-16 
Chump Trick 
Luck Oui 
Beth» Bomb 
Chicken Ann 
Here 1 Am 
No Meg 
Tee Maumug 
Hypoerlcy 

COURSE

111 fletter
107 fro»t Bitten
108 Your Son
111 Jal ..........
1900 a réclamer.
mille
107 Bad Baacom 
112 Moaton 
105 fighting I-ouie 
109 Donna Urarr 
112 Jonage 
101 Had)on Blue 
112 Pavonlan 
103 Novelty . 
1200, a réclamer.

rt plu». 1 1*18 mill»
Culver Co-Ed 
Tooute McCabe 
f rolldand 
Mearara 
Unde Mac 
Hha*ta Turban 
Our Gur»»
Sir Bob

109 Turkle 
1)2 Butter Maedlc 
109 My Jam .... 
118 Equlnow 
112 I.arran 
112 Linda Janr
112 Trance Hleeper
113 Why Cry

118
118
108

110
111
114
117
102

109
118
111
113

108
105
112
109
103
104 
112
105

112
115
108
107
111
105
m
104

Avdiaatiavat
laulama»!

*/ la boll* porla
la i.gaoli/re da

l W Grave

QUININE
COLD TABLETS

Un produit du Thu Crave laburatorlut, lut.

Charlestown
Temps nuageux, piste rapide 

Depart a 1 h.
— h r i. » c t i o n s —

I — Eleanor b. Kill) Kill». Hernia 
2—Flamare, Hungalete. Knrr HI.
.3—Stanlr». ( rdar Brand. Nun Baby.
4—Count Hire), Newrrntlvr, Knulllmr 
A—Palnlandpnardrr, Curlnilly, Pink Chance. 
A—M» Nell. Orlhoprillr, Devon Bell».
7 —tVatiermallrr, Nanby Pava, Treasure 

♦ Key.
8—Glacial Run, Commodore K . Gurrrytnn. 

le meilleur PAINTANDFOWDER.
| err COURSE — 1800. a réclamer. 3 an» 

rt plu», 4 furlong».
Dsbrl It. 113 Klttya Kilt» 113
Barolo 118 Nora T. 108
Morning Chime 111 Janet Ragland 113
Mr. Ulbi 116 Ayleibury 111
Belter Light 106 Ventura Point . 108
Judith G 108 Windy Lad ill
Eleanor 6 113 Air Tip 111
•>r COI RS» 1800. a réclamer. 3 an» 

rt plu», 4 furlong»
Dtvldandy 113 Rungalc»r 118
TUTIrlt . 116 Trigger Moo»» 108
Sky Mlaalnn . 113 Rejoicing . 106
Pappy Boy . Ill RayStar 113
Knee HI 106 Huiruahe» 116
lark Madlgan 116 Agitant 116
Elamarr 116 Window Lamp 116
j{e roi'R.NE tl 000. a réclamer. 4 an» 
' rt plu», environ 6 furlong»
My Willow .. 110 Ooldle i fun 110 
Sky Pattern 110 Heddy B. 115
Hun Baby 110 Cedar Brand 116
Stanley 118 fight Along 111
flath Up 116 Lt. Bud 1)8
Sylvia'» Hoy . 113 Lady Dell . 110
Brlarbroom 116 Hurlnnw 116
.|e COURS» H.ooo, a réclamer, 3 an». 

6t furlong»
Knight'» Doll 110 Time To Dull 114
Wagrl 114 Bon Cloth . 108
Equltlm* 116 Newrentlve 106
Collation M4 Craig'* Crest 116
Royal Rhymer M3 Hallent . 114
Al'aCountet* 110 Chance O'MInr 105
Count HI eel 108 Mr. full 117
.-Jf cours». 11,200. allocation», 4 an» 
' et plu», 6 1-2 furlong».
Chaltec Dec M7 Curloatty 109
AUrhol M7 Plnk Chance M7
High Hunch M5 Maaler Harold 120
Palntandpowder . 117

^ ^ i

Dorlier (jcirage rJLlée
5021 - 5049 est, rue Notre-Dame 

DEPOSITAIRE DES VOITURES FORD & MONARCH

TU. 3731*
Nous sommes équipés pour Ici ré­
paration des voitures anglaises.
SPECIALITE: Alignement dos rouas

STOCK COMPLET DE PIECES
FORD MERCURY PREFECT

MONARCH LINCOLN ANGLIA
METEOR CAMION FORD THAMES

NOTA : Hou» llvron», tervlca de 2 haurai

"cOUPONNoVs"

Voici mon choix pour let trois étoiles des Canadiens 
pour la joute du samedi, 23 décembre, contre les 
Red Wings de Détroit.

3 mints

(Signature du concurrent)

< Adret»#)

Mé^cie'ut w
Lord Calvert

/u j/ey

4:

Calvert

Servi avec orgueil dans 

des occasions spéciales 

quand seul 

le meilleur sulfit

DISTILLERS (canada) LIMITED
A MME RST BURG ONTARIO

Pour éviter les trogédie» de Torcne Autre conférence
Hindman recommande aux boxeurs nationale des 
l usage d un protecteur crânien sports en 1951

WASHINGTON <AP» — L'AsbO- 
ciation de boxe Nationale1 a convo- 
qué une assemblée-1 spéciale pour 
recommander l’usage d'un protec­
teur crânien pour les boxeurs pro­
fessionnels. Le président Archie F. 
ilindman, de Hagerstown. Ind.. a 
déclaré dans un rapport émis Ici, 
rjup l’exécutif do la N.B.A. so réu­
nira pou après la période des 
Fétcv

Ce geste posé par la N.B.A. ré­
sulte de la mort du boxeur poids 
léger Al <Sonny Boy* West à New- 
York jeudi soir. C’était la troisième 
tragédie de l’arène celle année aux 
Etats-Unis.

West, un jeune boxeur de Wa­
shington qui promettait beaucoup 
pour l’avenir, est décédé 22 heures 
après avoir été mis hors de combat 
par Percy Bassett, de Philadelphie.

En annonçant la nouvelle con- 
cernant la convocation d’une as­
semblée spéciale. Hindman a dé­
claré ce qui suit: "Cette réunion 
a été convoquée dans le but ri'ajou-

: 1er de nouvelles mesures de pré*
! caution a celles déjà en vigueur 
1 dans les états représentés dans la
| N.B.A.

.le vais recommander au comité 
t|Ue les boxeurs professionnels 
aient recours au protecteur crânien 
que les pugilistes des collèges uti- 

1 lisent actuellement J’espère que 
les membres de la N.B.A. s'uniront 

j à moi pour demander aux amateurs 
; de la boxe leur appui sportif con- 
! cernant l'usage obligatoire du pro- 
j lecteur crânien par les boxeurs 
crétaire du comité exécutif de la 

; professionnels."
Le colonel Harvey L. Miller, se- 

| N.B.A. a immédiatement commen­
té l’idée de M. Hindman.

"Si l'usage du protecteur crânien 
est adopté, a dit le colonel Miller, 

i,‘les tragédies de l’arène devien­
dront moins fréquentes". La bande 
de caoutchouc à l’arrière du pro­
tecteur atténuera la chute d’un 
boxeur au plancher. Ce protecteur 
protégerait le boxeur contre les

LES RESULTATS
(Tat U UnlIeA Prêt»)

Fair Grounds
I è,r COUHKI »:">9, * rnlvrmi J »i - 

et plu». 6 furlong-
Htxrry C»nl tC*ven»i 17 20 9 60 1 40
r.f umtybuinp iBleleni 6 60 9 00
t-Jutlex «Danhkurn 6 64 8.20

Temp» 1 15 1-5. Ont «usM couru: Clrac» 
Hy, P»n» O, Oold Proxy. OiCUlâdy. Ml • 
Dixie Lund. Master Mike Bagunto, flying 
Qe Eva T

t—Tète a lètr en plare 

Or COURSE

Ivy Boy iKvrr»ole1 12 60 6 00 4 60
Ljiin Chance (Colei 26 40 12 00
Prank Handel (Moor»' 10 80

Temp»: 1.14 4-5. Ont au»»l l'ouru Odd 
Journey, fighting Harry. Lucky A1 Emo­
ry A, Pa»lng Thru. Prtr Crown, Tidbit», 
HI Ha*h. Gay Purrha»»
;{«• COURSE — 11.000. a réclamer. 2 *n- 

6 furlong».
Munlilng illalleyi 15 00 6 20 ( 60
Tlmus tHhoemakeri 4 80 1 80
Good Hhopper (Armitr'gi 1 40

Temps: 1.15 2-6. Ont aussi couru llnby 
Marilyn, Yank»le. Char H V. Benor Hvgro, 
Bellatrlx. Moon Bahy, Blue Bonnet Gal. 
I.yd'a Pal Vnl Beau
ir COURSE (Don a réclamer. 3 an» 

et plu», I 1-8 mlllr
Applejack Jake tflhoem r» 8 80 4 40 3 40
Yale iKeenct 4.00 3 00
Bmall Hruff (JenklnM 3 60

Temp» 1.56 4-6. Ont au»»1 couru: Thor- 
nlta. Ca»»!na. Republican Hwift fashion. 
Paper Cup. Mltxl Helen. Town Man, EKd- 
gelake. P B Eye
t*Je COURSE 51.100. a réclamer. 3 an* 

et plu1 6 furlongr
Lady Carrie Kiver»olei 19 80 11.60 7.00 
Rhodelln iMIlllgant M 60 6 40
Araby queen tCMawth'ni 0 00

Temps 1 14 1-5. Ont au»»! couru Wood­
ford La»». Kaplnlira. Gay Henrietta. Good 
Hoite»», Nola. Dolce Mia, queen Haïra», 
Smart Eve, Little X'».
(Jr COURSE — 52.000. allocation-. I an* 

el plu», C furlong».
fort Mifflin iHhnemakeri 3.40 2 20 2 20
Deep fen iDuhoiu 2 60 2 20
Lilly Valenti iferratnoloi 2 20

Temp* 1.12 4-5 Ont au»M couru. Blc- 
Kelt. Accountant, Cheermeup.

(Jr t OURSE — 51 200, allocatlom 3 an» 
environ 7 furlongs

My Nell 107 Bahy Bong M0
Othello HA Once Only 110
Neddie » Doll 112 Orthopedic 110
Devon Hrllr MS
*r COITIHE — 51.000. n réclamer 

cl plll>. I 1-8 nilllr 
Hand In Glove 119 Kl George

: * r COURS». — 51 000, a réclamer. 3 an* 
«1 plut, I 1-16 mlllr.

Don Lux iKrrnri 14 20 6 00 3 80
, High Mayer iSmlthi 13 20 7 40
' Capt Dor»eU 'Mllllgani 5 40

Icmpr 1 48 1-5 Ont au»»l couru Ath­
lete. Ballon Book. Plucky Prince. O K 

| Doak. Hleepy Port.
réclamer, 3 an»

Billy Bit*
Bob'* Birthday 
Treasure .ey 
Dr. Jnhn»on 
Scotch Count 
Harmony Hope

COURSE — 51.000, 
et plu», I 1-4 mille

IM Wa»*ermatter 
116 Whecrackcr 
114 Nanby Pa»*
116 Lock Control 
119 Schoharie .
113 Count Jl

réclamer.

Dual Purpotr 
Prince Canter 
HI ark Mad
Cniirls, .
Oommodore k 
Chain pa 
Guerryton

119 WH'i End 
106 Honey Bun 
M3 Glacial Run ,
113 Trout Lake
114 Barrant fire 
105 Out On Ta* 
M3 Signal Point

Tropical Park
Temps clair, piste rapide 

Départ à I h. 30
— s »: i. E c t l o N s _

I—Wave V(«In. Carme. H»»u 
ï—.Mlrharl B. Shalllr, Land» Ind.
3—1 encerrn. Bonlalong. Amanectr.
I Kidded, Narrl»»ut. Mulalln.
,\—Marte George, Dlrk» Boot*, Campaigner
6— lle»lon, Cherr* Prince, Ka*ro Knlghl.
7— Buck Span. Set tree, »lr Jor Puck.
8— Hrnwn Chlel, 34’oodalde, t »lled.
t< VrAign II, Silver Plate, Brnkmul».

le meilleur: MARRI GEORGE.

I ere COCKS». 52.000. »n* 6 furlong'

Gene GUI ..
Elyela ....
Florida Belle 
Whlmglm 
Winning Witch 
Withdrawn 
Carlene 
Wave Again 
•>r COURSE — 51 800, 

et plu». 6 furlong»

118 Billie 
118 Cogori 
M3 Decorum 
118 french Good* 
118 Carloca 
118 Arlelene 
MH Caaual 
118 Our Jeater

118 
116 
118 
118 
118 
M3 
116 
M8

a réclamer, 3 ans

ColImKur 114 Print .. 114
Dty 114 Land» fnd 120
Pwrchrsl 109 Aetlieltee .... . . 106
Mlrlmrl B. 114 Rofflf ......... .. 110
Helrntown 110 Huneybug .... .. 111
KntlRti Mary B. 111 OrMtone . 117
Cruckrrjkrk 113 Tmer Watch . . .. 120
Hilarité 114 Hampaiicnii* 114
•fe COURSE — 81.800. k réclamer, 3 an» 
* rt plui, 1 1-8 mille
Bill How k 
China Colleen 
Cencerro 
freedom Win» 
f'agler 
Amanagrr 
Je COURSE -

115 Iron Duke 116
M5 Dealer 116
M5 Boot along 118
116 Our Slogan M6
Ml Swan Dtve 108
120 Rickey M. B. M6

12 100. a réclamer, 3 an»
el plu». 1 14 mille 

Seventy-Seven M2 Heath fire
Narrlaiu» 
Kidded 
Hade rdaahery 
Hard Held 
ajrtiam 
Killer Mac

116 Par Boy 
106 Mop Up
113 Mulatto 
116 Trumpeter 
M6 fraternal
114 aLIttlr And

Tr COURSE — 52.000. a réclamer. 3 an»
et plu*. 6 

Halcyonlc 
Bold Warrior 
Fixed Star 
Dick» Bool*
(Jr cm KM 

I 1-16 mille 
Ka»eo Knlghl 
flax .».
Jofleld .
Irlntta 
Misty Wood» 
queen» Chant 
Tide» End 
Sailing High

furlong»
116 Campaigner 
109 Conga Rhythm 
107 Don Pascal 
115 Marae George 

83.200. a réclamer. 2

107
107
107
M6|

J^e COURSE — 51 C00.
et plu» 1 1-16 mille 

Turn Bark iCoffmani 
Boden» Pal 'Kernel 
Bold Star iHhormakrri 

Temp»: l 48 1-5 Ont au»»! couru: 
mlc Cloud, farm Maid. Army Cadet 
Vain. Whlffletrrr, Shooter* Hill. Count 
quick. Dud'» Worry, WBe Policy.

19 20 12 80 5 40 
4 40 3.40 

3.00 
AtO- 
How

Tropical Park
| err COURSE — 52 000. 3 an» et plu». 6 

furlong*
Larry A tChurchi 5.60 2 80 2.50
My Man Dan iBatchelleri 3.40 3.00
Trumpet Call ijemasi 4 90

Temps I 11-3-5. Ont au»»l couru: Dagger 
Point. Ha»ty Bien, Trusted. Man O'Battte. 
Blu» Victory. Jimmy’» Doll. Predict. Per- 
lain Point.
•*r C OURSE — 52.000. 2 ant I 1-16 mille

t'aramha 'Porchi 15 00 6 50 4.70
Krniarln iDuffi 8.30 5 60
Ruahland iS'range) 5.50

Temp» 1.47 Ont aiutl couru queen’* 
Taste. Chain Shot. Star Of Dublin. Gran 
Stall, Green Spring. Slgnlor. Charnel). Well 
Well, Bye Bunny.

PARI DOUBLE 551.80.

3.50 3.30 
2 90 2.10 

9 50

jjr COURSE — 81.800, a réclamer. 3 a 
' et plu». 1 1-16 mille.
Peanut» Girl iI)oulmetl»l 7 20 
Parliament iMItchelb 
I.ut/» tCatalanoi 

Temps. 1 46. Ont aut»l couru Head An' 
Tell. Strategic Turn. Reunion. O O Kelley. 
Bright Warrior. Dayround, Chance Voyage. 
Belratr. Jacopoly.
|r COURSE — 51.800, a réclamer. 2 an». 

6 furlong».
Good Cry (Durri 4 *o 3 10 2 70
four Speeds iCatalano) 3.70 3.10
Blue Path iflcoi 4 10

Temp» I 114-5 Ont au»»i couru ■ Double 
Barrel. Columbia Boy, Arahee». Pot An 
Grit, Clearance. Ainorou*. Lynn Z, Gray­
ling, Grand Demand.
^■Jr COCKS»: — 82.000. » réclamer. 3 an».

6 lurlong.»
Ml»-. Mf-ll»» iCiilmonri ' M 20 5 50 5.00 
Mi»» Mell*» (Culmone* M 20 5.so 5.00 
I-YatC* 'Zakmtn 12 30 8 50
Signal Code iBatchelleri 8 80

Temp»: CM 4-5 Ont au*M couru U S 
Knight, •’'arlng Silver. Marchan, War 
Ho»t. V ant Lady, Gertie» La»t, Br»l 
Punch, !«»ronlc. I

r finit 1er mal» déqualifié et place 2e
(Je COURSE — 52 100, a réclamer. 4 an» 

et plu», 6 furlnng»
Gallant Bull (Mttrhelll 7 30 4 20 1 70
Jean’» Jay ifl»ki 6.30 4 30
Sir White 'Porch' 8.20

Temp* I M 3-5. Ont au»»l couru: Larry 
yDooley. Holly Ridge, Homing Pigeon. Blr* 
die Luiley. Harold Harter. Red Dawn. Gai- 
lalad. Orphean.
* r COURSE — 52.300. allocation». 3 an»

et plu». 5 1-2 furlong».
Mr Are iCillmonei 6.40 3.30 2 70
Mu»keteer 'Na/arethl ... 3 90 3.00
Old Tom tChurchi 4 70

Temp»: 1.04 1-5. Ont au»»l couru: Lucky 
Harp, Roy. The Peer, Selector.
sjr COURSE 82.200, k réclamer. 3 an».
' I 1-16 mille.
Empty Sea 'Harrowi 11.60 6 70 4 40
Jeannette iMaddem 18.60 8 90
Spider Rock tWIUnni 3 00

Temp» 145 4-5. Ont aut»l couru: Yard- 
town. b-flrklero»e, farnadn. Roughhnuie. 
r-Salaea, i-Molly flag. Knlght-Al-Arm». 
Chancelot. h-Beach Beauty, 

h- Entree Hunt Ideal, 
c Entrée Mllr*-Adel»on.

tjr COURSE — 51.800. a réclamer. 3 ant
* et plu», I 1-16 mille.
Beach Boy iBotllmetUl 15 40 BOO 5 90 
Olaeniel iflcoi 3.90 3.00
Capt Gallagher iCulmonet 4 10

Temp». I 46 4-5. Ont au»»l couru: Adora­
ble Bo'o. Well My Word. Blatlnr Ml»». 
Warperdiem, Boyplln. Welland, Elected. 
Prepot ente.

M2 Hrxton 
109 Cherry Prince 
M3 Whi»k-Oft 
106 Myeerah 
M2 Star Prince 
104 Intermittent 
112 Beujomlke 
109

** COURSE — 52.300. allocation». 
6 furlong*.

Hock Span .... 120 Little Cpataln
Mr Joe Puck 117 Set free
Well Met 120 Delta Eagle
*4» COURSE 82.00. k réclamer,

et plu», 1 1-16 mille.
121 Blur Holly 
123 Dunrohln .... 
M4 Roaplngo 
M8 Ml*» Oakhunt 
118 Gam»
114 Jack Heather 
MB Prim Pupil 
112 Hntart Eddie .

réclamer.

1 forgot 
Pomander 
Full nia»t 
Count Off 
Brown Chief 
Woodtlde 
Blenlln ...
C’alle 1
4)r 4 OCRS» — 51 800,

plus. 1 1-6 mille 
Benvenuto . ... 118 La Cate
Galena .... 109 Tortem
Bair Styllit 120 We Hope
Vertigo H un Impart .
Silver Plate 123 Idle Dell
Evening Story .. 108

109
107 
106

... Ill 
115 
104 
112

3 ant.

115
117 
M2

3 an*

M3 
. 115

118
108 
115 
111 
MS
110

Ml 
112 
116 
116 
109

Charlestown
I rte COURS» 5600. » réclamer. 3 an» 

et plut environ 7 furlong».
Gomel .Miller' 3.80 2 40 2 20
Without iMcDermott) 6 00 3.00
Woofle t William» i 3.00

Tempt 1 28 2-5. Ont au»»! couru: Jante» 
J Curley. Paula » Choice, Artro, Agency, 
Allagatam.
•>r COURSE — 8800. a réclamer, 3 an» et

plu». 7 furlong».
Courage Bead iMartine») 13 60 6 60 3.80 
Valiant Dick iHartlry) 3.40 2.80
Wye Care (Buthi 3.80

Temp* t 28 Ont au»»l éouru: Ethrlt-
ptrk, Dark Mit» Blg Tor». Marklet». Green 
Itle. Waygood Girl. Bonnle World.

PARI DOUBLE 541 40.
;{e COURSE 51 000, allocation», 2 

rnvtion 6 furlong».
Doll foot l Butt. • 4 20 3 20
lllumlitlon 'Belanger i 4.00
Nerve iGordoni

Tempi I 16 2-5 Ont amtl couru: 
rantrlla. War Pomp A Blonde. Chirrup.
Bull Hyde Air Olrl, ounny Star.
| e COURSE - 81.000. a réclamer, 4 an» 

rt plu», 6 1-2 furlong».
Archmere 'Gordon i 15 20 7 00
lintrel lArdulnl) 1*60
üolo Tir iMartlnr«i 

Truip» 1.21 2-5 Ont au»»l couru 
Dllch. Marri Gold Joe’» favorite. Boita 
Olrl. Ber D. Halltan. Cookie Bahy.

t OURSE — 81 200. a réclamer. 3 an» 
environ 7 furlong»

Klotlda Farmer iRegal toi 14 80 8 60 t «0
Good Go»tip lArdUtntl 9,60 4.60
Grerlac i Br’.anger > 3.60

Temp» 157 Ont au»»l couru. Ned» 
Polly. Triple f. Admiral'» Tune. Grab 
Bag. H «-nuire.
(Je COURRE — 51.200. allocation*. 3 an» 

rt plu». 4 furlong».
Chaffre-Der Regalbutoi 9 80 6 40 4 20
Han-Chu iMillet' . 11 60 5 80
Utile Orchid 'Buihl 4 00

Temp»: .47. Ont au»»l couru: Shined Up. 
Aura Lee, a-By Me, Ml»» Prime. a-Make 
Hay, Tlnk. 

a—Entree: Ja Paoll.
■Jr ( tu use — il 000, a réclamer. 3 an»

1 1-2 mille.
Strada tArdulnii . 11 20 7.60 4.00
Mlnnlx (Lawi 6 20 4.00
Epie Chance <Martinet» . 3 60

Tempt: I 49 3-5. Ont au«»l couru: AU 
wayi Laie Abbeitale. Coati Town. Buc­
kle* Lad. Corn King, Hullle. Bright Omen 
j^e COURSE — 51 000, k réclamer. 4 an» 

et plu», l 1-8 mille.
Comeallye .William») 17.40 10 80 7 60
St Band -Belanger1 6 10 5 40
Bliklt )Milleri 4 40

Tempt 1 54 2-5. Ont au»»! eo'iru: King • 
Guard flaring Aetna, llndder. Mattie 
Girl Albatro»» flea Lore.

an»,

2 60 
3.00 
4 30 
Ta-

6 20 
8 20
4 40
nig

blessures aux oreilles, les coupures 
aux yeux Pt pourrait éliminer le 
nombre de K.O. techniques dûs 
aux coupures aux yeux".

‘Fl n’y a rien d’anorrnal concer­
nant ta protection des athlètes 
dans n’ihiporti quelle sphère .spor­
tive". a ajouté Miller. "L'usage du 
prolecteur crânien est pour préve­
nir les blessures graves auxquelles 
sont exposés les boxeurs. C’était 
l’objectif lorsque fut adopté le 
casque protecteur dans le foot­
ball".

A New-York, le docteur Thomas 
K. Gonzales qui a pratiqué I autop­
sie sur le boxeur West a l’hôpital 
Bellevue, a déclaré que le pugiliste 
nègre de Washington avait succom­
bé a une hémorragie cérébrale, cau­
sée par un "coup ou une chute."

En conseillant l'usage du protec­
teur crânien, le colonel Miller a 
laissé entendre qu’une telle protec­
tion pour les boxeurs ne diminue­
rait aucunement le nombre de mise 
hors de combat ni ulentirait l'ac­
tion.

A l'entrainement. ,a majorité des 
bo-i'ws profes?ton.uilf utilisent un 
tel protecteur pour éviter tout ac­
cident. Joe Louis, ex-champion 
mondial poids lourd, a souvent uti­
lisé le protecteur crânien dans les 
combats hors-concours. Les boxeurs 
des colleges font l’usage d’un tel 
protecteur depuis 15)49.

"■ ■ — - ♦ -

La 25e saison de 
la ligue de l'Est

Lundi dernier, Son Honneur le 
maire Jean Langclier mit le puck 
au jeu alors que s’est ouvert la 
25c saison de la Ligue de l’Est, du 
président M. Hotnéo McDuff. Dans 
cette joute, le champion de l’an 
dernier, le Pointe aux-Trembles gé­
ré par "Slim" Mercier et le Beau- 
rivage de J.-P. Boutin ont annulé 
au compte de 3 à 3. Pour le Beau- 
rivage. Raymond Gibeau fut le hé­
ros en comptant les 3 buts des 
siens tandis que ceux du P-A-T fu- 
.cnt enregistrés par Jean Lusignan, 
Roger Lusignan et Jean Monette.

Dans la deuxième joute, la ron­
delle fut mise au jeu par M. Mar­
cel Monette, M.P., alors que le Du- 
péré Frères, géré par (Jérard Ca­
ron. l'emporta facilement sur le 
Montreal Est du gérant Bert Bar- 
nabé au score de 8 a 2. Jean Le- 
may se distingua le plus pour les 
gagnants tandis que Bernard Du- 
fort enfila les 2 buts des perdants.

Les prochaines parties seront 
dispu'(’(•> h tut . .'.b décembre. 
Dans la première joute disputée a 
8 hrs 15 p.m. le Dupéré Frères af- 
frontera le Pointc-aux-Tremblcs 
tandis que dans l’autre joute. le 
Montréal-Est rencontrera le Beau- 
rivage. ♦----------
Nomme arbifre

PASADENA, Cal. <U.P.) — De 
Witt Gibson, de Winnctka. III., a 
été nommé arbitre pour la joute 
de football Hose Bowl entre Michi­
gan et Californie, le 1er janvier 
prochain, ont annoncé les commis­
saires du "Big Ten" et ceux de la 
ligue Conférence.

La mauvaise posture est respon­
sable de bien des ennuis physiques. 
Une posture affondréc ramasse en­
semble l’estomac, les intestins et 
les organes de l’abdomen. De mê­
me, une posture comprimant l’es­
tomac et l’abdomen peut empêcher 
les poumons de se dégager libre­
ment.

A la demande de la deuxieme 
(1950) conférence des organismes 
directeurs des sports et avec la 
permission de Thon. Paul Martin, 
le Conseil national d’aptitude phy­
sique commandite une troisième 
conférence et convoque les repré­
sentants des organismes nationaux 
directeurs des sports, à Ottawa, 
pour les 19 et 20 janvier 1951.

La conférence sera organisée et 
dirigée d’après le même principe 
et aux mêmes conditions que les 
première et deuxième conférences.
Programme

Aucun programme complet n’a 
encore été arrêté, mais les articles 
suivants et probablement d’autres 
seront inscrits au programme qui 
sera soumis a l’approbation des re­
présentants a l'ouverture de la 
Conférence. La Conférence aura 
probablement lieu dans la salle du 
Comité des Chemins de fer de la 
Chambre des communes, et elle 
débutera à dix heures du matin.
Articles probables au programme

.1—Presentation* du procès-ver­
bal.

2— Rapport du président.
3— Election du président de la 

conférence de 1951.
4— Proposition du feuilleton.
5.—Communications — étude ou 

renvoi aux comités.
8.—Rapports des comités: dépo­

sés ou remis au comité des sessions. 
Rapports attendus — 'a» autre rap­
port du Comité de la constitution; 
(b> aytre rapport du Comité sur le 
statut d'amateur; (c> rapport du co­
mité sur les droits de douane sur 
le matériel de sport; 'd> rapport 
du comité sur une "enquête natio­
nale".

7. —Présentation d'un plan pour 
le financement régional, national, 
et international des sports et des 
événements athlétiques pour ama­
teurs.

8. —Nomination des comités des 
sessions.

9. —Affaires nouvelles.
10. —Résolution de la quinzième 

réunion du Conseil national d'apti­
tude physique ivoir copie ci-inclu­
se».

11. —Rapports des comités des 
sessions.

12. —Autres articles acceptés par 
la Conférence, pour étude.

13. —Ajournement avec ou sans 
débat.
Résolution XI

"ATTENDU que les conférences 
organisées par le Conseil national 
d’aptitude physique, pour les re­
présentants des organismes cana­
diens directeurs des sports, ont été 
bien accueillies et réussies;

ATTENDU qu’il faut, de la part 
du Conseil, un nouvel effort;

ATTENDU que les organismes 
directeurs des sports n’ont pas 
complète leur propre organisation;

PAR CONSEQUENT. IL EST 
RESOLU QUE le Conseil, en con­
formité de sa première intention, 
recommande a lu troisième confé­
rence des organismes directeurs 
des sports de compléter leur pro­
pre organisation lors de ladite con­
férence et que les responsabilités 
officielles du Conseil dans ce do­
maine cessent, une fois que sera 
complétée la documentation de la 
troisième réunion;

ET IL EST RESOLU DE PLUS, 
QUE les membres de ce Conseil i 
comme tels et également à titre i 
d’officiels provinciaux, continuent1 
de donner toute l’aide possible aux j 
organismes directeurs des sports 
et à leur organisation."

R. Boileau a 21 points dans la 
Métropolitaine; joutes de ce soir

Les clubs St-Vlncent-de-Paul et 
Chevaliers de Colomb se sont rap­
prochés à une joute seulement de 
ia 2e position, détenue par le St- 
Ambroise par leurs impressionnan­
tes victoires de la semaine dernière 
sur les meneurs. Le programme de 
ce soir oppposera les deux gagnants 
dans la première partie alors que 
les Chevaliers feront face au St- 
Vlncent. Dans la 2e joute les deux 
perdants en viendront aux prises, 
soit le college Dostaler et le St- 
Ambroise.

Les Chevaliers ci le St-Vinecnt 
lutteront pour quitter la dernière 
position qu’ils occupent conjointe­
ment. tandis que le St-Ambroise 
tentera de remporter sa première 
victoire de la saison sur les cham­
pions. L’enjeu de ces deux joutes 
est très important et du jeu rapide 
est anticipé dans ies quatre camps.
Les compteurs

Chez les compteurs du circuit, 
Réal Boileau conserve toujours la 
première position, suivi de près 
cependant par Raymond Gibeau 
du Dostaler. Bob Gosselin et Mar­
cel Trépanier des Chevaliers ont 
fait d'énormes progrès, se hissant

en 3e et 6e place respectivement. 
Dans le nombre total de punitions 
infligées a chaque club le St- 
Ambroise, joue d'emblée, le rôle 
de vilain avec un total de 120 mi­
nutes. Viennent ensuite le Dostaler 
avec 67. St-Vincent-de-Paul 44. et 
Chevaliers de Colomb, avec seule­
ment 28 minutes.

B A Pt*
B A PI»

R Boilrati. H Amb. 7 14 21
R. Gibeau. Dott. 9 10 19
B. Oostelln. C. d* C. ... 13 5 18
F. Boileau. B. Amb 10 6 16
J.-'L. S.-Laurent, Do»t. .. 9 6 15
M TrBpanler. C. dr C. .. 10 4 *4

14F. Oratton H Amb. 10 ,
N Venu. S Amb 5 • 14

ADDIS EST CHAMPION
CHICAGO. — Bob Addis, ancien 

voltigeur des Royaux de Montréal, 
qui portait l'uniforme du Milwau­
kee la saison dernière, a remporté 
le championnat dos frappeurs de 
l’Association Américaine avec une 
moyenne de .323. Bert Haas du 
Minneapolis et Taft Wright du 
Louisville ont fini deuxièmes sur 
un pied d’égalité avec .318.

Viennent ensuite: Bill Reed. Mil­
waukee et Ed Fitzgerald du India­
napolis avec .313; Ray Dandridge 
du Minneapolis avec .311; Maurice 
Mozzali du Columbus, 307; Bob 
Cerv, du Kansas City, .304; Paul 
Campbell du Toledo, .300 et Jim 
Pendleton du S.-Pau! avec .299.

Conseils du S.-F.-X. 
aux jeunes skieurs

Les organisateurs du club de ski 
Saint-François-Xavier, se font un 
devoir de venir en aide a tous les 
skieurs en leur donnant les sages 
conseils, pour la présente saison. 
Nous sommes en mesure de le faire 
plus que tout autre parce que. tous 
les soirs, a la montagne, plus de 
vingt-cinq skieurs apprennent à 
faire du ski. sous nos instructions 
et nous avons constaté, malheu­
reusement. que la plupart des 
skieurs ont une des 3 choses es­
sentielles qui manque. Soit des 
bonnes bottines, soit un bon atta­
chement a courroie, ou a cavlc. ou 
soit le contrôle de leurs mouve­
ments. Ce dernier s'obtient après 
avoir fait l’acquisition des deux 
premiers.

Alors, nous concluons que l'achat 
d'une bonne paire de bottines, et 
de bons attachements, serait le 
plus sage mouvement, avant d’évo­
luer sur les pentes. Il est encore 
temps de s’inscrire au Saint-Fran- 
çois-Xavler, en s'adressant au se­
crétaire-trésorier. M. Roger Monet­
te, 469 rue Bréboeuf, FR. 5277.

(Communiqué)

ETRANGE ... MAIS VRAI ! Elsie Hix

Il n’y o jomois plus 
de 5 cclipics de soleil, 

partielles et totales, 
par année

ELY SAMUEL PAWEK-

officier dans l’Armée américaine 
el indien Scncca, a été choisi 

pour traduire le document officiel 
mettant fin à la guerre civile. 
Auparavanl, il avait été refusé 
par deux fois comme officier 

dans l’Armée, parce qu'il 
n'était pas citoyen 

américain !

Bien qu'on en trouve 
ailleurs dons le mrnde,

les cygnes noirs ns
viennent que 

d'Australie ï
HI k» V»*4«r«HI k. F#» 09 —Al • f**»

BEAU-BEC — Démonstration jeff Hayes

MW*
i

FERDINAND — Ce qu’on appelle mal tourner Mik

I 18 pouces 
Pourquoi ?3 >

Quèlle largeui \ 36 pouces
. . divise 

deux
avex-vous, 

maman ?

Cep. IflQ k, U"’),» !-«.

Je veux pelleter . . . . . rien que ce qu il faut

MARIE LINOTTE — Ultimatum R. M. Brinkerhoff
Il essaie peut-être de voler 
le cheval de l'oncle Ben

PAPA : Il y a un 
homme qui fouille 
autour du garage

7

Je vous donne jusqu à demain 
Je reviendrai. Salut

Je vois que vous avez un 
chevol dans votre garage 

Ces défendu. Sortex-leQt serait 

trop beau

a
*
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Dam TArmée

Partie de la 
solde allant 
à la famille
OTTAWA. — Le ministre de la 

Défense nationale. M. Brooke Clax- 
ton. » fait savoir que le nouveau 
relèvement du tarif de la solde ver­
sée aux militaires des forces ar­
mées entraînera une revision de la 
délégation de solde h laquelle les 
militaires du Contingent spécial de 
l'Armée canadienne sont présente- 
.■nent astreints vis-à-vis des person­
nes a leur charge. Toutefois, le mi­
nistre a signalé qu'une partie seu­
lement de l’augmentation de la sol­
de ira aux personnes en état de 
dépendance. Les rajustements sont 
effectués de telle sorte que le mili­
taire disposera pour ses besoins 
personnels, d’un montant plus éle­
vé qu'auparavant. suit de $6 par 
mois dans le cas d’un simple soldat.

La délégation obligatoire de sol­
de aux personnes à charge ne s'ap­
plique qu’aux militaires mariés du 
Contingent spécial de l’Armée ca­
nadienne et varie légèrement selon 
qu’ils ont ou non des enfants a leur 
charge. Les militaires de l’Armée 
régulière ne sont pas actuellement 
astreints à verser cette partie de 
leur solde aux personnes à leur 
charge, mais ils peuvent le faire 
s'ils le désirent.

En vertu du nouveau tarif de 
la solde, les militaires mariés du 
Contingent spécial qui ont un ou 
plusieurs enfants reçoivent une 
augmentation mensuelle de $15 en 
ce qui a trait à l'allocation pour 
absence du foyer. Ce montant doit 
être versé au complet a leur fa­
mille. Les militaires mariés, mais 
sans enfant, ne touchent pas une 
telle augmentation, qui constitue 
un facteur de variation dans le 
nouveau tarif de la solde.

Toutes les délégations obliga­
toires de la solde seront augmen­
tées à partir du 1er janvier 1951, 
ce qui veut dire qu’on commencera 
d’en tenir compte lors de l’émis­
sion des chèques adressés, à la fin 
de janvier, aux personnes à charge 
des militaires. Toutefois, comme 
les militaires sont libres de foire, 
en tout temps, des remises de sol­
de aux personnes à leur charge, 
on leur rappelle qu'ils peuvent, 
dès décembre, faire bénéficier 
leurs familles des nouvelles aug­
mentations de solde.

Nécessité 
d'une formation 
sécuritaire

Une nouvelle preuve convain­
cante de l’absolue nécessité pour 
tous les techniciens sortant des 
écoles techniques de la province 
d’avoir une formation sécuritaire 
approfondie est démontrée par l’in- 
térét spontané qu’apporte le pre­
mier magistrat de la cité de Mont­
réal, Son Honneur le maire, M. Ca- 
millien Houde, qui a tenu à prési­
der l’ouverture officielle du cours 
de sécurité industrielle donné sous 
l’égide de la Ligue de Sécurité de 
la province de Québec, à l’Ecole 
Technique de Montréal.

Cette formation essentielle pour
les gradés des écoles techniques ap­

pelés à devenir les chefs d’indus­
trie, a pris naissance en 1932, avec 
la sanction officielle du gouverne­
ment provincial et l’assentiment de 
l’honorable ministre de l’Instruc­
tion publique de l’époque.

La rédaction d’un cours élaboré, 
en huit leçons, a été confiée au 
Col. Arthur Gaboury, l’âme diri­
geante du mouvement sécuritaire 
dans la province et fondateur de 
la Ligue de Sécurité du Québec. 
Ce cours est inclus, chaque année 
depuis, dans le curriculum des éco­
les techniques de Montréal, Qué­
bec, Trois-Rivières et Hull.
A l’étranger

Le cours, donné ici dans notre 
Québec, a eu ses échos à l’étran­
ger En octobre 1949, son initia­
teur, le colonel Arthur Gaboury. 
était l’invité d’honneur de l’Asso­
ciation des industriels de France 
contre les accidents du travail, lors 
de l’inauguration d’un cours iden­
tique donné au Conservatoire na­
tional des arts et métiers, à Paris, 
sous la présidence du Dr André 
Salmont, titulaire de la chaire de 
sécurité du travail.

Le cours est actuellement en 
marche à l’école technique de Qué­
bec sous la direction de l’officier de 
sécurité du district.

Un bref synopsis du cours nous 
montre qu’il touche aux phases les 
plus essentielles à la formation des 
techniciens à savoir: 1—Définitions 
et notions générales; 2—Moyens 
physiques de prévention; 3—L’édu­
cation de sécurité; 4—l’organisme 
de sécurité; 5—La statistique, ins­
trument de recherche dans les cau­
ses d’accidents; 6—Les règlements 
de sécurité; 7—La fatigue indus­
trielle, 8— Organisation des pre­
miers secours.

Le cours d’inauguration portait 
sur les définitions et notions géné­
rales de la sécurité prouvant d’une 
façon non équivoque que la coopé­
ration du contremaître est la base 
de tout programme sécuritaire. On 
y fait, la preuve que tout program­
me. qui doit être mené a bonne fin. 
doit relever du contremaître qui 
est le chef véritable de l’ouvrier, 
car c’est lui qui est sorti des rangs, 
qui connaît à fond les diverses opé­
rations — il connaît le travail par­
ce qu’il l’a fait lui-méme — qui 
dicte ce qu’il faut faire ou ne pas 
faire — qu’il est en mesure d’en­
seigner à l’ouvrier comment il doit 
s’y prendre pour accomplir son tra­
vail sans danger.

Le technicien possédant une no­
tion approfondie de l’établissement 
et du fonctionnement de la loi 
amendée de compensation est en 
mesure de mieux comprendre le 
coût exorbitant des accidents 
d’usine. En plus des millions de 
dollars adjugés chaque année par 
la commission des accidents du tra­
vail aux accidentés et leurs dépen­
dants, il sait qu’il existe un autre 
coût, appelé "coût caché”, qui en­
tre en ligne de compte et que les 
pertes totales subies par l’em­
ployeur et l’employé est de quatre 
fois plus élevé que le coût noml-

Mieux vaut geler 
qu etre asphyxié

Chaque automne et chaque hiver, 
plusieurs centaines de personnes

I perdent la tie par suite d’un cm-, 
, poisonnement par l’oxyde de carbo- ) 
, ne. C’est à cause de ce fait que les 
hvgicnistes du ministère provincial 

, de la Santé que dirige l’honorable 
J.-H.-A. Paquette, md.. recomman- 

; dent au public de ne "jamais pro- ; 
I duire de combustion dans une plè-: 
I ce hermétiquement fermée, même | 
[ si c’est en hiver et par les plus i 
grands froids."

L’oxyde de carbone, chacun le 
sait, est le produit de toute combus­
tion imparfaite. A l’état pur. il ne 
décèle sa présence ni par l’odeur, 
ni par le goût, ni par la‘couleur; 
c’est pour ceia qu'on l’appelle "la 
mort invisible". 11 tue en se fixant 
sur les globuies rouges du sang 
qu’il détruit, ce qui équivaut à une 
asphysie interne. En basse concen-

itration. il produit les symptômes 
; suivants : mal de tête, serrement 
aux tempes et débuts d'engourdis­
sement. En haute concentration, il 
amène un sommeil dont on ne se 

I réveille pas soi-même; c'est la 
mort. Comme dans tous les cas d’as­
phyxie. la respiration artificielle 
par la méthode Schafer, si elle est 
appliquée à temps et. avec toutes

les précautions avant, pendant et 
après, peut ressusciter l’asphyxié.

Les moteurs à essence (gazoll- 
ne), ceux des automobiles par 
e x e m p 1 e, produisent beaucoup 
d'oxyde de carbone. Dans un ate­
lier ou un garage fermé, il ne faut 

l jamais mettre le moteur et. marche 
et le réchauffer sans faire commu- 

' niquer le tuyau d’échappement

avec l’extérieur. Il ne faut jamais I 
se servir d’une chaufferette à gaz 
dans une pièce fermée, comme une 
chambre de bain. Dans les maisons, 
que ce soit à la ville ou à la cam­
pagne, une precaution élémentaire 
consisté à toujours garder quelque 
part une fenêtre à demi-ouverte. 11 
vaut mieux avoir froid que de s’en­
dormir pour l’éternité.

MORRIS S
FINEST

SLOE GIN
UN PRODUIT CJO-iAD'tN

N
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Encore la 
GRANDE NOUVELLE 

dans le domaine 
de l’auto!

regards portent
la “ROCKET”

lout le monde la regarde! Tout le monde en parle! Tout le monde aime cette 
sensationnelle “Rocket 88” d’OIclgmobile. tët comment pourrait-on 
nVn étonner? Car où est runtoinobilintc «jni n’est pas transporté «le joie 
par une éclatante performance cl par une douceur veloutée! Quel est 
l’automobiliste qui n’apprécie pas l’économie d’une réelle haute compression 1 
Et c’est ce qui vous est offert dans cette valeur merveilleuse qu est 
rOIdsmobile “88”! Avec le moteur “Rocket” épatant, vous obtenez— 
dans toute “88”, la célèbre commande h)draumntique- In commande 
vraiment automatique qui a démodé complètement la pédale 
d’embrayage ; ï ; et qui fait de la conduite un plaisir sans effort!

OLDSMOBILE UNE VALEUR GENERAI MOTORS

CHEVROLET MOTOR SALES CO. OF MONTREAL, LTD.,
2085 ouest, fuo Stc-Cothcrine, Montrcol, Que. — WE. 6781

DUVAL MOTORS LIMITED,
529, rue Jorry — TA. 7211

ROBITAILLE MOTORS LTD.,
5004-5016, bout. Décarie — WA. 8171

LEDUC AUTOMOBILES (CANADA) LTD.,
3421, avenue du Parc (près Sherbrooke) — BE. 2841

DES CHATELETS AUTOS LTEE,
4590, rue St-Déni» — LA. 0186

DOYLE MOTORS LIMITED,
4501, ave. Bannantyne, Verdun, Qué. — YO. 1131

DUVAL MOTORS LIMITED,
3930 e»t, rue Stc-Catherine — FA. 3542

RANGER MOTOR SALES,
2225, rue Notre-Dame, Lachine, Qué. — Zone 8-197 

GARAGE DESCHAMPS,
94, rue Ste-Annr, Ste-Anne de Bellevue, Que. — Tél. 661

CONSTRUITE AU CANADA - ÉPROUVÉE AU CANADA • POUR LES CANADIENS
I
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POTINS FINANCIERS
Ln rrprLsr des activités, hier, 

sur la bourse de N*‘v York, après 
le Ioiir couse de trois jours a 
l'occasion de la grande fête 
chrétienne de Noël, a été mar­
quée par une certaine irréfiula- 
rité de la liste mobilière; ee 
que nos bourses de .Montréal et 
de Toronto reflétèrent quelque 
peu. Quant à la bourse de Lon­
dres elle était fermée, à l'occa­
sion du Hoxinfi Day — il ne 
s’afiit pas d’un “jour de boxe’’, 
car il sifinifie “jour de cadeaux’’ 
— Le marché de Chicago affi­
cha une tenue plutôt intéressan­
te tandis que le marché des 
xrains de Winnipeg demeurait 
ferme à l’occasion du Hoxinfi 
Day.

* * *

Les décisions énergiques pri­
ses par le gouvernement améri­
cain depuis quelques temps ex­
pliqueraient la belle tenue de 
Wall Street avant Noël, en dépit 
de l’esprit des fêtes. Le monde 
des spéculateurs n’attachent évi­
demment que peu d’importance 
aux influences saisonnières et ils 
s’évertuent plutôt a peser les 
avantages résultant des prochai­
nes commandes d’armement.

* * *

Si les opérateurs a la bourse, 
canadiens comme américains, 
ont été optimiste:, avant Noël, 
c’est à se demander s’ils le se­
ront autant maintenant que les 
dépêches veulent que les Com­
munistes chinois traversent pour 
de bon, le 38e parallèle en Corée 
et se dirigent vers le Sud. avec 
l’intention bien arrêtée de forcer 
les Américains a sortir du con­
tinent asiatique.

Il pourrait bien y avoli du nou­
veau concernant l’industrie auri­
fère en fin de semaine; ce que 
nos mines d’or refléteraient. 
Pour le moment, leur tenue in­
décise démontre que les espé­
rances sont plus ou moins fon­
dées. Quoi qu’il en soit, le gain 
accusé par McIntyre sur la place 
locale, hier, nous semble un 
excellent Indice. qu’Ottawa fera 
quelque chose pour l’industrie 
aurifère canadienne.

$ * f
Comme on comptait 719 reculs 

vs 267 gains hier ? Wall Street, 
ce n’est donc pas sans raison que 
l’on peut dire que le marché 
américain a retraité, sous la 
pression générale des ventes.

C’en est avscz pour inciter cer­
taine prudence aujourd’hui...

Selon le Bureau du Travail 
des K.-!., 13.000,000 d’ouvriers 
américains ont gafiné en moyen­
ne le mois dernier $62.06 par 
semaine, soit un record. Et dire 
qu’à ce salaire, Il y a. encore, 
des mécontenta... alors que dans 
notre pays In moyenne est d une 
quinzaine de dollars de moins 
et davantage pour la majorité 
des autres pays du monde.

* * »
Deux mines québécoises se 

sont particulièrement distin­
guées cette année, par leur gé­
nérosité envers leurs actionnai­
res. Ainsi. Sullivan Consolidated 
Mines leur a distribué 29 rts par 
action et Fast Sullivan, «7 rts; 
soit donc des totaux de SI,600,- 
000 et $2,800,000 respectivement, 
en regard de mises de fonds de 
$660,000 et $3.750.000 a leur dé­
but. 1950 aura donc été une an­
née très remarquable pour ces 
deux entreprises. F.n ce qui con­
cerne la première compagnie, 
on nous informe que l’année qui 
s’achève aura été une année re­
cord relativement au développe­
ment de son minerai qu’elle est 
en train d’exploiter entre le ni­
veau de 1.750 et 2,500 pieds de 
profondeur. Quant a la deuxie­
me entreprise mentionnée, qui 
ne compte que deux années de 
production, elle a vu son puits 
atteindre 1,950 pieds de profon­
deur cette année et nous appre­
nons qu’il sera poursuivi, au 
cours de 1951, un vaste program­
me d’exploration entre la pro­
fondeur précitée et le niveau de 
1,000 pieds.

* • *
Comme on estime la récolte de 

coton cette année outre-frontière 
a 9,945,000 balles, en regard de 
16,128,000 balles en 1949, il ne 
serait donc pas étonnant que les 
prix des textiles soient plus éle­
vés l’an prochain, d’autant plus 
que ce produit est considéré com­
me un matériel stratégique dans 
l’exécution des programmes d’ar­
mements en Amérique du Nord. 
Dans de telles circonstances, les 
actions de Dominion Textile, Ca­
nadian Cottons, Wabasso Cottons, 
etc., devraient rencontrer de plus 
en plus la faveur des spécula­
teurs, d’autant plus que leur* re­
cettes devraient refléter les fac­
teurs précité*.

En marge des rapports annuels 
de la Banque de Toronto et de 
Investors Mutual of Canada Ltd.

L’abondance des nouvelles après trois jours de congé nous oblige 
à commenter plusieurs sujets dans notre chronique d'aujourd’hui.
La Banque de Toronto, plus généreuse cette année 
envers scs actionnaires

Il ressort du 95e rapport annuel que la Banque de Toronto fait 
parvenir a ses actionnaires que 1950 a été une fort bonne année pour 
cette importante institution qui, bien que possédant son siège social 
dans la ville Heine, étend aujourd'hui ses activités par tout le pays. 
Sait-on qu’elle possède 214 succursales, dont une vingtaine dans notre 
province — récemment, elle en ouvrait même une à (Jranby. t ne 
analyse de l’état financier de cette banque révèle des profit* de $2,560.- 
«92. contre $2.530.000 en 1949. De tels bénéfices seront, évidemment, 
bien vus des actionnaires, d'autant plus qn’après paiement de $840,000 
en dividendes, plus un boni de $120,000 payable le 15 Janvier 1951, - 
c’est donc un total de $960,000 en 1050 vs $1140,000 en 194!» il est 
resté un solde de $247,815. lequel reporté au compte de Profits et 
Pertes a donné un solde global de $1.678.160. ti rapprocher de $1.430.- 
351 précédemment. C’en est assez pour croire à l'adoption à l'unani­
mité du rapport précité, lors de la soumission de ce dernier aux déten­
teurs d’actions de la Banque de Toronto, réunis au début du mois 
prochain à son imposant siège social pour la tenue de l’assemblée gé­
nérale annuelle des actionnaires, d’autant plus que ee rapport indique 
bien des records, comme on le constatera par ce qui suit.
Actif, dépôts et prêts commerciaux de la Banque de Toronto 
à des “chiffres sons précédents''

Nous vêtions de dire qu’l! y eut bien des records d’enreglstrés par 
la Banque de Toronto celte année. Kn effet, son actif global atteint, 
maintenant, le chiffre “sans précédent” de $487.HOU.000 en regard de 
$459,000.000 précédemment et de $148,012.366 seulement avant la guei 
re soit en 1038. On peut juger de l’exeellenee de cet actif, puisqu’il 
comprend pour $80.117.373 de disponibilités de caisse, pour $183.688.- 
903 d’obligations fédérales et provinciales, pour $25.500.405 d’obliga­
tions municipales, etc., en un mot. son actif réalisable représente 66.84 
pour cent rie tous les engagements de la banque envers le public, com­
parativement à 71.68 pour cent précédemment et 73.43 pour cent, en 
1938. Ces contractions successives dans le degré de liquidité sont loin 
d’ètre un développement défavorable... tout au contraire, puisqu’ils 
sont une preuve que le public a de plus en plus recours à ses bons 
offices. La preuve, c’est que scs prêts courants ont augmenté de $34,- 
000.000, au cours du dernier exercice financier, à $178.000.000. — chif­
fre qui se trouve 3 1-2 fois plus considérable qu’en 1938. Il n’y « pas 
que le monde des emprunteurs qui exprime sa confiance envers la 
Banque de Toronto, car, l’on peut en dire autant du monde des épar­
gnants, puisque le total des dépôts, confiés a ses soins, atteint “le plus 
haut chiffre encore vu dans sa longue histoire de 95 ans", soit $460,331.- 
337, _ en 1049. le total avait été de $433.958.186. On notera. Ici, que 
les dépôts, provenant du public proprement dit, ont accusé h eux seuls 
une augmentation de $16,000,000 à $422.000.000.
Le premier rapport annuel de Investors Mutual of Canada Ltd. 
indique un portefeuille bien diversifié

Investors Mutual of Canada Ltd vient de faire parvenir à ses 
actionnaires le rapport annuel couvrant ses activités pour la période 
financière close le 31 octobre 1950. L’on notera, ici, que c’est le pre­
mier état financier publié par cette institution de placement dont 
l’actif global a passé de $104,000 en janvier 1950 à $456.000 a la fin 
d’avril. $1.012.000 à la fin de Juin et à $2.512.862 au 31 octobre 1950, 
soit à la fin du premier exercice financier de cotte société progres­
sive. Ce dernier qualificatif n’est pas de trop, si l’on tient compte 
des progrès marqués révélés par les chiffres ci-dessus et. aussi, compte 
tenu du fait que la progression semble vouloir continuer, puisqu’à la 
fin de novembre son actif global atteignait près de $3.000,000. Une 
analyse de son portefeuille révèle pour au delà de 104 valeurs diffé­
rentes, dont 13.2 ryuir cent dans des entreprises de métaux non ferreux, 
11.1 pour cent dans des valeurs papetières. 9.8 pour cent dans des 
utilités publiques. H.l pour cent dans des compagnies de boissons et de 
produits alimentaires, 8 pour cent dans des titres de magasins, 7.7 pour 
cent dans des aciéries, 6 pour cent dans des textiles, 5.4 pour cent dans 
des titres de construction. 4.7 pour cent dans des titres bancaires. 3.3 
pour cent dans des valeurs de chemins de fer. 2 8 pour cent dans des 
valeurs pétrolières, 2.1 pour cent dans des actions de compagnies d’ins 
truments agricoles. 2 pour cent dans des titres de cies d’appareils élec­
triques, etc. Comme on le voit, son portefeuille est des plus diversifiés, 
ee qui constitue une bonne chose, particulièrement à cette époque ou 
maints développements internationaux, politiques et fiscaux peuvent 
influer sur les cours de différentes catégories de valeurs mobilières.
1950. lo meilloure année encore vue par
('Investors Syndicate of Canada, Limited, dans le Québec

Vu les considérations précitées, rien donc d étonnant que les 
cours des titres offerts aient varié de $5.37 à $6.09 durant les derniers 
11 mois. Nous tenons, Ici, à faire remarquer au public qu’il a été 
payé, en juillet et octobre de cette année. 6 et 6 1-2 cents en divi­
dendes respectivement sur ces titres d’Investors Mutual of Canada Ltd 
— il y en a 465,947 en circulation présentement, répartis entre 1,600 
actionnaires — une société sous la direction de Investors Syndicate of 
Canada Limited, soit dit en passant. Comme on sait, sans doute, cette 
dernière entreprise fait des affaires au pays depuis 1941 et s’il est 
vrai que son siège social se trouve a Winnipeg, il n’en est pas moins 
vrai que ses activités s’étendent, de nos jours, un peu partout au Canada 
et Jusque dans notre province où elle possède d’importantes succursales 
à Montréal, Québec. Trois-Rivières et Sherbrooke — incidemment la 
succursale locale, occupant, maintenant, de spacieux bureaux rue Mc­
Gill. se serait particulièrement distinguée, et, au dire de M. Andrew 
H. Hughes, gerant de (’Investors Syndicate of Canada Ltd pour la 
province de Québec, "1950 sera la meilleure année encore vue pour 
celte institution dans le Québec.”

Marcel CLEMENT

Nos hommes d’affaires

>1. Gerald Dansereau,
président de la maison Danse- 
reau & Poirier Liée, de .Mont­
real. qui a été élu secrétaire-tré­
sorier de l'Association des ma­
nufacturiers et marchands de 
bois du Québec, à l'assemblée an­
nuelle tenue à Montréal.

Bourse de
MONTRÉAL
Asbestos touchait un som­
met hier sur la place locale
— Activités, plutôt modé­

rées
La semaine a bien débuté sur la 

place locale, après trois jours de 
congé à l’occasion de la grande fê­
te chrétienne de Noël.

41.700 actions industrielles chan­
gèrent de mains, hier, tandis que 
le virement minier atteignit 146,- 
900 actions.

Aluminium continuait de se dis­
tinguer parmi les titres haut coté* 
et clôturant a 102 1-2, tandis que 
Smelters s»- fixait à 125 1-2.

Fast Sullivan cotait inchangé 
parmi les métaux usuels et Anacon 
continuait d’étre populaire dans ce 
groupe et il passait de 2.70 à 2.80.

Asbestos touchait un sommet à 
38 1-2 parmi les mines d'amiante.

Klectrolux était soutenu a 12 7-8 
parmi les titres d’électricité, de 
même que Shawinigan W. and P. 
a 31 M.

Brown touchait 10 1-2 parmi les 
papeteries et Pauls Service se his­
sait a un '-oninu! parmi les spé­
cialités.

Athuna glissait a un nouveau has 
parmi les mines, de même que Ne- 
chi et Koyran.

Steep Hock a 7.00 était à son 
plus haut point encore vu cette 
année.

Sullivan demeurait ferme à 2.80 
et Mining C.'orp. cotait 18 3-8.

Plusieurs industries 
utilisent le platine

NEW-YORK. — “La demande 
pour du platine est a un niveau 
élevé; son usage accru à des fins 
industrielles démontre l’avantage 
économique de ce métal précieux 
pour un rendement extraordinai­
re”. C’est ce qu’a déclaré M. C.-W 
Engelhard, passant en revue l'an­
née 1950 pour ce métal. Celui-ci 
remplace son père M. Chattes 
Engelhard, décédé le 1er décembre 
dernier, comme président de Baker 
& Co., ine., importants vendeurs et 
manufacturiers de platine.

M. Engelhard a parlé de l'usage 
du platine, particulièrement com­
me catalyseur dans la fabrication 
de gazoline à octane élevé. On em­
ploie aussi le platine pour produire 
de In “rayonne", des ampoules 
électriques, de la fibre de verre et 
plusieurs autres produits. Comme 
catalyseur encore, le platine sert 
a la fabrication de produits chimi­
ques et pharmaceutique. On em­
ploie du platine dan-, les thermos­
tats et autres instruments du gen­
re.

On compte six métaux de la fa­
mille du platine: platine, palla­
dium, rhodium, ruthénium, iridium 
et osmium. Les quatre derniers 
servent surtout dans les alliages

Les Etats-Unis sont les princi­
paux consommateurs de ces nié 
taux, a dit M. Engelhard; leur con­
sommation dépasse celle de tous 
les autres pays réunis. Le platine 
doit être importé aux Etats-Unis 
pour sa plus grande partie. Pen­
dant les neuf premiers mois de 
1950, les importations américaines 
se sont élevées à 300,000 onces 
environ de platine et des cinq 
autres métaux de même famille.

OBLIGATIONS
INTERNATIONALES
Court fournit par A. M. KIDIIKR A Co. 
:(NS ount, rur Saint-Jargutt. Montreal

AuMrallr 3'»"» 1D6S 
llr^tll a1»*", trtlM 1-S 
llrfïll 3,«,t t^rlrt 8-30 
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Colombie 3'. 1970 .........
Italie I * ; • 3' i 1977 .........
Italie T', 19S1 .............
Medellin 8','; I9M ...........
Milan 6','; I9SJ ...........
Norvège l’?', 1965 .........
Pérou 6'; i960 . ...
Pérou IK-J'tTe 1997 
Illo dr Janeiro OVi'V 1963 
Rome 6,»r"> 1953
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Ventes des magasins 
à rayons, plus élevées

Les ventes des magasins a 
rayons augmentent de 6 p.r. du­
rant la semaine terminée le 16 
décembre par rapport a la se­
maine correspondante l’an der­
nier, d’après les chiffres provi­
soires. Les ventes sont plus for­
tes dans toutes les provinces, 
sauf les Maritimes, où elles de­
meurent stationnaires. Les ven­
tes du Québec accusent le plus 
haut pourcentage de gain, soit 9 
p.c.; puis Ontario, 7 p.r.; Mani­

toba, 6 p.c.; Colombie-Britanni­
que, 5 p.c.; Alberta, 3 p.c.; et la 
Saskatchewan, 2 p.c.

Valeur des stocks 
détenus par les 
manufacturiers

Un peu plut élevée durant 
octobre

I.a valeur totale des stocks dé­
tenus par les industries manufac­
turières du Canada augmente en 
octobre après avoir baissé quel­
que peu en septembre, ce qut 
porte l'indice préliminaire, fondé 
sur 100 en 1947, à 133.6 do 131.5 
«•n septembre et 125.4 en octobre 
l’an dernier. Les indices en juillet 
et en aûot étaient de 133.3 et de 
133.8 respectivement Tous les 
quatre groupes principaux aug­
mentent par rapport à l’an der­
nier. et un seul, les matériaux de 
construction, diminue comparati­
vement aux niveaux du mois pré­
cédent.

Les indices des biens-capitaux 
et des matières de production sont 
tous deux à leur niveau le plus 
élevé cette année; le premier passe 
de 102.6 à 104.0, et le deuxième, 
de 131.4 à 136.0 en septembre. L’an 
dernier, leurs niveaux respectifs 
étalent de 101.0 et de 133.8. L’indi­
ce des matériaux de construction 
baisse à 170.1, de 175.6 en septem­
bre, mais avance par rapport tu 
chiffre de 154.6 en octobre Lan 
dernier. L’indice des biens de con­
sommation augmente à 135.7, de 
133.2 en septembre et 125.7 il y a 
un an.

Au Canadian Investment Fund Ltd

M. C.-A. Dunning M. Henry Borden
A une assemblée du Conseil d’administration dr Canadian Invest­
ment Fund, Ltd, Thon. Charles-A. Dunning a été élu président du 
Conseil pour succéder a l’hon. C.-C. Hallantyne, décédé. M. Henry 
Borden a été nommé administrateur. M. Dunning a été ministre des 
Finances du pays; il est administrateur pour un bon nombre de 
maisons d’affaires dont la Banque de Montreal, la Compagnie d’assu­
rance Sun Life du Canada, Steel Company of Canada, Consolidated 
Mining and Smelting Co., la Compagnie de Téléphoné Bell du Cana­
da, le Canadien Pacifique, la Compagnie de la Baie d'Hudson. Il est 
président du Conseil d’administration d'Ogilvie Flour .Mills Co., Ltd 
et chancelier de l’Université Queen’s. M. Borden est président de 
Brazilian Traction, Light A Power Co., Ltd et administrateur pour 
la Banque canadienne du Commerce, la Compagnie de Téléphone 
Bell du Canada; il est vice-président du Bureau des gouverneurs de 
l’Université de Toronto et fait partie du Bure'âu des gouverneurs du 
King’s College School, de Windsor, Nouvelle-Fcosse, Pendant la 
seconde guerre mondiale, il a été président de l’Office des regies 
des industries de guerre, a Ottawa, et coordinateur des régies pour 
le ministère des .Munitions et Approvisionnements.

Les centrales 
électriques 
produisent plus

Augmentation de 50 p.c., 
de 1939 à 1948

I.‘énergie électrique produite par 
les centrales électriques augmente 
de 50 pour cent durant la décen­
nie allant de 1939 à 1948, tandis 
que les recettes montent de 70 
pour cent, selon le rapport annuel 
publié par le Bureau fédéral de la 
statistique sur l’industrie des cen­
trales électriques. Le nombre de 
consommateurs domestiques des­
servis augmente également de fa­
çon appréciable dans toutes les ca­
tégories, y compris le service rural, 
qui accuse une augmentation de 48 
pour cenl. et la moyenne de con­
sommation avance de 46 pour cent.

Au cours de la période de dix 
ans, le chiffre des recettes saute 
de $151.880.989 en 1939 à $257.377,- 
490 en 1948. tandis que la somme 
d’énergie électrique produite aug­
mente de 28,338.000,000 kwh, à 
près de 42.390,000,000. Le nombre 
de consommation domestiques, y 
compris ceux du service rural, at­
teint 2.398.847 au cours de cette 
période, soit 775,175 de plus.

Les recettes provenant du servi­
ce domestique rapportent $79,920,- 
387 en 1948, comparativement à 
$70.258.591 en 1947. L’éclairage 
commercial fournit $42.889.215, un 
gain de $2,079.695; les grands cen­
tres de consommation, tels que les 
pulperies, les fonderies et les usi­
nes, paient en énergie électrique, 
$111.557.498 en 1948. contre $106,- 
636,652 l’année précédente.

Les dépenses déclarées, dont les 
quatre principaux sujets sont : sa­
laires. combustible, impôts et coût 
de l’énergie électrique, augmentent 
à $180.210.931, de $177.359.696 en 
1947. Les impôts diminuent de 
$790.529 et s’établissent à $25,428.- 
014, tandis que le total versé aux 
employés, dont le nombre augmen­
te à 2.645 et atteint 29.349, passe 
de $67.417.317 à $68.765.222. L’é­
nergie achetée (échages entre cen­
trales) coûte $77.603,460. contre 
$77,039,431 en 1947; le combustible 
$8.414.235, soit $1.729.830 de plus 
qu’en 1947.

Le nombre de milles de lignes 
sur pôteaux continue d’augmenter, 
de 98,530 en 1947 à 113,722. La 
consommation domestique, y com­
pris le service rural, représente 85 
pour cent de la consommation en­
tière du pays en 1948.

------------------- » ■■■ ■ ' —

Titres au comptoir
par Klpprn A C*.

Offre Drm 
An» CT II II** Amlchlb

Mine»—fit:
Offre Oem

Offre Dem. Ueauharn 27 28 Anamaque 4 a
S8>, 92 Beau pr 11 Artlc 2 4
73'. Br A- MIU 33 37 Audley » 7
72 C Arena 71 Camrht 100
17*. 17»» Cap Wtr 15 Camray 3 5
36 City A D 44 Cont Cop S'i
46*. 47'» Con The B 3>* Con Chlb • i:
2g*. 29 Cook* A 17 20 Flick* l'k 3

54 Do B 9 11 Oan Cop 3 9
52 Cuba C8 Ole» 4 9

48 Dunlop p. 24 25'* Greenlee 3 9
95». 97 Dupul» n 23 25 Iniro 13 18
30», 3Ds Guard 75 Jet OU 7 10
255* 26 C Oo Na 415 Uoyd R 17 19
47 Granby 15 Major OU 3 3

Si Hart 9', Mate 9 7
Hu*ky OU 4t, Mindu* 85 95
Int Brick 
Int Hold

N Nat 
N Pac

7
IIS

9
12S

.Admira)
Offre

151*
Dem.

16 Led Calm
Offre
23',

Dem.
33',

33 35 Led Cons 34'» 35'k
Anaconda 14 14*4 Led W 91 94
An Can 450 L Island 21 33
Atlantic 220 240 McD Bet 19'» 30
Hrll Emp 45'» 47»» Mercury tl»« 13',
Calmont 74 79 Mill City 15 18
Catnorth 32 32tt Model 45 46
Cent t^d 301 212 Nat Pet 175 180
Command 65 N Rt Do 112 117
Cnmii- 155 Nor Cont 9»* 6
Cwes • 187 180 Okalta 173 180
Cont OU 45 49 Par Pet 685
Dalhnusle 39 31 Pan W 35 36
Davies 30 23 Prlnc n 136 135
Drcalta 20'» 31 »« Red Leas 43 M, 45
Del Rio 93 102 Richfield 19 19*«
E Crest S'i 9', Roxana 35 36
E Leduc 19 19', Hoyal Can 9 9',
Fed Pet 440 475 Royattte 11'»
Klank 41 42 Share Oil 8*. 9
Freehold 5’» 6 South Rraz 9 9'»
Globe 46 48 Spooner 31 35
Hanna 8 8'i Sunset 38 37
Hargal 9', 10 Superior 73 74‘k
Hlghwood 10 12 Turner 17
Jupiter 60 61 United 43»». 4J‘k
Kroy CH 74 79 Vulcan 35 36

Int Hyd A 10»» Hit Norbeau 75 95
Do pr 93 85 Obalskl 4 8

Lapralrle 7 Do nou 11 14
Do pr 105 Opemlsk 34 38

Prov Rk 18’. 17', Oroflno 38 41
Prud Tr 13', Que Rmel 11 14
Que Apt 38 Quyla 14 17
St L Rk 41 Bcottchl 4 5
Tr Rid 9 10'» Tor OH 55 97
U Stl A 23'». 34»,

A NOTER
Le total des taxes, en vigueur 

l’an prochain aux Etats-Unis, se­
ra dr $45,000.000.000, soit le chif­
fre le plus élevé encore vu dan* 
l’histoire de ce pays — l’ancien 
reeord établi avait été de $43,- 
900,000.000 en 1945.

* * *
C’est le 4 janvier 1951 qu’aura 

lieu une assemblée spéciale de 
Thrift Stores Limited aux fins 
d’approuver le fractionnement du 
capital-actions sur la base de 2 
pour 1 — il y a 57,000 actions en 
cours et par suite du changement 
précité, il y en aura le double.

Bourse de
NEW-YORK
Wall Street lourd et passa­
blement actif, hier, après 3 

jours de congé
NEW-YORK. 27. <A.P.) — La re­

prise des activités, hier, sur la 
bourse de New-York, après les trois 
jours de congé a l’occation de la 
grande fête chrétienne de Noël, 
fut témoin d’une certaine lourdeur 
de la liste mobilière.

1.204 titres différents furent 
échangés sur ce marché, hier, em­
brassant 2.660,000 de valeurs diffé­
rentes rapporte-t-on. Durant la 
séance précédente, le total avait 
été de 2.720.000.

Les valeurs canadiennes, transi- 
gées hier sur le marché américain, 
paraissaient quelque peu à la bais­
se. Ainsi, le C.P.R. rotait pt 
plus bas et Walker marquait 's pt 
plus bas.

Les mines d’or canadiennes se 
comportèrent, de leur côté, quel­
que peu lourdement et McIntyre af­
fichait une baisse de l1* point et 
Dome reculait de 'a point.

Les titres américains suivants 
clôturaient a la baisse : American 
Can, Du l’ont. Mclntyre-Porcupine, 
Homestake Mining. Phelps Dodge. 
American Telephone. U. S. Steel. 
General Motors. Chrysler, U. S. 
Rubber, Montgomery Ward, Dou­
glas Aircraft, Zenith et Philco, de 
même que sur le Curb. Kaiser-Fra- 
ser, National Bellas Hess. American 
Republics. Fairchild Engine. Elec­
tric Bond & Share, Crown Drug, 
Creole Petroleum. Cities Service et 
Aluminum Co of America.

Great Lakes Oil & Chemical, Le- 
Tourneau, Niles-Sement-Pond. Pan- 
coastal Oil. U.S. Radiator, British- 
American OH, Cuban Atlantic Su­
gar et Eastern Gas A Fuel furent à 
la hausse.

“Hor$-liste"
U. B. LESLIK A COMl nur«l M - J Argue* Montréal

Offr» Dem Offre
Abenaku 7 I Krnbajr 6
AmalChlb 26 L Expanit 4
Amal Klrk 4 6 LaSalle 3
Annamrque 4', S'i La sle R L 3 
Adelmonl 14 Lone.nouv 13
Rar-Lan I 11 Lloyd Ro 17
Baker Lke 3 Major 2
Beacon 20 2ff Mart Bird 1 
Bri|ht RL 1 2 Metalore «
nolgo 26 Nat Mal nv S
Brown McD S 7 Nw Augurt 4
Chlb Expl 30 12 Nw Malart 2
Carricona 1 2 Nor Sutllv
Circle Yell 4 I Norbeau in
Claude Lke 4 B Norcourl 4
Cons Chlb B 11 Obalskl 3
Cont Copp 7 B Obalakl 45 11
Columblere 3Vfc 4Vt OntNIck an 1
Cuyunt nv 13 18 Opem Cop 34
De Santis 3 4 Pascal!* 11
Dlcken an 30 Payne 9
Donrand 3 4 PerthMan 10
Doris t 3 Pinnacle !'*
Dumlco 3 4 Presdor 1 -
Dunford « » Quejo 3
Duparquet 1 3 Rainville 35
Edross 30 Rand Mai a
Fltcka 1 3 Russ-Rae
O'.encona .4 5 Randona 3
Old Form 7 Scott Chlb 4
Ooxd Lebel I 3 Southvue 5
Oranleduc 10 Sovereign m
Crawmont 38 Starlight 2
Greenlee 4 6 Trans Du
Insco 14 16 Vauxr Duf 35
Jet Oil 7 • Young D 19
Kamlae 33 36

Dem
I
I
4
«

16
20

4
3 
7

10
6
4 

10 
•0

<I
13

3 
37 
12 
7 

13 
2', 
I
5

3*
10
20
4
6 

10
3
3

10
27
22

Fonds mutuels
i

Coure fourni* par A. M KlOOéK A Ca 
368 ou»*», rue Salnl-Jarquei, Montreal

■Affiliated funde. Inc , Com. 
■American Builneti Sharee 
•Boston Fund Inc.
■Bullock Fundi, Ltd.
Canadian Inreetment Fund 
Commonwealth Int'l. Corp. 
Corporated Investor*

•Dividend Shares 
■Eaton A- Howard Hal Fund 
■Fundamental Investors Inc. 
■Oroup Bec* —Auto Shares 
•Oroup Bec*—Rail Shares 
•Oroup Secs—Steel Shares 
■Incorporated Investors 
•Keystone Custodian. R-4 
•Mass. Investors Trust 
•Mast. Investors 2nd Fund Inc. 
Resources of Canada 
Timed Investment Fund 

•Wellington Fund Inc. 
Investment Trust*
•Independant Trust Share* 
Leverage Fund 

•North Amer Tr. 3h 1955 
•North Amer. Tr Sh 1B56 
United Bond A Shares

•U S. Funds.

4 57 4 B3 
3.99 4 II 

22 49 24 It 
21.04 24 04

5.70 6 30 
4 55 3 00
3 12 5 61
1.71 188 

28 84 30 63
17 41 19 08 
7.16 7.85
6 46 7 09
7 33 8 04 

28 44 10.75 
11.67 12 74 
32 67 15 12 
15 24 16 48
5.18 3 67
4 30 4 72

18 83 20 54

2 48 2 77
3 35 3 68
4 39 
2 55

12>.

M. Hervé Duval élu 
administrateur de 
Guarantee Trust Co.

The Guaranty Trust Company 
of Canada annonce la nomina­
tion de M. Hervé Duval, de 
Montréal, au conseil d’adminis­
tration de la compagnie. M. Du­
val est administrateur et mem­
bre du comité exécutif de la 
Banque Provinciale du Canada 
et président de Duval Motors 
Limited, de Montréal et Sorel.

Emission vendue 
par Ste-Agathe

A la Banque Provinciale et 
Rene T. Leclerc Inc.

La ville de Ste-Agathe-dcs-Monts. 
comté de Terrebonne, a vendu, jeu­
di soir, une émission de $125,000 
d’obligations, par séries vingt ans. 
L'emprunt comprenant $51.500 à 
3 14 pour cent 1951-60 et $73.500 
a 3 1-2 pour cent 1961-70 a été ad­
jugé au prix de 97.08 à un syndicat 
composé de la Banque Provinciale 
du Canada et Hené-T. Leclerc Inc. 
Le coût de l'argent emprunté est 
de 3.753 pour cent.

La finance précédente de la ville 
avait été faite en octobre 1950 avec 
la vente au comptoir, au pair, de 
$20.000 d'obligations à 3 1-2 pour 
cent par séries quinze ans.

Les nouvelles obligations, qui 
peuvent être rachetées par antici­
pation. portent la date du 1er dé­
cembre 1950 et elles échoient du 
1er décembre 1951 au 1er décem­
bre 1970 inclusivement, l’iniérèt 
semi-annuel étant payable les 1er 
juin et 1er décembre de chaque 
année. Le capital et les intérêts 
sont payables à une banque à char» 
te à Montréal, à Québec ou à Ste- 
Agathe-des-.Monts. L’emprunt (rè­
glement No. 215) a été contracté 
pour des travaux d’améliorations 
au système électrique. Il avait été 
approuvé par un vote majoritaire, 
en nombre et en valeur, des élec­
teurs propriétaires. lors d’un refe­
rendum tenu les 29 et 30 septem­
bre 1950.

L'évaluation imposable de la vil­
le de Ste-Agathe-des-Monts s'élève 
a $8.916.115 pour 1950. La dette 
consolidée nette de la corporation 
était au 31 décembre 1949 de $540.- 
175.96, en grande partie encourue 
pour les services publics. La popu­
lation de la ville est de 5,200 âmes.

Taux du changa 
et prix de l’or

OTTAWA. 28. — Le ministre des 
finances. M. D. C. Abbott, a ar­
rêté le prix de l’or en fonds cana­
diens a $36.981,875 pour la semai­
ne qui vient de se terminer.

Le prix est basé sur le taux 
moyen de change du dollar cana­
dien en fonds américains durant 
les cinq derniers jours. Le taux 
était le suivant: $1,056625 égalent 
$1 des Etats-Unis.

Moyenne de la 
Bourse de Montreal

8 10 20 10 19
bang. uttl. tnd pap. aurtf.

Ferm hier 32.11 84 7 188.4 639.08 56 67
Ferm. ant. 32.07 84 7 188 1 «29.50 55.33
Max. 1930 32.78 86.4 190 6 655.09 68.87
Min. 1950 29.22 74 5 138 0 353.89 50.97
Max 1949 29.91 75 9 142.4 382.13 74 40
Min 1949 27.00 70 0 lOi.3 251 34 60.17

Dominion Gla**. 40 centi par action, plus 
un boni de 11.25: !’« p.c. par action pri­
vilégiée.
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ALLEB0NE & COMPANY (
MEMBRE DE LA BOURSE ET =
DU CURB DE MONTREAL Ë

z 211, rue St-Sacrement Tél.: MA. 9233 =

ASSOCIES :
S j. A. LAROCQUE C. B. ALLEBONE R. D. FOSTER
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Cilles Forget Jacques Forget Maurice Forget

FORGET
FORGET

Agents de change
MEMBRES DE LA BOURSE DE MONTREAL 

MEMBRES DU CURB DE MONTREAL

51 ouest, rue St-Jacques. Montréal fél. : BElair 3951
I

Acheteurs et Distributeurs 

de Valeurs du Gouvernement, de 

Corporations et de Compagnies

A. E. AMES & CO.
LIMITED

Maison fondé* on 1189

Froide séance à la 
Bourse de Montréal

Les membres et les opérateurs 
de la Bourse de Montréal ont re­
vêtu manteaux et couvre-chaussu- 
res hier matin pour dégourdir leurs 
membres et pouvoir transiger. Cet­
te précaution n’a pas été rendue 
nécessaire par le manque d’activi­
té, mais par une défectuosité du 
système de chauffage à l'édifice de 
la rue St-François-Xavier.

I.a température à l'intérieur va­
riait autour du point de congéla­
tion. alors que le mercure était 
sous zéro dehors. Le personnel de 
la bourse n travaillé vêtu comme 
pour sortir.

Entre-temps, une équipe d’hom­
mes se hâtait d’exécuter les répa­
rations nécessaires; la chaleur 
était revenue au début de l'après- 
midi.

Banque Canadienne Nationale 
Avis de rassemblée 
generale annuelle

L'assemblée générale annuelle 
des actionnaires de la BANQUE 
CANADIENNE NATIONALE se 
tiendra le mardi 9 janvier 1951, à 
midi, au siège social de la Banque, 
Place d’Armes, a Montréal, aux 
fins d’élire les administrateurs et 
de délibérer sur les questions du 
ressort de l'assemblée.
Pour le Conseil d'administration:

Le Secrétaire générai, 
LEON LORRAIN,

Greenshields & Co Inc
Valeur» tie placement

Montréal Ottawa Qnéb«« Sherbrooke Toronto

-ft- •», V
• •-
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30 novembre 1950 

ACTIF

Encaisse, Dépôts dans les autres ban­
ques et sommet dues par les
autres banques..........................%

Fonds d’Etat et autres oblige- aux 
tioni Provinciales . . ) cours

Obligationi Municipales et t du
autres.......................... * jour

Prêts à demande (garantis). . . .
Prêts commerciaux et autres . . ,
Immeubles de la Banque.....................
Responsabilités de la clientèle d’après 

les Acceptations et Lenres de Crédit 
en cours ........

Autres valeurs actives..........................

«9,1 17,375.

183,688.993. 
23,590,403. 
12,48 5,600. 

165.696,567. 
5,996,139.

4,306,359.
74,938.

Total de l’Actif

PASSIF
Dépôts ......................................... .....
Acceptations et Lenres de Crédit . .
Autres responsabilités financières . .
Dividendes déclaréi mais non payés .
Capital.....................$ 6,000,000.
Fonds de Réserve . . 14,000,000.
Profits non réparti» . 1,678.166.

$ 487,156,374.

460,331,337.
4,506,359.

309,856.
330,656.

Total du Passif

J. L ( ARSON. Priu+nt

21,678,166. 
* . $ 487,156,374.

L G. GILLET, Dructtur Gintrsl

ta
. ’i-.r *A.t
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“BANQUEo'TORONID
incorporer en I8SS
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OBLIGATIONS
CANADIENNES
Caon fourni» pur 
Thr InvMlinrnt Center» 
Asiorlntton of Cnnndn 
Cour» de fermeture 
Cioarernement du Cnnndn

Offre Deai 
3 1 juin 53-5S 101 S0 103.00
2>4 15 juin 07-S8 07.75 08.75 
3^4 1 Juin &8-ee 101.50 103.S0 
3 PerpdtclK loo.oo loi.oo

108 
100 
05 M

Emprunt» de Cm 
de U Vietelre 
3V« 1 ttr 51-53
3 1 mnl 54-57

1 nov 53-56
1 tr.nr 53-54
IJnn 56-Î9 
1 Juin 57-60
1 fév 50-63
1 oct 59-63
1 sept 61-68

erre et

103.00 1C? <0 
100.80 101.30 
101.75 103.35 
101 70 103.50 
100 00 101 00 
100.00 101.00 
100 00 101.00 
100.00 101.00 
100.00 101.00

OhlUntlon» (nrnntle» du 
(ourernement ennndlen 
CNR 3 81-68 09.50 100.50
CNR3 64-59 100.00 101.50 
CNR 3^» 1967 08.00 09.00
CNRS 1854 106.35 107 35 
CNR 4Mi 1956 113.00 115.00 
CNR 3’n «4-69 08 50 99.50
CNR 3% 66-71 98 50 99.50
Ohllr*ll*nt proTlnelnle»
AH» 53-57 100.75 101.75
Mnn 3 1968 98.00 99.00
C-B 3 1904 98.00 99.00
N-E 3 1908 97.50 98 50
Ont 3 77 98.50 99.50
Qu* 3 68-70 98.50 99.50
H Qu* 3 69-73 98 35 99.35
IPE 3*4 1961 101.35 103.25
CMÙ 3'» 1967 101.35 103 25
Snik 3H 61-63 100.50 103.50 
Obllintloni munlrlpnle» 
Halifax 31» ’68 100.00 103 00 
CMdeMtl 3V4 ‘50 95.00 97JI0 
Montréal 3 ’60 97.00 97.75
Montréal 3 ’74 93.50 05.00
•—Payable à N-Y • Payable

Offre Dem. 
Québec 363-65 100.35 101.35 
Tr-Rlv 3'» ’63 100.00 103.00 
St-Jenn 3'a-68 99.00 101 00 
M’lnnlpeg3 ‘69 99 35 

(Calgary 3'i "g 100.00 
Edm «on 3*4 *79 100.00 
Toronto 3 '68 99.00 101 00
Vanc'ver 4’, '68 99.50 101.50 
Obligations Industrielles 
Ablt PP 3'a'65 101', 1034 

34'65 103 1044
4 64 106
34 '68 98
4 '66 93'
34 «7 97'.

Brompton 34 '68 944
Brown C 5 '59 1084 1104

Burns 4 '65 99 101
Cnn Brew 34 C7 934 96
Can Brc# 4 '69 994 1014
Can Cnn 34 '70 103 104
CanOll 34'63 084 1004 
CanOH 34'64 994 ...
îCanPAPS '58 116 
Corkshutt 44 '65 1034 1044 
CoICelln 44'65 1034 
Cred Ponc 4 ' 64 39 4 101 4

icons Pap 34 '67 101 103
DomDalr 4 '66 03 054
'>om Text 34 ' 50 101 4 103 4 
Dom Woll 5 '64 96 98

Acad AU 
An Can O 
Bowaters 
BC Forest 
BC Pulp

Olfre
Weal Or 5 '63 91 >»
herrlre* publie.
Bell Tel J‘« '73 .101
Bell Tel 3 '77 98 V4
BC Elect 3V« '67 96».
RC Elect 3*. 68 100»«
BC Elect 3‘i '76 07
Ot Lk Pap 4>* ’69 99
Cal g Pow 3'. '72 98>.i
Oat Few 3'.'70 100
Ot La Po 3', '60 99
Ot Lk Pp 3'a '69 99 Vi
Low 8 L P 3»» ‘65 96
Mac Q Pw 3 '69 97'.
Mar Elect 5‘S ’56 100',
Mtl Tram 5 ’55 00''«
MU Tram 3 '53 99'.
Nat L & P 4'w '61 100 Vb
Pow Corp 3‘i '67 98
Que Pow 3 ,62 98'i
Que Pow 3 '72 07',
8t Maur P 3 V. 70 100
Shawlnlg 3 '61 99
ShawlnlK 3'i '73 102
Shawlnlg 3'i *70 102
Shawlnlg 3V« '72 99>i
Shawlnlg 3 '71 03».
Unit See 3 ’52 99',
Winn El 3*. '71 101',

Dryden 4 
Dryden 4 
Eddy 4 
O Plains U 
lmp Tob 3 
ImpTob 34

1014'61 991 
'65 89 
'66 1014 104

88 93
'70 99 101
‘66 97 4 99

lmp OU 3 '60 9i) 101
Inter-Pipe 4 '70 334 239
Lk 8 John 5 '61 1014 1034
M Leaf M 34 63 97 4 100
Manaey-H T '66 
McColl-Fr 3 '71
Nat Brew 34 '63 
N B Steel 34 '63 
JA Ofllvl* 4 '67
JA Ogllvy 4 4'67 
Price Bros 34 '66 100 4 103
Slmpcons 34 '60 1014 1034 
Steel of C 24’67 954 
Traders F 4 '65 103
West Can 44 '65 98 
West Cnn 5 '67 00'

974 
964 ..
984 101 
994 1014 
994 1014 
96 99

98
105'
1004
1014

1034
101
974

1024
094

101
1004
1034
101
1014
100

1014
1014
1024
1004
100'

103 
101V
104 
104 
102 
101

1034
Obllgntlant Immobilière» 
Alex Bldg 6 '62 93
Dom Squn 4 '59 103 104
Enton Ry 3 4 68 101 4 
Qleneng 1 5 59 120
H LttBnlle 5 '55 69
Llntou Ap S 59 99 
L Nelson 4 ' 67 89 4
MU Ap 1er 44 64 99 102
MUApO 4 4'54 94
Mortnn P 34 '57 100 
Queens H 5 '53 99 4 ...
Ry Ex HIb 3 '59 80 , .
Sherb'ke S 4 '52 99
Chemin» de fer et 
rampngnie» maritime»
AlgomaC 5 '59 82 65
iCan AU 4 '55 114 116
Cnn SSL 34' 57 0 8 4 100s 
Cnn 8S1 4 '66 094 101*
Cnn Pnc 34 *70 104 106
Cnn Pnc 4 Perp 112 115

BOURSE DE MONTREAL
Joora fourni» pnr
U-O BFAt'BIEN * LTE ni oaent roe Notre-Dame

Dern. Annee

au Canada et N-Y t—Payable au Canada, N-Y et Londres,

4 banques se fusionnent
v Quatre banques de Calcutta. 
Bengal Central Bank Ltd., Comilln 
Banking Corp. Ltd., Comilln Union 
Bank Ltd. et Hooghly Bank Ltd., 
ont été fusionnées le 18 décembre 
sous la raison sociale United Bank 
of India Ltd., d'après un commu­
niqué de Barclays Bank (Canada). 
La nouvelle banque est autorisée 
à faire le service du change étran­
ger aux Indes.

CHERRY BRANDY
UNE FINE LIQUEUR

UN PRODUIT CANADIEN

Etablie en 1929
276 ouetl, rue St-Jacques, Montréal

RENDEMENT DES VALEURS
Cour» fourni* p»r L.-J. FORGET A CIE. 

471, ftt-Frnnf ol»-X»Tler, Manlrenl

L’auxiiiji.c de 
l’administrateur

avisé
. .wNinUlt UwDttTAIRt —

• PRIX Ol REVIENT
• ADMINISTRATION de» SALAIRE»

• CONTROLE OE LA PRODUCTION
• STIMULANTS DE PROOUCTIVIT1

• SIMPLIFICATION OU TRAVAIl

• CONTROLE DES VENTES
• ANALYSE OU COUT OE

DISTRIBUTION
• ORGANISATION OU TRAVAIL

OE BUREAU

J. EDGAR DION
Ingénieur-Conieil 
en Orgonitotion

4643 outil, rue ShcrBroohi 
WAlnut 6045

Montréoi Conodo

Commun Vaux Extra prix rend
div. ‘t

Abttlbl 2.00 41 00 4.66
Agnew Surpah* .60 9.00 6.65
Aluminium 3.00 90 85 00 3.31
Asbestos 1 20 40 36.00 t 45
Bathurst "A” 2.00 .50 41.00 6.10
BC Power» ''A" 1.60 30 50 5.42
BA Oil ............... 1.00 ... 27.00 3.70
Held Cort 6 00 170.00 5.53
Bell Tel .............. 3.00 39.00 5.10
Brazilian ... 2.00 21.00 9.50
Belt! Product» 1.60 32.00 5.00
C Forg "A" .......... 1.50 ... 38.00 5 35
C A- D Sugar 1 00 21.00 4.75
Can Malting . 3 00 .50 50.00 5.00
Can Steam . 1.00 34.00 4.16
Can Brew ........... 1.00 17 OO 5.00
Can Cotton» 3.80 .50 45 50 7.35
Can Crlantsc . . 2 00 46.00 4.16
Can Bronx# ........ 1.34 34.00 6.16
Can Ola»» ............ 1.50 25.00 6.00
Crown Corp .......... 3.00 36.50 5.50
Dom Bridge ........ 1 40 1 00 55 00 4 35
Dom Kdrlre .... 1.40 .60 33.00 5.94
Dom Olas* .......... 1.00 1 00 4.5 00 4 44
Dom Textile .60 .25 12.00 7.10
Fam Playrr» ........... 1.00 16.50 6.01
Foundation 1.40 .50 34 00 5.00
Imp Oil ........... .50 27 00 1 85
Imp Tobacco ........ SO .10 14 00 4 28
Int Nickel .... 1.60 .40 38 00 5 25
Lake of the Wd» 1 60 24 00 6 65
Labatt ........... 1.00 19.00 6 25
Laura Secord .80 15.50 5.18
McLaren Paper 2.00 35 47.50 4.72
Molson "A" 80 26 00 2.86
Molron ''B” . .60 26.00 3.04
Ogilvie ..................... 1.00 32 00 4 50
Penman» 3.00 54.00 5.56
Powell River .......... 2.00 1.25 60.50 5 35
Que Power ... 1.00 10 00 5.25
St Law Flour ........ 1 60 16.00 10 00
Shawintgan . .. 1.20 30 00 4.00
Steel of Canaria 80 38 00 2 85
South Can Pow 1.40 23 50 6 22
Wabaiso 1.00 ... 18 00 5.50
Walker O 2 40 53 00 4 50
WU»U ........................ 1.00 17.00 5 85

BANQUES
Can Nat .80 30.00 4 00
Commerce .90 10 26 00 3 82
Montréal 1.00 29 50 3 39
Dominion 1.00 27.00 3.70
Nouv.-Eco»»e 1.00 .30 41 00 3.15
Royal ...... 1.00 29 00 3 42
Toronto 1.40 39.50 3.54

I’RIMLEGIEEfi
Abltlbl 1.60 25.00 6 00
Belt Cort .......... 7.00 165.00 4 30
Can Brome . 5.00 105.00 4.76
Can Cement .......... 1.30 39.50 4.40
Can Steam ............ 2 50 40 00 6.25
Can Cottons ........ 1.20 28 00 4 30
Can Ind .......... 7.00 178.01) 3 05
Dom Ola*» ............ 1.40 34 00 4.10
Dum Textile ...... 7.00 175.00 4 00
Oat Power ............. 5.00 109.O0 4.51
OS Ware* 5.00 , 105.00 4 75
Howard Smith 2 00 49.00 4 98
Imp Tobacco ........ .20 7.00 4.27
Imp Tob 4% ........... 1.00 28 00 3.77
Ind Accept .......... 5.00 101.00 4 98
Maaeey Harris .... 
Nat Brew .............

1.25 20.50 4.24
1.75 37.00 4 72

Sher William» . . 7.00 150 00 4 67
Steel of Canada .80 38 00 2 8)
8th Can Power . 6.00 114.00 5 36
Tuckett Tobacco 7.00 172.00 4.05

MINES
C Smelt ........... 3 00 3 50 121 00 5.30
Dome ................... .70 14 00 5 00
Lake Shore 72 10.00 7 30
Hudson Bay .... 4 00 ... 53.50 7 50

Moyennes de Dow-|ones
Ouv. Hnut Bnt C16I Chgr 

30 Induit. 231.11 232.41 328.44 329.65 H.89 
20th. de. f. ççççççççééeéééé 
30 Induit. 231.11 333.41 338.44 239.65 —1 89
20 ch. de f. 76.73 76 00 75.46 75.62 —1.22
15 Utilité» 40.00 40.40 39.82 40.12 +0.05
6Sltock» 85.69 86 14 84 67 85.07 —0.77

Vente» Stock* OUT. haut Bts Vente Haut BM
1250 Abltlbl nour 41 41 40». 45 21',

52 Dp IlSOpr 34». 25‘. 23
100 Acadia A pr 33‘x 36', 21
200 Algoma Steel 27 ' j 29', 13».

1060 Aluminum Ltd 105 103 102'» 105 53».
1 Alum Co 5 pr 23‘,

915 Alberto» Corp 38 31'» 36 35‘-i 21'.
35 Bathurst Pow A 41 42', 35

141 Bell Telephone 39». 42». 38«,
1100 Braxlllan 21», 31». 31». 24'. It

215 B A Oil 38‘, 32 36
1475 B C Fore»t Prod 5'. a a a a 5 . 275

50 Brack Silk n 8', * • • a 9'. 6
:oo Building Prod 30». « a a a a . a . 36 39
30 Bulolo Oold 615 . . « a g • a a 075 580

5 Can Cement 47». . . • • • a a a 49‘, 34
375 Do »: 30 pr 39 li ... • 29»i 39

10 Can Steam pr 44 45 34
100 Can Brewerte» 17'» ii'i 17 IT, 23', 17

10 Can Brunse 30 30». 33',
175 Can Car 13'. 15'. 13*.
60 Do A pr 18 17 14

Vente» Stocks 
175 Cnn Celnneie 
50 Do 11.00 pr 
15 Corby» B 

475 Cnn Pnc Ry 
135 Cnn Vicker*
50 Cock*hu!t Plow 

315 Com Mng A 8m 
5 Comum Oins» 

915 Dut Sengrnm» 
310 Dem Bring*

75 Dom Conl pr 
110 Dom Oins»
250 Dom Steel B 
105 Dom Tnr 
175 Dom Tex'.l!»

50 Donohue Bro» 
500 Electrolux 
750 F:»»er corn 
125 Ontlnenu Pnw 

30 Do S1» pr 
25 Hnmllton Brld 
75 Hownrd Smith 

345 Hudion Bny 
775 lmp OU 
30 Indu* Accept A 

1300 Int Nickel 
300 Inter Pnper 
300 Int Petroleum

Ouv.
50
334

Dern. Année
Hnut Bn» Vente Hnut L n* 

M'« :ss»

Dern. Année

34 23». 33».
13'.
31»,

135 125'j 135 125',
35
30*. 30Vi JO*.
55
21
65
27 28».
35 36 35 36
12’i
30
12*i 13». 12». 12».
)7»« 31 37'i 38
174

109
13
68
564
274
384
384
52».
13

374
554
37V.

38V.

274

384

13
24 4

234 
1384 

39 V, 
314 
564 
2",u 
65
29 
39 
13
334
194
46
194

m
14*. 
72 
57 V.
30
41
304
64
144

94
164

14
914
32',
19»,
38
19

108
10'i
47
43
21V,
28
204

'ente s Stock» Ou». H. lt Bas Vente Haut Ba.
225 IM Ultime* 32 35 19

50 I abatt» 18 20 18
ii Masifv-Harrl* 371, 37». 37'. 37». 44', 31».

725 MeColi-Front 17». l»H 13'.
200 Mont Loco 16 33». 184

50 Morgan prlv 101
35 Mol»on B 36'»

37 30150 Nat Brewcrle» 30 • • • •
310 Nat Steel Car 38»» 28', ■... 30', 19
200 Noranda Mine* 71 74». 63

10 Ogilvie 31». 32». 194
50 Powell R'ver >1*. 64». 424

200 Power eurp 19 12
390 Price Bro» 36', 36». 36*» 26».
300 Rov.lUe OU 11». 11»» n»« 134 8».

50 stLw Corp l»r pr 60 66 27
1046 Shawintgan 3l»i 31*. 314 31». 32 23

dministrateur

20 SherWUltnm» pr 
30 8!mp»on» 44 pr 

800 Btnnd Chem 
300 Steel of Cnn 
110 United Steel 
400 Wnbntio 
520 W»:k-(Tood A- W 

86 Winn Elertrlc 
BANQtES 

60 Commerce 
280 Montré»!

50 Royale

141
100

12
394
14

30
534
35

36».
304
39

30 39»

534
344

30

153
161

12»»
30
94

30 
584 
434

38
31
30*4

140
94
74

30
64

13
36 
30

344
37 
37

CURB DE MONTREAL
Caar< foornl» pnr
MV4RI) A HART >76 aaeiL ro» 0nint-Jnequ»»

Ventes Stock* Ouv. Haut Ba* Vente Haut Ba» 100 Union Om of C 174
7660 Alla» Steel Ltd 134 134 134 134 13 74 MINES

185 Brown Co Com 104 104 10>« 10». 104 34
100 Do pr 1304 132 130 1314 131», 92 ’« 4600 Anacon 375

50 Rurnett R»nd ♦0» 405 405 405 500 100 600 Ascot 191
200 Can !ndu»t Corn 33». 35 33». 35 36 314 500 Base Meta!» M 41
875 Con P A: P Inv 350 350 350 360 315 150 15000 Bouzsn 10
100 C»n West Lumb 64 64 64 64 7», 34 16000 Belle Chlb 44

3520 Com Alcohols 450 450 450 430 412 200 3000 Cortex 0.6
500 Con» Paper C 334 33». 324 334 34 17», 100 Eldona fi M 23

43 Dom Woollen» 104 104 10 10 104 7 2000 Hudson Rar.d 11
200 Ford Motor of C 49 494 49 404 58 244 10 Holllnger 11
525 Orest Lake P 30 304 30 304 324 244 500 Jark Lake M 03
235 Maple Leaf M 134 134 134 134 13 8». 3000 Jollet-Qur M 90

Vente» Stock»
50 Mlnn A Ont P 
50 Moore Corp Ltd 

400 Ornnge Cru»h 
20 PnulSmUeSt 

S Rutiell Ind

Ouv.
36'.
34*»

400
164
334

Hnut
264
244

400
164
234

131
174

384
206

43 
10'
44 
05 
23 
11 
11 
63 
90

Bn»
264
244

400
164
23*»

121
174

270
191

41
10
44
05
23
11
11
03
90

Anne*
Vente Haut Ba» 
364 36 4

354 
775

16
25*,

120 
21

34'j 
400 
164 
334 

121 
17'

17»
34

450

13
113

131

280
306

43
104
44 
05 
33 
11 
11 
03 
90

500
265

63
14
93
35
10
31
11*
14

170

Vente» Stock»
2500 Jaculet 

5oo Krrr LddUon 
100 Knymnd 

lt>00 McTntyre-Porc 
1150 Merr.ll 

100 Necht Conn Die» 
3000 New Ooldvue 
JOCO l’ato Con» O Dr 

300 Quemont M 
500 Itnyran 
100 Santiago M 
100 Hherrtlt-Oordon 

1300 Steep Hock Iron 
5000 Sullivan Con» 
3000 Unit Aibesto»

MULE*
235 oaapeOII V 
150 Home OU 
ICO Pacific Pete

Ouv.
38
164
184
83»,
45
29
76

245
254
09
05

370
700
380

95

140
134

600

Hnut
38 
164 
18** 
534 
45
39 
38

343
35».
00
05

370
700
365

05

146
134

•00

Bm
26
164
184
63».
45
35
37

240
254
00
05

170
700
280

PS

Année
Venta Haut Bna 
38 60 30
164 304 14
164 33 

66 
83 
13 
15 

400

535
43
25
36

340
35
00
0.3

270
700
380

06

15
81
45
33
51

340
3«4 184

140
13

600

146
13

690

12
14

300
680
330
134

180
16».

835

»
34

170
340
237

40

.Mr Kffinald l). Tomiry
dr Montréal, qui vlrnt d'étrr élu 
dlrtrtrur dr la Traverse dr Lé­
vis Ltée. Mr TormO rst l'associé 
professionnel de Mr Daniel John­
son. C.R., députe provincial de 
Ragot.

Marché des changes

Oeufs, fermes
Le marché des oeufs affichait 

hier un ton plus ferme; les arriva­
ges sont très faibles, tandis que la 
demande est passable, d’après le 
ministère fédéral de l’agriculture.

ARRIVAGES
mon eomprl» par camlom

Oeuf» Bfurra From, 
caiiie» boité» bottes

Vendredi 313 .................
Année dernière .... *38 .... tSS

PRIX OO lin KRR

Quebec no 1 frai* ..................... .
MARCHE LIBRE

Pain 1 livre .........................

ST4-8S

M-8J

PRIX UES OEUFS
tPrlx du IPrtx d*

goU» détail
6 gli.» . ... 46 50-63
A-moyen» 40-43 84-50
A-poulette» 38-39 49-54
Catégorie B 37 49-53
Catégorie C . 33

t—Prix peyé» per l»e marchande de tras 
aux expéditeur» pour le» oeuf» clacilfléa.

t—Prix approximatif» aux eon»omma- 
teura.

PM» fournit par le minutre fédéral de 
i agriculture iervlre de renteignemenl» lur 
le marché leral. caUte» dé bol» gratuit*»

fr.

10*4 r§r I* fttrvlc» dtê reUllont étrani+rM 
dr la HAnqiif CtnAdlfttnf Nâtlonslt

BOURSE 0E TORONTO
Allure erratique des 

cours
TORONTO. 27. CP. — L» 

marché minier de cette ville ac­
culait de» fluctuation» plutôt Ir­
régulière» lor» de ta repil»* des 
activité» hier »ur le marché de 
cette ville, aprè» le» 3 jour* de 
congé coutumier à l'occaiton de 
ta grande fête de Noel En effet, 
la moyenne dr» Industriel* clô­
turait 08 pt plu» haut, tandti 
que la moyenne de» mine» d'or 
le fixait 61 pt plu» ba» Quant 
k la moyenne de» métaux usuel», 
elle cotait .23 pt plu» haut, tan- 
dl» que la moyenne de» pétrole» 
*e fixait .18 pt plut ba».

651.000 action» furent échan­
gée» hier.

Haut Ba» Perm
620 Abitibi 41 404
330 AcadlaA 335*

10150 Acad Ura 67 65
9000 Acme 104 00
1500 Aksltcho 118 i m ns
645 Alurmnlu 105'« 103

63800 Anscon 285 370 362
100 Ang Cdn 450

2000 Apex 0.6',. 0.64 ....
5000 Aquarius 15 13

15400 Arjon 46 42 43
1.500 Armistice 13 124

29700 Asrot 208 190 206
400 Allant O 223

1440 Atlas Stl 14 134 13».
900 Aunor 300

35 Bk of Mo 30 V«
46 Bk of NS 43

2550 Bai- Met 42 41 42
100 Bralorne 610
348 Bnxlllan 21». 31», 31»,

4500 Hrtwi* 104 10 104
870 BA OH 28». 284

50 BC Elect 1004
375 BC Pore»t 34 5 64
500 BC Po H 430 425 430
500 Buffadlro 11
200 Buft Ank 121 . a • •

1000 Buff Cdn 33
2000 Buff RI 054 05

140 Burns A 414 41
350 Burrard A 7».

Haut Baa Farm Haut Ba» Eerm
4300 Calnorth 31 3000 Head of L 524
2000 Calllnan 034 05 17000 Headway 134 134 13V*

200 Campbel 311 310 3000 Heath 06»»
100 Can Crm 39». 6)5 Holllnger 11
300 C Pack A 41 40». 41 950 Home Oil 134 13
103 Do B 304 38500 Homer 11 104 104
100 Can SS p 44 8000 Hugh Pa 21

1000 Bk of Co 264 120 Imp IK 34
230 Cdn Brew 174 418 Imp Oil 374
100 Canner» 24 4 380 Imp Tob 13
320 Cdn OU 17 585 Int Nick 384
360 CPR 33», 33*. 1035 Int PePte 134 13
700 C Vicker» 134 134 131. 8700 Joliet 90 65 884

1430 Cent Led 210 1000 Kayrand 11 174
5300 Cltralaro 184 16 1055 Krrr Add 164 168*

30900 Cobalt 74 65 71 625 Labrad 620
ton Cocheno 165 155 900 L Shore 690 870
255 Cockshut 314 100 La Lux 180
500 ConlM** w* 123 6500 Lavalte 36 35

2500 Con Beat 504 55 200 Leltch 105
423 Con fime 1354 124 1254 3000 Little LL 55 52 55

5
2100

Con Oa» 
Conwrat

163
160 175 150 3300 Louvlc 17

100 Cosmos 16 V« 16 2625 Macatta 196 195
8500 Del Rio 108 too 107 1600 MaiLeod 274 315
1155 DUt 8e»g 30». 304 304 600 McMIll B 16»» 164
260 Dome 16*. 134 300 Madsen li. 235
385 Dom Fdy 40 •.... 3800 McKeno 105 100 105

1074 Do rt* 300 190 1400 Mai OF 229 324 325
110 Dom Stl 27 204 3000 Man A E 2
335 Dom Stor 12 345 Ma,«ey 38 37».
100 Dom Tex 12». 050 McIntyre 54 534
300 Worn Wl 10», 10 25200 Mid Cont 154 15 15*.
600 Donald* 45 43 2560 Mng Corp 164 16 V* 168»

1640 E Mal art 136 132 1450 Mind am 215 213 215
1550 E Pulllva 725 1028 Moore 244 244 244
1600 Elder 804 50 5000 Nat Pete 170 165 170
2500 Eldona 234 33 334 383 N Stl Car 39 38

175 Falconbr 815 1000 Negus 83 82
110 Fanny Fa 31 11000 NUrDom 130 115 130
350 Fed Oral 124 13 134 3150 Nw Calu 270 364
25 Do pr 1164 3050 Nw Dirk 116

1500 Fed Pete 470 1300 N Hu Mai 16 144 11
600 Fleet 140 750 Nw Lund 190 185
500 FrobUhe 274 373 374 3000 Nw Marlon 54
100 Oat Pow 174 300 Nlpptssl 151 150

10 Do pr 105 3300 Nlito 35 34
706 O tant 620 605 305 Ncranda 71

4000 Geneva 164 154 164 200 Normel 430
3575 Oold Ma 605 600 3000 Nor Denis 13 84 13
2500 Ooldora 06». 06 06». 3500 North Inca 64 6

420 Ol Paper 304 304 304 160 N Star pr 58»
5500 Ouayana 09 08 9000 Obaska 33 30 33

800 Oulf Ld 094 1000 Okalta 174
100 Oyptum 31*. 3500 Omnttrans 3». 3».

3300 Hard Roc 26 24 26 7500 011 Set 11 17

Haut Ba» Perm
300 OsDko 177

2000 Paymftit 684 68 684
500 Pick Cro 170
500 Pioneer 193 190

3250 Pore Pen 5»» 1
4300 Por Reel 113 105

90 Pow Rlv 61», 61 614
150 Pow Ool 105
175 Pnw Corp 19
600 Pre»ton 133 130 113

2100 Que Man 247 343 347
3400 Queenit 63 60 63
2250 Quemnnt 355» 354 23»»
1500 Quriabe 474 46
7300 Red Pic 35 334 14
3000 R.-grour! <4 44

350 Robinson 134
5000 Roxsns 23 34 35

350 Ru.sell 334 234
5500 Kyan 31 30 304
5230 Raynor 12 10 13

75 Shawln 31». 314 314
200 Sheep Cr 127

1957 Hherrltt 373 371
7550 Sllanco 33
1000 SUv Mill 90 89'»

100 Simp» B 39
100 Std Chem 13
800 Stl Can 10

21575 Steep Ro 740 673 730
1150 Bultlvan 290 383

13100 Surf Inlet 114 104
700 Svlvantt 111 106

1020 Teck Hu 230 313 320
350 TraFIn A . 36

13600 U Ashe, 100 93 100
100 Un Krno 135
100 Untd Stl 84 1 84
100 UppCda 173

2480 Ventures 10'» 9 93 10
365 Walker 514

1600 W Ashley 33 11 114
40 Wr»ton p 

3100 Wrl H»r 
3500 Yale

Curb
635 Ang Nfld 

1950 Brown 
60 D« pr 

100 C Marco 
1135 Con Pap 

100 Haye»
125 Int Paper 
400 Int Utll

99
159
S3

84
104

132
375

34
33
57*.
72

To*»' '•»» vente»

150
50

|

6». 84
in’,

1314

33 334

534

651.000 art

Lisez les

ANNONCES CLASSÉE?
GRavelle

Dour vos |
GRavelle

3 5 5 1 aubaines quotidiennes 3 5 5 1
Occasions d'affaires

A VENDRE!
mal de quartier de Montréal, ayant la 
; forte circulation au Canada. Chiffre 
'foire*. 85,000.00. Gro» revenu. Prix de 
te 60,000.00, comptant reaun 25,000. 
arrangement». S'adreuer à 

GRavelle 9393
218-3

ANNE-MANCE Maison de 12 chambre» 
xJerne». Le loyer rapporte S4,716 par 
née. Prix : $22,500. Paiement» facile», 
ofit net, $3,000 par cnnée. Ne requiert 
cune attention constante. L'oaent d'im- 
tuble* Avraiin, CRcteenf 3621.

220-3

Magasin a louer
MONT-ROYAL, 921 est, pre» St-Hubert. 
Dimension*, : 26 x 70. avec *ou»-*ol com­
plet. Occupation immediate. $450 par se­
maine. S'adresser à M. Elie Coure*,
P! r.ifjtj B106

Entrepôt

mne-Monce, pré» Fairmount. Entrepôt, 
oce 20 * 30. Edifice en brique. 
vood 0676 217-3

Terrain vacant demandé
Terrain convenant pour conjfruction. '’BUN­
GALOWS” pour maiwn de 20 apparte­
ment». Don» un district bien *itu*. Prix 
raisonnable. M. Diamond, notaire.
M Arquette 9351. 217-3

SUGGESTIONS 
D’ÉTRENNES

Un cadeau pour lui

Ecole de métier

APPRENEZ A CONDUIRE
En quelque» leçon». Auto double conduite. 
Plu» de 25 an» au service du public. Ecole 
Fédérale, 1621.' rue St-D«ni». BE. 2881 

4 50-25

APPRENEZ L'ELECTRICITE
Le génie de lo radio Apprenex d'un* ma­
nière prot,q ie *ur moteur», générateur» 
montage d armature, etc. Plusieurs de no» 
élève» ont maintenant position» poyonte». 
Canadian School of Eleefncity, 282 ouest, 
rue Ontario. 110-12

Pour toute lo famille
ANIMAUX DOMESTIQUES 

Jeune» chien» garanti» en bonne vent*, 
élevés à lo campagne. Noue avons géné­
ralement en magoiin de» petits chat» 
perse» et angora» Le plut ba» prix. 
Dixon » 1821 *ue St-Antolne Wl 2938.

172-6

Objets trouvés
-Qieur» trouvée» tomedi, rue St-Valier, 
Pfé» Beouben. Pour information» GP 4965

Médecin

DOCTEUR ALFRED ADAM
Spécialité

RHUMATISME DESINTOXICATION 
6780, ru* St-D*f<l» CR. 3958

ANIMAUX DOMESTIQUES 
DUFRESNE PET SHOP

I OFFRE : Serin* chanteur* d« toute» cou­
leurs, eut»! perruche» de toute» couleur» 
et pinton» plu»'eur» variété» "Hamster»" 

1 cochon» de» Inde», chient de plus eur» va- 
! riéfét. S'adresser à 1455 Dufresne, pre» 

Sfe-Cofherine E»f. CH. 4215. 212-12

Annoncez dans 
“Le Canada”

Bois ô vendre

[ Boit de chouffoge à vendre, bien mc 
: $10 00 le gro» voyage. Gworge» Bénchon. 

Wllbonk 2303

Marché des oeufs 
et de la volaille

La situation du marché des oeufs 
a été faible par suite rie l'augmen­
tation constante des réceptions et 
des offres de l’extérieur la semai­
ne dernière. Les acheteurs se mon­
trent peu empressés à s’approvi­
sionner, ce qui a entraîné une bais­
se de 10 cents la douzaine environ 
pour la catégorie A gros, — et les 
autres catégories ont suivi, — de­
puis notre rapport d’hier matin. 
Aujourd’hui, le marché est très Ir­
régulier et la tendance est coulan­
te, car les commerçants se mon­
trent très prudents.

On cote les expéditions triées 
sur place aux cours suivantes, cais­
ses gratuites : Catégorie A gros 4G- 
49. Moyens 43-47, Poulettes 3'j-45, 
Catégorie B 40-42, Catégorie C 35- 
36

Les oeufs non classés font les 
prix suivants, caisses retournées: 
Catégorie A gros 42-45, Moyens 39- 
44. Poulettes 35-40, Vatégorie B 35- 
39. Catégorie C 30-33.

Les prix de gros aux détalihnts 
pour les oeufs en vrac sont comme 
suit : Catégorie A gros 55-58. 
Moyens 53-56, Poulettes 51-54. Ca­
tégorie B 51-55, Catégorie C 49-50.

Voici les prix de détail aux con­
sommateurs pour les oeufs en car­
tons d'une douzaine: Catégorie A 
gros 63-66. Moyens 60-63, Poulet­
tes 57-60, Catégorie B 56-60, Caté­
gorie C 53-54.

L’activité a été Intense sur le 
marché des volailles abattues. Le 
trafic a porté principalement sur 
les dindes qui arrivent en grand 
nombre et qui sont acheminés sans 
misère dans les voies du détail. Les 
détaillants sont fort occupés à pré­
parer leurs étalages et les prix an­
noncés indiquent une vive concur­
rence. Sauf pour ce qui est des 
dindes, les stocks de volailles abat­
tues sont faibles. Les prix demeu­
rent tout à fait fermes.

Les commerçants paient les prix 
suivants aux expéditeurs pour les 
volailles en boites livrées : chapons 
audessus de 5 livres : Catégorie 
Spéciale de lait 53-58. A de lait 
52-57; poulets de gril, 1 3-4 à 2 1-2 
livres : Spéciale de lait 44-45, A de 
lait 43 44, fl 35-38. C 27-32; poulets, 
au-dessus de 5 livres: Spéciale de 
lait 51-56, A de lait 50-55, B 40-44. 
C 31-35; au-dessus de 4 livres a 5: 
Spéciale de lait 47-49, A de lait 46- 
47, B 35-38, C 26-29; au-dessus de
3 livres à 4; Spéciale de lait 38-41, 
A de lait 37-40, B 30-38, C 2125; 
poules, au-dessus de 5 livres: Spé­
ciale 43, A 42, B 40, C30; au-dessus 
de 4 livres à 5: Spéciale 41, A 40. B 
38, C 23-29; au-dessus de 3 livres à 
4: Spéciale 37. A 35-36, B 32-34, C 
18-28; jeunes dindes, jusqu'é 16 li­
vres: Spéciale 61-03. A 60-02. B 50. 
C 38; de 16 a 20 livres : A 55-58. B 
51-52. C 38; 20 livres et plus A 48- 
51. B 44 45. C 38-40.

Les livraisons de volailles vivan­
tes ont augmenté considérablement 
et les approvisionnements sont 
maintenant abondants, sauf pour 
ce qui est des poules qui demeu­
rent plutôt rares. Les établisse­
ments de transformation font de 
leur mieux pour nettoyer leurs 
planchers, mais quelques-uns nous 
disent qu’ils n'y arrivent pas.

Voici les prix que paient les 
commerçants aux expéditeurs pour 
les volailles vivantes, livrées : pou­
les de bonne qualité, au-dessus de 
5 livres 38-40, 4 a 5 livres 35-38, de 
qualité médiocre, 29-34. selon le 
poids; Leghornes, 24-30. selon le 
poids et la qualité; poulets de bon­
ne qualité, 5 livres et plus 44-46,
4 à 5 livres 40-42, de qualité mé­
diocre. 34-40. selon le poids; pou­
lets de gril, 40-42, selon le poids

Bourse de New-York
uor» lourni» pai

L M KintlFR * CO
X nsrat St J»r«ur*

Haut Ba»
Abbott Labo 43 »« 
Adam» Exp 
Adm Corp 25t<
Air Reduct 27»«
AU Chl NI SS1 « 
AilU-Chal 4 J ' »
Am Alrl 11'»
Am Br 8h 38*.
Am Can 93V.
Any Car F 34
Am Oa« El »m

43'. 
24 V» 
34'» 
37». 
87». 
43'« 
13'. 
36U 
92'. 
13»» 
81 
1!
121,
70',
34',

Am Loco 31'»
Am Radia 13H 
Am Smelt 71',
Am Stl Fy 34»»
Am Sugar S7'.
Am Tel T 160S 148». 
Am Woolen 43', 42 
Anaconda 39‘, 36'.
Armco 4S' 4 44*»
Armour Co lit»
Atcht HF 1471» 144
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24'

27H

13H

51 '» 

71V,

150
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44»,
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74 
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13H 
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404
50*.
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13».

Atla» Corp 
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Aluminum 
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Balt Ohio 
Bendlx AvI 57'. 
Bethl Steel 48». 
Boelnc Air 
Bord'» Co 
Borg Warn 
Brlgg» Mlg 
Budd M Co 164 
Burrgh» Ad 13» 
Canada Dry 11». 
Can Pacific 22'. 
C*»e J1 51'. 
raterp Tr 52’. 
Celan*»* Cp 48’., 
Che» Ohio 34‘» 
Chryiler 70», 
Colgate P 454 
Col Oa» El 12». 
Corn Soiv 234 
Cong Nairn 334 
Con Ed NY 20». 
Cont Caïf 314 
Cont Mot 84 
Cont OU 90 
Crane Co 38*. 
Crown Z»lt 474 
Crue Steel 31', 
D»er* Co N 
Del Hudton 43*. 
Dt Seagr 284

25
T

134
184
51».
47».
39*.
50*.

13».
16
!3H
114
314
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33».
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174
32

204
314
84
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384
48»,
314
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32
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314
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47'.
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37

137
644
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Dome Min 15 
Dougla» Air 93». 
DuP De N 834 
Saitm Kod 45». 
El Auto Lt 43', 
El Boat 20',
Emer Rart 144 
Everiharp 134 
Fllntkotr 25
Oen Am T r 554 
Oen Kled 41 
Oen Food 
Oen Mot 
Qlllette 
Olldden 
Goodrich 
Ooodyear 
Ootham Ho» 14 
(Vraham P 34 
O N Ry Pf 41'. 
Ot Wt Bug 20 4 
Oreyh N 104 
Oulf Ol! 78». 
Homettake 34». 
Houston OU 59». 
Hudi'n B 534 
III Ct By 
Iniplratlon 
Inter! Iron 174 
Int Harv 33
Int Nie Ld 35»,
Int Pap 49».
Johm-Manr 474 
Kenecott 744 
Kresg* 88 36
LOF Ola*» 314 
Llgg Myer» 75 
Llq Carb 174
Lockheed 
Lo**» Inc 16 
Lout» Nash 47»,

584
19

Hat
14‘,
934
604
t>4
43».

13»»
34».
544
474
454
46
344 
26*» 

126 
84 4

30 
!04
71
33*»

514
574

174
314
354
49

744.

31

554
47».

48»,

126»,

20»,
lO*')
714
33».

744

314

15». 15 V»

16'*
324
134

404
18»,

384 384

Mack Tr 
M»cy Co 
Magnavox 
May Dp str S?1, 
McIntyre Pc 40» 
Mnntg Wd 83 
Motorola 
Nash Kelv 
Nat Blicult 37 
N»t Can Cp 8», 
Nat Carh R 43», 
Nat Dy Pd 
Nat DUtll! 374 
Nat Steel 50 
NY Central 314 
Nor Amer 17». 
Nor Pacific 32 4 
Ohio Edi 
Ohio OU 
Omnlbu»

17»,
33
13
56

634
40
184
314

17*.
32
13
56

63».
404

42». 434

304
454
134

374
<9
30».
174
314

45
13

37',
4»
20».
174
314

43*.
134

Haut B»l C16t
Owen* III O
Par Oa» El 174 374 334
Packard Mo 44 4 4
Paramount 21'* 3J4 314
Penn RR 234 214 21 ».
Peupsl Cola 10 04 9».
Pheip., U 634 65 634
tPhllllp» P 79 77 77
Pre,. St Car 134 13». 13»,
Procter a 704 70 Vi 70*.
Pullm In A 
Pure Oil 464 434
Rad Corp 
Rad CV Pd

164 164 168.

Kayanter In 
Reining Rd

47».

Rep 84! 434 414 414
Reyn Tb B 334 334 334
St Regl* 11». 10». 114
-«chneley Dt 304 38». 38».
tear* Rneb St«. 30 504
Serve! Co 9». 94
smhfll T» O 34 4 3)4
timm Co 39».
tlnrlalr Oil 23 Vi 32», 32».

Va 74», 74*. 344
Smt Cal Edl 3)4
Sou Paclllc 664 634 634
.Sou Rally 51',. 49 49
Sou R Pf 70 69 69
Sperry Cp 31». 31». 3l8i
Std Rrds 73
Std Ol! Cal 87 64 844

Do Ind 504 59 504
Do NJ 87 834 85»,

Studebiker 29 374 27».
Texas Co 70», 784 71».
TeiM O H 944
Timken Roll 43», 474 434
Twent CFF 204 304 204
Un Z»g P 304
Un Carbide 64»» 3)»» •4
Un Pacific 1074 101», 101»,
Unit Alrcr 36 364 .184
Unit Air Lin 3)». 234 2JV,
Unit Corp 4
Un Fruit 38». 374 514
Unit Oai Ip 764 264
US Pipe F 37 364 )7
UB Rubber 304 49', 494

Do Pfd 13)4 1)3 13)4
UB Smell 34». 53», 53»,
US Steel 414 404 40».

Do Pf 1451, 143 1488,
V»nad Btl 30
Warn P'»
Wl Penn E!

12

Wtn Un A 414 404 404
Wetting El 34 ))». 34
Woolworth 47». 424 434
Wortn
Young ^ 494

Dollar à la baisse
Le dollar américain a fermé hier 

h une prime de 5 13-16 pour cent 
sur le dollar canadien, soit à 1-16 
de plus qu’à la fermeture de ven­
dredi Il fallait donc SI 05 13-16 
en argent canadien pour acheter 
$1 américain. La livre sterling 
était à $2 96i,, j t montée dt

NEW-YORK, 26. (C.P.) — Le 
dollar canadien était baissé de 
'n de cent à un escompte de 5ia 
pour cent en fonds américains, au­
jourd'hui, à la fermeture du bu­
reau du change étranger. La livre 
sterling était baissée de 1-16 de 
cent, à $2.80 1-16.

Cour, rie» 
Montréal :

New-York : dollar 
Angleterre : ll»re 
Franc* : franc 
Belgique franc . 
Hul»»e franc 
Hollande florin

change» entre banquee *

1 05 35 31 
3 96 3/16 

003031 
.0313 
3464 
3771

[ NOUS ÎUCCÉROHt .^j]

OILS
ËGULF SECUIOT1IS

MM eue — » I L MA

Les chauffeurs de taxi de Lon­
dres doivent rom allre tous les 
édifices et places publics d’un terri­
toire de 700 milles carrés.

ARCHITECTES

Jean Julien PERRAULT
ARCHITECT!

H Arch. McG<ll Unlvareity 
Ext Columbia University 
Membr# A A P Q.

1737 Van Herne, Montréal AT 17)3
'Fallow R.A i.C

COMPTABLES

Rectoe T^vallée C.A. Roge» Miaelae. CJL
RomaMi-R. Rédard. C.A. IJnoet Gueon, CA 
Hn(»r Lyonnais. C A J*«n lyusnlor. C.A. 
Franco!* Ha»tien, C.A. J.-Paol TalhrH, C.A

LAVALLEE, BEDARD, 
LYONNAIS, MESSIER, 

GASCON
COMPTABLG6 AÜRKEfc

(CharUred ArtAuntant»)

It m. RUI lAINT-IACQUI»
M. 1019

que mon exécuteur testamentaire 
consacre tout son temps à Tadmi. 
nistration de ma succession *. — 
Alors vous exigez l’institution fi­
duciaire: elle n'est jamais malade; 
ne s’absente pasj n'abandonne 
jamais sa tâche; ne voyage pas; ne 
perd jamais sa puissance de travail; 
ne meurt pas. La Fiducie est précisé­
ment née du besoin de soustraire la 
gestion des fortunes aux déficiences 
du fiduciaire individuel.

Biens en régie: $29/184,966.28
SOCIÉTÉ NATIONALE DE FIDUCIE
41 ouest, rue Saint-Jacques — Montréal (1) — HA 3291

Bourse de Toronto
Far I* Toronto Mork Eirb»n§*

30 10 10 15
Ind Or Mét. Hun

F«rmtturt hitr 385 36 75 98 151 82 74 05
Formtlure ant. 265 28 76 59 157 60 75 13
Haut 1050 ............ 390 67 105 16 183 71 02 71
Ha» 1950   303 27 69.57 104.35 58 45
Haut 1949 207.36 114 63 104 53 64 21
Ba» 1949 .. 157.28 67 96 77 42 38.78

Moyenne des obligations 
à New-York

Moyenne des actionsMoy
à Neew-York

70 10 10 10
Ch. t. Ind. Utll. Ktr.

Fermeture hier 98 6 101.8 193 4 70 8
Fermeture AA la 98 S 101.1 103 4 70.4
Haut 1950 98 8 103 1 106 4 73 4
Bas 1950 97 3 101 ) 103 3 689
Haut 194» 94 3 102 9 103 3 70 7
Bas 1940 88 4 101.6 100 8 07.0

30 16 15 60
ind Ch. ». Utll Btk»

Fermeture hier 114 9 80 5 43 3 M .1
Fermeture ant. U* 0 * 1 S 45 ) 86 .0
Haut 1950 116 4 63 4 47.7 86. 1
R*i 1930 97 6 39 6 42 2 70..6
Haut 1949 *#**•**» 101 8 40 2 43.0 "3 .3
Bm 1049 . 81 4 39 .8 38 2 58. 0

HETRES ET VITRINES pE TQVTO 
SORTIS NETTOYEES 

PAR DIS C a n AD ENS EXFlRIMlHTéS | 

IT ASSUltl 
App*ltt

M. OARNIAU, gérant •

et la qualité; ejunes dindons 34-40, 
jeunes dindes 45-48; canards, 38- 
42, selon le poids et la qualité; oies, 
36-42. selon le poids et la qualité.

NOE HENAULT, 
Inspecteur régional.

VIHCIHI

WINDOW CLEANING Co. Lrd.

ÿ<zn.ctcj-ca twijaunA

POUR LES CAS URGENTS - 

- ET POUR VOTRE AGREMENT

LE COGNAC

IlIIIiS?

COMPTABLES AGRÉÉS
MIMBRII Dl

L’INSTITUT DES COMPTABLES AGREES 
DE QUEBEC

THE INSTITUTE OP CHARTERED 
ACCOUNTANTS OP QUEBEC

4)0, Idiflct Canada Carwanf
— Ifabll an 1M0 —

T41. t LA. «341-4

ANDERSON A VAUQUETTI
COMFTABLIS AGREES

I Vohquatta.C A. J C. Andar»on, C A 
RamAo Carla, C A. A. Doganoi», C A.
14 auatf, rua Notra-Doma FL. «709

J. ARTHUR W. 
ARCHAMBAULT & 

ASSOCIES
COMFTABLIS AGREES

J A W. Arthombowll.C A A Lofond.C.A 
D. Marchand, CA. CE Rlvord.C A
TS9 ou.it, rua Crot§ BE. )00)

ARMAND & FILLION
COMPTABLES AGREES

t Armand, C A. I A Mlton, CA
j Armand, CA M Armand, C A

Marc Bolssnnnoult. C A.
Maunca Goyatta, C.A 

1)3 au.it, ru» Sl-Jocqua» FL. 1474

J. B. BELANGER
COM, i'ABLE AGREE 

77, Edifie* Sf-D.nli MA. USB

LORENZO BELANGER ET 
ASSOCIES

COMPTABLES AGREES
l Bélanger. CA. I Bélongar, C A 

M, Bertrand, C.A.
Roland Baoudrn, C.A

630 ou.tt, ru* DorcHaitar FL. 149)

BERNIER & BERNIER
COMPTABLES AGREES
J. Luoan Bermar, C A,
Georg*» Barnier, C A

43)0, ru» Adam CL 1419

MAURICE BILODEAU
L S.C.. C A

417, ru» Salnt-Flerra 
Montréal I FL 94)7

PAUL E. BONNIER & CIE
COMPTABLES AGREES 

1)1 au»»t, ru» St-Jatqu»» FL. 1741

ERNEST CARDINAL
COMPTABLE AGREE 

10 ouait, rua St-Jocqui* MA. )07)

CHARTRE, SAMSON, 
BEAUVAIS, GAUTHIER 

& CIE
PAUL GONTHIER

aisooà à titra parhculiar
COMPTABLES AGREES

Montréal - Québac - Poijyn • Plmamlri

C LA I R O U X 
& NORMANDIN

COMPTABLES AGRII1
Dalphi» Clairoux, C A.
Yvon Narmondm, C A.

204 ouait, rua Notra-Oama MA. 1710

COURTOIS, FREDETTE 
& CIE

COMPTABLES AGREES
P F Caurtoi». C A. P. Courte,’», C A 
F. Fredatfa, C A, P R Pouho^CA 
M. Laleune»i«. LA P Pout/Ort, C.A 

M. Hardy, C.A.
10 eunt, rua St-Jacqua* PL. 94)2

DESCHAMPS & BOUCHARD
COMPTABLES AGREES

Arthur D#»rhomp», C A.
Paul f Bouthord, C A.

)4 ouait, ft-Ja«quat HA. 7113

Di VARINNES & VEZINA
COMPTABLES AGREES

Jean C da Varonno». C A. 
Armand V4*lno, C A

10 auait, rua St-Jacqua» MA. BUT

P. A. GAGNON & CIE
COMPTABLES AGREES 

Pané Gagnon. C A
104, Edlftco Tramway* MA S440

ROGER GAUVIN
COMPTABLE AGREE 

1440 ouait, rua Sta-CatRarlna MA. 1111

J. ARTHUR GENDRON
COMPTABLE AGREE 

4 ait, rua Mofra-Dama HA 9119

HEBERT & LEGAULT
COMPTABLES AGREES
Armand Hébart, C A.
Henri Ltgoult, C A

10 auast, rua St-Jacqua» MA 4111

YVON JOYAL, C A.
741, Edifie» Carré Dominion

PL. élit

KNIGHT & TRUDEL
COMPTABLES AGREES 

1)3 ou»if. ru* Sf-Jocqua» HJ 12)9

GERARD LABELLE
COMPTABLE AGREE 

1196 ou.it, Sta-Catharln» 
Chambra >2! Bl. 1041

MONTREAL SHERBROOKE

LAVALLEE, BEDARD, 
LYONNAIS, MESSIER, 

GASCON
COMPTABLES agriis

H. Lovoüé#, C A.
P P beoard, C A. 
R. Lyonnq'i, C A, 
F.-J. Bat'ian, C A, 
I Daimoron, C.A.

R, f/r îr. C A. 
L. Gotcon, C.A.
J. Lu»*ier C A. 
J..p Talbot. C.A. 
P.-H. Oroum, C A

Bllalr 10)9

LEGAULT, STE-MARIE 
& HUOT

COMPTABLES AGRtll
J. R logoult, CA J, S»#.Maria, CA. 

Raymond Huât. C A
901, Idlfica Dominion Sq HA. 1)14

L'HEUREUX, L'HEUREUX 
& CIE

comptables agriis
J Arthur L'Hauroux. C A.
LOU'» O. L'H#ur#uK, C A.

J0 av*. da ripé*, Outramont, CR 244é
(coin Launar oue»t)

J. R. MAGNAN
COMPTABLE AGREE 

4411, ru* Cartlar (anal* rua Mant-Royol) 
FR. 1004

MAHEU, NOEL t CIE
COMPTABLES AGREES

J. I Mohau, C.A. A. Noël, C.A.
R Mahau. C A. B. Robert, C A.
A R. Fogglolo, C.A. J. Banatta, C.A.
M. Hurtubit». O. G. Lagandra. C.A

374 ouait, ru# St-Jacqua» 
Montréal PL. «463

D. A. MENARD & Cil
COMPTABLES AGREES

D A Ménard. C.A 
J. P d# Monfigny, C.A.

60 auait, ru# St-Jaaquas MA. 4439

MORENCY GAGNON & Cil
COMPTARLES AGREES 

17 auait, ru# St-Jacqua» MA. 3331

MCDONALD, CURRIE & CO.
Montréal, Québac, Ottawa, Toronto 

St-Jaon, Sharbrooha, Vancouver, 
Kirkland Lak#, Monclan, Hamilton, 

Charlottetown

NADEAU, PAQUET & Cil
COMPTABLES AGREES

Jacquat R. Nodaou, C.A,
Albert Poquat, C.A.

)S4 **f, ru* Sta-Catharln* HA. 3331

NADON & GRENIER
COMPTABLES AGREES
J tmihan Nodon, C A.

Roméo Gramar, C.A.
10 auait, ru# St-Jocqua» PL 37)«

RAYMOND, CHABOT, 
MARTIN & CIE
COMPTABLES AGREES
Jocqua» Raymond. C A.

(»uy Chabot, C.A,
Guy Martin, C A 

Mouric# Bergaron, C.A.
1)2 ouait, rua St-Jacqua» HA. 1141

RIDDELL, STEAD, 
GRAHAM & HUTCHISON

COMPTABLES AGREES 
Montréal • Toronto • Hamilton • Ottawa 

Winnipeg • Vancouver 
460. rua Solnt-Jaon_________ MA 1745

P. S. ROSS & SONS
COMPTABLES AGREES 

Montréal - To onto - Saint John, N.-.B. 
Vancouvar

Edifia# Banqu# Royal*
140 ouait, tu* St-Jacquti Montréal

RUFIANGE & LEBLANC
COMPTABLES agrees

J. J Rufionga, C A.
Fernand E. Leblanc. C.A.

411, rue St.SulpIca PL. 370)

LUCIEN VIAU & ASSOCIES
comptables agrees

C. A. Oairocha», C A.
Fernand Rhaault, C.A.

1S9 auait, ru* Craig MA. 1)19

VIAU & ROBIN
COMPTABLES AGREES

C -D. Viau, C A H.-L onel Robin, C.A. 
Jocque* R. Chadillon, C.A.

44S7, ru* Wellington, Verdun YO. 044)

k
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90,051 appels interurbains 
assurés par la Bell, à Noël

Le nombre d'appels Interurbains 
acheminés le Jour de Noël a été 
sans précédent à Montréal, cette 
année, révèle la Compagnie de Té­
léphone Bell du Canada. En effet, 
un total imposant de 90,051 appels 
ont été acheminés, soit 9,437 de 
plus qu’à Noël l'an dernier, quand 
80,614 communications interurbai­
nes avalent été établies.

\y€ nombre d'appels interurbains 
logés par les Montréalais durant la 
journée de Noël s’est élevé à 44,- 
594, ce qui représente une hausse 
de 13 pour cent sue relui de Noel

1949. Le nombre d’appels reçus de 
l’extérieur ou relayés a été de 45,- 
457, comparativement à 41.071 l’an 
dernier.

Le nombre d’appels interurbains 
de Montréal à l'extérieur enregis­
tré le Jour de Noël est toutefois in­
férieur a celui du 30 juin dernier, 
veille du Jour de la Confédération, 
quand un total imposant de 50,700 
appels avaient été logés.

A Toronto, ce fut le contraire. 
Le nombre d'appels interurbains 
placés le Jour de Noël fut de 
57,741, un chiffre sans précédent 
pour cette ville.

I/0ACI étudiera à Mexico la 
protection contre les pertes

La protection a laquelle ont 
droit les tiers au sol contre les ris­
ques de la navigation aérienne sera 
étudiée par le Comité Juridique de 
l’Organisation de l’aviation civile 
internationale lors de sa septième 
session qui s'ouvrira à Mexico le 
2 janvier 1951.

Des experts juridiques de plus 
de vingt-cinq pays s’efforceront de 
mettre au point un nouveau pro­
jet de convention sur les domma­
ges causés par aéronef aux tiers 
à la surface, en vue de son adop­
tion en 1951,

La nouvelle convention serait ap­
pelée à remplacer la Convention 
de Borne de 1933 et Je Protocole 
»ur l’assurance, signé à Bruxelles 
en 1938, qui n’ont été acceptés que 
par quelques Etats. Le nouveau 
projet a été élaboré en vue d’évi­
ter quelques-unes ries principales 
objections formulées à l’encontre 
de ces accords.

La revision de la Convention de 
Borne a été mise à l'étude par 
l OACI dès la fin de la première 
session de son Comité juridique en 
septembre 1947. Depuis lors, et 
jusqu'à l’élaboration du dernier 
projet à la réunion de .Montréal 
en juin dernier, les experts juri­
diques des Etats membres de 
l’OACI se sont efforcés de rédiger 
une convention nouvelle et plus ac­
ceptable. avec le concours de plu­
sieurs organisations internationa­
les. On espère que le nouveau tex­
te qui sera élaboré à la réunion de 
Mexico constituera une solution qui 
tiendra compte à la fois des inté­
rêts des tiers à la surface et de 
ceux des exploitants.

Parmi les principaux problèmes 
qui doivent être résolus avant l'éla­
boration du projet définitif de con­
vention figurent la définition du 
terme “exploitant", le régime de

responsabilité, la compétence des 
tribunaux en matière de jugement 
des creances fondées sur la conven­
tion et, le cas échéant, en matière 
d’accord de l’exequatur des juge­
ments rendus par des tribunaux 
d’autres Etats contractants, enfin 
les conditions d’assurance à prévoir 
dans la convention. Le comité exa­
minera en outre les aspects du pro­
blème de l'abordage aérien qui 
l’apparentent au projet de conven­
tion.

Le projet actuel prévoit la res­
ponsabilité limitée de l'exploitant, 
sauf dans le cas où celui-ci se con­
duit de telle manière qu'il serait 
contraire a l’intérêt général de li­
miter sa responsabilité. Toutefois, 
on a fait valoir que si la respon­
sabilité Illimitée devait s'appliquer 
à tous les cas de faute, le régime 
de responsabilité limitée n’aurait 
plus qu'une importance pratique 
réduite. C’est pourquoi, le projet 
prévoit une catégorie spéciale de 
cas où la victime est admise à prou­
ver la faute de l’exploitant, ou tout 
autre acte illicite de sa part qui ne 
peut être considéré comme inten­
tionnel. Dans ces cas, la somme 
dont répondra l’exploitant sera le
triple de celle habiiueUement pré*
vue en cas de responsabilité limi­
tée.

Le bureau du Comité juridique 
est composé de MM. E. T. Nunne- 
ley (Etats-Unis), président, P, A. T. 
de Smet (Belgique) et A. A. Irun- 
garay (Argentine), vice-présidents.

Le comité examinera également 
des rapports sur la question de la 
revision de la Convention de Var­
sovie régissant la responsabilité des 
transporteurs aériens a l’égard des 
voyageurs, de leur bagage cl du 
fret, sur le statut juridique de 
l'aéronef et sur le statut juridique 
du commandant d’aéronef.

Octroi fédéral de $211,500 à 
notre Institut neurologique

OTTAWA, 26. (D.N.C.) — U 
nombre de 11U de l'Institut neuro­
logique de Montréal, à l'Université 
McGill, sera presque triplé, grâce 
à la subvention fédérale du pro­
gramme national d'ifyglène, a an­
noncé ici aujourd'hui l’hon Paul 
Martin, ministre de la Santé natio­
nale et du Bien-Etre social.

Cette aide, au montant de $211,- 
500, provient de la subvention à la 
construction d’hônitaux du pro­
gramme, a déclaré M. Martin.

L'agrandissement de l'aile sud 
et de l’aile McConnell augmentera 
de 141 lits la capacité actuelle de 
75 lits.

Les activités de cet institut de 
réputation internationale se trou­
vaient restreintes à cause du man­
que de lits pour la longue liste des 
malades attendant leur tour. La 
nouvelle construction permettra à 
l'hftpital d'accroître et d’étendre 
scs précieux services.

Buffet-dansant de 
la Jeunesse au 
Club de Réforme

L'Association de la jeune.sse libé­
rale du district de Montréal tiendra 
vendredi soir prochain, dans les 
salons du Club de Réforme, rue 
Sherbrooke ouest, un buffet-dan­
sant à l'occasion de la Noël et du 
Premier de l’An, annonce M. Guy 
Rouleau, président général de ce 
groupement, par l’entremLse du se­
crétariat permanent.

Plusieurs personnalités politiques 
assisteront à cette réunion, la pre­
miere du genre dans les annales 
de cette association.

De concert avec MM. Adolphe 
Prévost, trésorier, Yvon Dupuis, 
organisateur général, André Léves­
que, président du comité social et 
récréatif, M. Maurice Rinfret, pre­
mier vice-président général, est 
responsable du comité d’organlsn- 
tlon de ce buffet-dansant qui s'ou­
vrira à huit heures et demie.

Toute personne désirant obtenir 
de plus amples renseignements 
peut communiquer avec J’un des 
présidents de section ou avec le 
secrétariat permanent.

M. Martin a félicité le Dr Wilder 
G. Punfleld, directeur de l’Institut 
neurologique de Montréal, et des 
assocléi de leur brillant succès 
dans le domaine de la neurologie 
et de la neurochirurgie, et il a 
souligné l’importance des décou­
vertes accomplies let dans les mé­
thodes de recherche et de traite­
ment.

Le projet d’agrandissement, sou­
mis par l’Université McGill, reçoit 
cette assistance à même la part 
assignée au Québec dans les treize 
millions de dollars et plus mis 
chaque année à la disposition des 
provinces en vertu de la subven­
tion fédérale à la construction 
d'HApitaux, h ajouté M. Martin.

Le Festival 
du commerce 

à St-Hyacinthe
ST-HYACINTHE. <DNU> - Le 

Festival du Commerce, organisé a 
St-Hyacinthe par la Chambre de 
Commerce, bat son plein depuis 
une aemainc déjà, et les résultats 
paraissent excellents. De façon gé­
nérale, les magasins et autres mai­
sons de commerce se félicitent de 
cette initiative, qui attire des vi­
siteurs de partout. A l'occasion du 
festival, qui durera jusqu'au 29 dé­
cembre, on décora les principales 
rues commerciales de guirlandes 
de lumières multicolores. Des airs 
de Noël et autres chants de bon 
goût sont diffusés par de puissants 
hauts-parleurs, mais l’attrait prin­
cipal est un arbre de Noël énorme, 
haut de quarante pieds, installé sur 
la place du Marché. Les citoyens 
sont Invités, et avec eux les visi­
teurs. à deviner le nombre d’am­
poules électriques, dans l'arbre La 
réponse la plus juste vaudra S100 
à son auteur. 11 y a deux autres 
prix de $50 et $25 et dix prix de 
consolation de $5 Le Festival fut 
inauguré officiellement par S. H. 
le maire Ernest-O. Picard et M. 
René Desjardins, président de la 
Chambre de Commerce.

BANDE HERNIAIRE
"DEUX DANS UNE"

“SPORTEIT
Une exclusivité de lo 
Pharmacie Montréal

POUR LE CONTROLE DE LA
HERNIE—La tampon ajustable 
ne sa déplace pas, maintient 
fermement la hernie, lavable et 
hygiéniauc, ne glisse pas

IN MANURE Dl PROTECTION — La tompon de »ur«té crotcg* la tort 
*oln. Lo plupart dai panonnai etfllgéat da harnla doubla n ont touffart au 
dabut qua da harnla ilmpla. Il ait donc nâcauoira da portar una bonda

3ui garantit una cartolna protaction au *6té aoln. La» bonda» doubla» portant 
aux tompon» harnloira» PRIX i Simple, M-50 — Double, $9.50. 

EXPERT! A VOTRE SERVICE JOUR ET NUIT 
Euayogo don* no» salon» ou chez vous »an» aucun frai»
CHOIX COMPLET OE BANDES CORSETS, SUPPORT», ETC.

PHARMACIE MONTREAL
CHAS DUQUETTE, pharmacien propriétaire

JOUR ET NUIT SIGNALEZ: HA. 7251
LIVRAISON RAPIDE DANS TOUTE LA VILLE

Aumônier au Labrador

& i

Le R. P. Yvon Levaque, O.M.I., 
/usqu'à loul récemment mission­
naire a Fort Nelson, Colombie 
canadienne, où il séjourna plus 
de 8 ans, vient d'élre nommé 
aumônier catholique de la sla- 
lion du C.A.R.C. à Goose Bay, 
au Labrador. Il se plait dans sa 
nouvelle paroisse. Le tiers des 
aviateurs et de leurs familles est 
français et catholique dans cet 
avant-poste isolé, à mille milles 
de la métropole. Le R. P. Leva- 
que dit deux messes chaque jour, 
une le matin et l'autre n 5 heu­
res de I'oprcs-midi. Il porte fiè­
rement l'uniforme de lieutenant 
de section avec Tmsigne doré du 
corps de l'aumônerie.

Nouveau service 
Montréal-Paris 
d'Air France

Air France annonce l’établisse­
ment. en 1951, d’un nouveau servi­
ce entre Paris et Montréal. Cette 
ligne aérienne dessert actuelle­
ment les deux métropoles une fois 
par .semaine, soit une arrivée de 
Paris le mardi et un départ pour 
Paris le jeudi.

A partir du 12 janvier, en vue 
de permettre aux voyageurs de pro­
fiter de l’offre du taux réduit d’ex- 
eur.sion de quin/e jours, en vi­
gueur du mois de janvier au 15 
mars, on comptera deux arrivées 
par semaine, la seconde se faisant 
le vendredi.

A partir du 2 avril, le service 
Montréal - Paris se complétera 
d’un deuxième départ, qui se fera 
le lundi. Ceci en vue de l’accrois­
sement du nombre des voyageurs 
vers la France à l’occasion du 
2,000 ième anniversaire de Paris.

La célébration de cet anniversai­
re promet d’être un déploiement de 
fêtes à peu jirès uniques dans l’his­
toire de la Vlile Lumière et les ser­
vices de tourisme comptent sur une 
affluence de voyageurs qui néces­
site. de la part d’Air France, la mi­
se en service d’une seconde envo­
lée hebdomadaire. Ce service sup­
plémentaire, une fois établi, sera 
permanent.

Un délégué de 
Chiang passe 
par le Canada

TORONTO. 26. (C.P.) — i,e gou­
vernement nationaliste chinois peut 
demeurer maître de Formose, n ré­
vélé ici aujourd'hui le Dr Clieng 
Yin-fun.

Ancien aviseur de la délégation 
nationaliste aux Nations Unies, le 
visiteur chinois poursuit présente­
ment une tournée des Amériques 
du Nord et du Sud pour solliciter 
de l’aide en faveur du gouverne­
ment de Chiang Kaï-shek.

“Je crois que Formose peut être 
défendue par le gouvernement na­
tionaliste parce que les communis­
tes ont perdu, et perdent encore 
beaucoup de prestige en cet en­
droit'' a-t-il déclaré nu cours d’une 
entrevue,

"Leur underground a échoué, 
tandis que l'underground du mou­
vement de Chiang Kaï-shek prend 
de |>lus en plus de puissance."

Le Dr Cheng a rapporté que les 
nationalistes disposent d'une armée 
bien équipée et bien entraînée de 
600,000 hommes à Formose et 
d’une autre armée de guérilleros 
tie quelque 1,500,000 hommes à 
travers la Chine.--------------4--------------
Décès de M. H.
M. Caiserman

M. H.-M. Caiserman. secrétai­
re général du Congrès cnnndien- 
juif, est décédé subitement diman­
che à sa résidence, à l'Age de 67 
ans II était l'un des fondateurs du 
Congrès canadien-juif. Ses funé­
railles ont eu lieu lundi.

Lui survivent, outre son épouse, 
trois filles, Mlle Nina Caiserman, 
de New-York et Mmes Alfred Pin- 
sky et Jacques Lacks, de Montréal.

" ' records de l'Année sainte 1950 Po,i'Te.de "novation dans
Le ‘‘jubile des jubilés", l’Année presque tout ce que l'ingéniosité

sainte, s'est terminée dimanche la humaine a réalisé jusqu’ici.'
tous les hôtels de MontréalCITE VATICANE, 26. AJ».) — 

L’Année sainte 1950, la 25ième de­
puis l’institution du premier jubi­
lé pèlerinage en l’an 1300, a établi 
de nombreux records.

On a'compté plus de pèlerin* à 
Rome qu’en aucun temps. Il y a 
eu plus de canonisations et de béa­
tifications qu’au cours de toutes 
les autres années saintes, des 2,000 
années d'histoire de l’Eglise. Sa 
Sainteté le pape a reçu plus de gens 
en audiences spéciales, privées et 
générales que tout autre pape.

Les deux grandes cérémonies re­
ligieuses de l’Année: la proclama­
tion du dogme de l'Assomption de 
la Vierge au ciel et la canonisation 
de Maria Goretti. martyre de la 
pureté, âgée de 11 ans. ont attiré 
des fouies sans précédent.

ilélesphore 
jDumaine élu 
marguillier

La paroisse St-Joseph de Bor­
deaux a procédé a l'élection d’un 
marguillier, en fin de semaine, dans 
la sacristie des enfants de choeur, 
trop petite pour contenir conforta­
blement tous les paroissiens qui 
s'intéressaient à cette élection. Il a 
été nécessaire à un employé de la 
compagnie des tramways de re­
prendre ses fonctions du jour, et 
de demander à in foule de reculer 
en arrière afin "de fermer les por­
tes" une fois tout le monde dans 
la sacristie.

M. Télesphore Dumaine qui ha­
bite cette jiaroisse depuis 23 ans 
et a été mêlé à toutes les oeuvres 
dont la Soc. St-Jean-Baptiste, la 
Fédération, les Loisirs en parti­
culier, pour les jeunes depuis plu­
sieurs années, a été élu marguil­
lier pour les trois prochaines an­
nées. Il est le fondateur de. la 
Cofiijiagnic des Zouaves. L’autre 
candidat était M. Lorenzo Hardy.

Le marguillier sortant de charge 
est M. Armand Gauthier qui a 
maintenant terminé son terme de 
trois ans. •

Les trois paroissiens qui occupe­
ront le "banc” au cours de 1951. 
seront MM, Armand Sylvestre. 
Elzéar Bouchard el Télesphore 
Dumaine.

Malgré la foule, l’élection s’est 
fait en moins de quinze minutes. 
Il n'a même pas été nécessaire de 
compter le nombre des mains le­
vées pour accorder, environ 1 con­
tre 20, la majorité a M. Dumaine, 
malgré que c’était la première fols 
que l’élection d’un marguiller ne 
se faisait pas a l'issue de la grand- 
messe.

Les congrès à 

Montréal seront 
nombreux en ’51

Plusieurs congrès et un très 
grand nombre de réunions de tou­
tes sortes seront tenus à Montréal 
durant l’année qui vient.

Bien que la liste des “réserva­
tions" ne soit pas achevée, on peut 
dès maintenant prédire que 1951 
sera une année plus importante 
que les autres à ce point de vue. 
Au début de janvier, quelque 500 
délégués vont inaugurer la période 
en assistant au Congrès de l’As­
sociation des fournisseurs d’hôtels 
et de restaurants, du 9 au IL Les 
trois jours suivants, soit du 11 au 
13, la 21 ième réunion d’hiver de 
la Adirondack Resorts Association 
et du Montreal Tourist and Con­
vention Bureau sera tenue.

Egalement en Janvier, un autre 
congrès important sera tenu, celui 
de l’Association canadienne de la 
Pulpe et du Papier auquel quelque 
1,000 personnes prendront part.

Février sera un autre mois oc­
cupé. Plus de 1.000 personnes par­
ticiperont au congrès annuel de 
l’Association canadienne des Mar­
chands de Bois, du 12 au 14. Du 5 
au 7, c’est la Fédération canadienne 
des marchands détaillants qui sc 
réunira. Cette réunion sera suivie 
de celle du Chemical Institute of 
Canada.
Importateurs et commerçants

En mars, deux importants con­
grès ont été prévus; du 12 au 17, 
ce sera celui de l’Association cana­
dienne des ii4t>ortaleurs et des 
commerçants; et du 28 nu 30, celui 
d’une section particulière de l'As­
sociation canadienne de la Pulpe 
et du Papier.

Dès le printemps, une section 
particulière de l'Association cana­
dienne des marchands détaillants 
se réunira, du 8 au 10 avril; l’En­
gineering Institute of Canada, du 
9 au 11 mai; le club Lions, du 20 
au 23 mai; Les Telephone Pioneers 
of America, du 25 au 27 mai; l'As­
sociation médicale du Canada, du 
17 au 22 juin, alors que des pro­
grammes de télévision médicale 
ont été prévus; La Chambre de 
Commerce Internationale des Jeu­
nes, du 25 au 30 mai; The War 
Amputation of Canada, du 29 sep­
tembre nu 3 octobre; le congrès des 
fabricants do chaussures et des ma­
nufacturiers de cuir, du 21 au 24 
octobre.

veille de Noël, lorsque le Pape, 
dans une dernière cérémonie, a 
fermé et scellé la porte saint*; qu'il 
avait ouverte il y a un an.
Prolongée d'un an

L'Année sainte ne se termine pas 
d’une façon définitive. Comme en 
1925, le jubilé sera prolongé pour 
toute l’année 1951 et s’étendra au 
monde entier, excepté a Rome.

Chaque pays fera sa propre An­
née sainte. Les coutumes varieront 
de pays en pays, mais les intentions 
demeureront les mêmes qu’en 
1950: les catholiques devront sui­
vre les mémos rites pour obtenir 
l’Indulgence de l'Année sainte — 
qui donne le pardon des peines 
temporelles attachées au péché — 
et prieront pour le retour des hom­
mes au sein de l'Eglise, pour la jus­
tice sociale, pour la réalisation de 
la vie chrétienne et pour la paix.

Le Pape Pie XII, dans son ency­
clique du 26 juillet, a déclaré qu'à 
la mi-année l’arrivée de ce grand 
nombre de pèlerins, comme Home 
"n'en a jamais vu" était une grande 
joie, mais que la menace de guerre 
dans le monde était la source "d’un 
immense chagrin".

Parlant nettement de la bombe 
atomique, il a déclaré : que "des 
armes inhumaines, meurtrières ont 
été créées qui peuvent détruire

Pour la paix
Le 6 décembre, le pape a deman­

dé à toute la chrétienté de prier 
pour la paix.

Le souverain pontife, âgé de 74 
ans, a présidé à toutes les grandes 
cérémonies. Le 10 novembre der­
nier, il avait accordé 5,195 audien­
ces privées, spéciales et générales, 
un nombre sans précédent. Les 
audiences générales ont été au 
nombre de 102. la plupart dans la 
basilique de St-Pierre, et auxquel­
les on a compté jusqu'à 100,000 
pèlerins.

Au cours de l'année huit saints 
ont été portés sur les autels et 
huit béatifications ont été accor­
dées. Une d’entre elles a été la béa­
tification, le 12 novembre, de mère 
Marguerite Bourgcoys, cette reli­
gieuse française qui a fondé il y a 
trois siècles, à Montréal, le pre­
mier ordre religieux du continent 
américain.

La canonisation, le 24 juin de 
Sainte Maria Goretti, la première 
à être tenue dans le carré de 
Saint-Pierre, a été vue par 500,000 
personnes. Parmi ces gens, on re­
marquait la mère de la jeune sain­
te. C’était la première fois de l’his­
toire de l’Eglise qu’une mère assis­
tait à la canonisation de sa fille.

La plus grande cérémonie de

Les hôtels de Montréal vont dé­
penser plus d'argent durant l’année 
qui vient afin de faire face aux exi­
gences toujours plus grandes du 
tourisme. Il semble que le principal 
souci des directions soit de moder­
niser les chambres et de perfec­
tionner le confort.

On ignore le montant exact que 
chacun songe a lancer dans la mê­
lée. mais le total atteindra plu­
sieurs dizaines de milliers de dol­
lars qui seront dépensés durant les 
quelques prochains mois.

A l’hôtel de La Salle, on s'em­
ploie présentement à des travaux 
d'agrandissement pour loger plus 
de voyageurs. On projette égale­
ment de percer une nouvelle porte 
d’accès au "lobby" et d’aménager 
une salle à manger plus moderne, 
plus pratique. La façade sera net­
toyée et tous les travaux seront ter­
minés au printemps.

La direction du Ritz-Cariton son­
ge, elle aussi, à augmenter le nom­
bre de ses chambres. Cet hôtel, qui

(Suite 2e page, 1ère col.J
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Un cadeau distingué pour l'homme qui désire 
des accessoires de toilettes de bon goût

pour
lo barbe
1.00

9Eau de Cologne
1.00

POUR HOMMES

La vieille croyance voulant qu'il soit 
difficile de trouver un cadeau pour un 
homme trouve sa réfutation dans le* 
produits Gaylord.

A l'occasion du Jour de l'An 

cette année, Gaylord sera un 

cadeau prisé des hommes.

Talc pour 
hommes

Savon à barbe, lotion 
pour la barbe, eau de 
Cologne et talc; dans 
des boites individuelles

Pot à
- VOn r Talc

Ensemble 
Lotion et Talc Pot a savon

1.25

T

%
Ensemble 

Lotion, Eau de Colcg

''Tolc 3.00
Ensemble u: 

Lotion, Pot à savor 
et Talc
3.25 i PUPUI^^—^REZ-DE-CHAUSSE^^^^^CENTRI

DES AUJOURD’HUI — MARIONNETTES “DAUDELIN” 
avec “Tchakabish” et “Matcha”

de 10 h. 30 à 11 h. a.m. — 2 h. 30 à 3 h. p.m.

ACCESSOIRES ELECTRIQUES en gros 
5632, ave. du Parc MONTREAL Ca. 5731

Philippe Üfraubifn&er 
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